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FAIS CE QUE DOIS !

Modestes bienfaiteurs
Chez les Frères des Ecoles chrétiennes - U y a deux 

siècles — Leur oeuvre dans notre province — De 
Tautre côté de FOutaouais: souvenirs personnels- 
Un livre à faire.
On a fêté hier, à Montréal, le deux centième anniversaire de 

’’approbation par le Saint-Siège des règles de l’Institut des frè­
res des Ecoles chrétiennes. C’est un événement considérable qui 
a été ou sera célébré dans le monde entier.

Car l’oeuvre de saint Jean-Baptiste de I^a Salle est 1 une des 
plus fécondes des temps modernes. On calcule qu’elle compte 
aujourd'hui près de treize cents maisons, répandues dans plus 
de quarante pays divers, et que ses quinze ou seize mille sujets 
prodiguent à deux cent soixante-quinze mille enfants ou jeunes 
gens environ leur science et leur dévouement.

Une fois de plus le grain de senevé s’est développé en un 
grand arbre dont les rameaux s'étendent sur le monde entier.

Une' fois de plus nous pouvons admirer la fécondité magni- 
fkpie de ccs oeuvres nées d'une pensée religieuse, de. l’amour de 
Dieu et du prochain, que la même pensée, les mêmes amours 
maintiennent à travers les siècles.

Oeuvres qui nous sont tellement familières, et depuis si 
longtemps, que nous ne nous arrêtons même pas, la plupart du 
temps, à en mesurer la véritable grandeur.

* * *
El, pourtant, songez à ce que représentent, pour nous seuls 

de la province de Québec, l’existence et la présence des f rères 
des Écoles chrétiennes.

Ils sont, parait-il, dans notre, province, environ sept cents, 
repartis dans plus de soixante écoles et qui enseignent* à _ une 
trentaine de mille enfants. Cela veut dire sept cents spécialis­
tes, héritiers d’une longue tradition, formés par une forte disci­
pline et qui n’ont point d’autre objet dans la vie que l’éducation 
des enfants qui leur sont confiés. Comment, par quels moyens 
et à quel prix, pourrions-nous dans le monde laïque — en dépit 
de tous les dévouements qui s’y peuvent rencontrer — constituer 
un pareil personnel?

Ce travail, ce dévouement, les Frères le prodiguent, sous 
■tous les climats, non plus à trente mille, mais à près de trois cent 
mille enfants. Faites, si vous le pouvez, le compte de ce que cela 
peut représenter de services rendus à l’Eglise, à la société civile.

L’humble prêtre qui fonda l’Institut, ses modestes continua­
teurs ne peuvent apparaître à tout esprit réfléchi que comme de 
magnifiques bienfaiteurs de l'humanité. Ceux-là même qui 
n’ont point le bonheur de partager la foi qui les soutient sont 
contraints, s’ils veulent examiner de près leur oeuvre, d’en re­
connaître et d’en admirer la grandeur.

. * * *
Dans ce pays, il serait souverainement injuste de ne point 

souligner la part qu’ont prise, que prennent encore, a la lutte 
pour la liberté scolaire dans l’Ontario, les Frères des Ecoles 
chrétiennes.

Ce n’est que lorsque cette histoire sera complètement écrite 
que l’on pourra deviner leur plein mérite, tout aussi bien que 
celui des religieuses, des instituteurs et des institutrices laïques. 
— J’ai rarement vu, pour ma part, une classe aussi vivante, aussi 
profondément instructive, que celle à laquelle il me fut donné 
d’assister dans l’une des écoles de garçons que dirigent à Ottawa 
les Frères. La lutte, à ce moment, était particulièrement vive. 
L’un des chefs de la minorité, homme infiniment modeste, qui 
cherche autant que possible à cacher son dévouement et dont 
M. le sénateur Belcourt disait un jour, d’une voix tremblante 
«l’émotion, en plein congrès: “Qu’aurions-nous pu faire sans 
lui? me demandait: — Nas enfants vous intéressent. Voulez- 
vous les voir à loeuvre? Voulez-vom savoir ce que nous leur 
enseignons? le constater par vous-même? — Très volontiers. 
Mais quelle école verrons-nous? — Celle que vous voudrez... 
Nous étions presque vis-à-vis l’une des écoles des Frères.—Alors, 
repris-je, celle-ci... Toutes les portes s’ouvraient devant mon 
vénérable compagnon. L’objet de notre visite exposé, le bon 
Frère directeur nous dit simplement: Quelle classe désirez- 
vous voir? — Mais celle que vous voudrez, celle que cela déran­
gera le moins... —Non, choisissez vous-même... Vous serez plus 
sûr ainsi d'avoir connu la routine quotidienne... Je désignai 
l’une des portes voisines, derrière laquelle montait un bruit de 
classe évidemment très vivante.

U nous fallut ensuite — je pus heureusement passer à mon 
compagnon le. gros de. la besogne — interroger nous-mêmes les 
écoliers. J’en ai gardé un souvenir magnifique. Lecture an­
glaise, lecture française, tout fut fait d’une façon nette, claire, 
expressive. Puis, mon compagnon se mit à poser des questions

pour nos compatriotes anglais, et 
nos Napoléons municipaux, voyant 
que iAnglo-Saxon respecte et ad­
mire les arbres, les fleurs et la na­
ture, sont en train de se raviser. 
Tout d'abord, avec une louable 
émulation, ils ont défendu aux pro­
priétaires de couper les arbres qui 
de la rue ombragent leurs pénates, 
pour qu'ils puissent s'en chauffer 
durant l’hiver. Bien plus, ils ont 
gainé les jeunes arbres d’une en­
veloppe éminemment utile et qui 
résiste victorieusement à leur ar­
mature de fer aux tentatives déses­
pérées des gamins.

Et ne voilà-t-ü pas que dans les 
commissions scolaires, parmi les 
célébrités pédagogiques, il est ques­
tion de donner aux écoliers quel­
ques notions sur les arbres, les 
fleurs, en attendant que leur expé­
rience d'hommes leur apprennent 
avec le cours des années à distin­
guer un veau d’un gros chien da­
nois.
Quelque érudit politique proposera 

vraiscmbtablemem de présenter 
aux élèves un manuel supplémen­
taire, où seront illustrées quelques 
fleurs avec toutes les barbaries que 
leur auront infligées les savants.

Ce sera un nouveau cauchemar 
de plus pour l’élève. Nos éduca­
teurs pour une certaine partie, ont 
la manie de l'éducation livresque. 
Us s’imaginent que l’instruction 
consiste à engloutir le plus de ma­
nuels possible. Du moment qu’à 
14 ans, l'élève saura tant de lignes 
par coeur, les exigences de ces pé­
dagogues seront satisfaites. Ûeu 
importe si cinq ans plus tard les 
sciences apprises sont devenues un 
rébus indéchiffrable et ont été inu­
tiles pour l’avancement de l'esprit.

Ce sera une excellente chose que 
d’enseigner aux enfants la connais­
sance des fleurs, leur en inspirer 
l’amour, leur en faire comprendre 
la délicate beauté. Car l’instruction 
et l’éducation doivent avoir pour 
buts essentiels, de former l'intelli­
gence et le coeur, au goût du beau 
et du bon en même temps de l'or­
ner de connaissances utiles et agré­
ables.

L'instruction n’est pas le manuel 
et tout système qui ne laisse pas 
dans l'esprit de l’enfant pour l’ave­
nir, des souvenirs, des idées, est 
absolument inutile et souvent né­
faste.

Il ne faudrait pas gâter les fleurs, 
les plantes et les arbres à l'enfant 
par un enseignement de savantas. 
Imagine-t-on qu’un gamin va se pas 
sionner pour les cotilèdonécs, la 
florale halophytique-cotière, les so- 
lidago. Le pauvre petit auquel on 
infligerait ce supplice, en conce­
vrait une horreur éternelle pour 
tout ce qui a nom de fleur ou d’ar­
bre.

Que par des jardins scolaires, on 
apprenne à l’enfant les noms ordi­
naires des fleurs, qu’on leur fasse 
constater de visu, leur genre de dé­
veloppement. Que dans des excur­
sions à travers champs le profes­
seur leur apprenne ù distinguer une 
plante d’une antre. Pareil ensei- 
anement, loin d'abrutir sera un dé­
lassement pour l'enfant et les con­
naissances qu’il acquerra de cette 
façon seronl infiniment plus profi­
tables.

On peut perfectionner le système, 
suivant les besoins et l’àge des élè­
ves. Plus tard, si l’enseignement de 
la botanique fait naitre quelques 
passions de science, il sera facile 
d organiser un enseignement plus 
technique.
__________ MARCELL US. '

Bloc-notes

Lettre d’Ottawa

La réforme des règlements et 
ce que l’on en peut attendre

Les discours réduits à une demi-heure ou les deux 
quarts d’heure de Rabelais — Concision égale rlar- 

. té — Les amendements au budget — Les opposi­
tions et l’opposition officielle ~~ Le quorum — Pas 
de quorum signifie pas d’intérêt — La Chambre 
s’attachera-t-elle d’elle-tnéme au poteau de tor­
ture?

Par Léo-Paul DFSROSIEPS 
Ottawa, le 17. — La révision «tes 

règlements de la Chambre vient à 
son heure. Jamais, en effet, on n'a 
tant abuse des règlements actuels 
que pendant la session présente. 
Multiplication des comités, longueur 
effarante des débats, séances de 
nuit, quorum manquant à maintes 
reprises, tout cela a gonflé démesu­
rément l’abcès qu’il s’agit de «ever. 
Tenons compte du fait cependant 
que la session actuelle, en autant 
qu’on peut le prévoir, est la derniè­
re du parlement actuel, qu’elle pré­
cédera une élection et qu’ainsi elle 
ressemble d’une manière parfaite à 
toutes les sessions qui précè.rient un 
appel au peuple. On y relève tou­
jours plus d’abus qu’en d’autre 
temps, car nos représentants prépa­
rent leur campagne électorale et 
sont loquaces pour démontrer à 
leurs commettants qu’ils méritent 
de les représenter de nouveau. Les 
partis aussi se hâtent de prendre 
position sur toutes sortes de ques­
tions, et ils ne peuvent le faire sans 
discourir longtemps et à perdre ha­
leine.
LES DEUX QUARTS D’HEURE DE 

RABELAIS
Le comité de révision aura plu­

sieurs réformes à suggérer. L’une 
des plus importantes est certaine­
ment celle qui tentera de limiter à 
une demi-heure les discours des dé­
putés qui ne sont pas ministres. 
Lorsque les chefs ont parlé, il reste 
peu à dire. Leurs partisans, le plus 
souvent, ne font qu’amplifier, répé­
ter et délayer ce que ceux-ci ont dit. 
Les premiers posent les jalons du 
débat, étudient les principaux 
points de la controverse, établissent 
les arguments les plus importants et 
les seconds font un pot-pourri de 
tout cela pour leur compte.

Ce règlement, s’il est adopté, peut 
être abusif dans certaines circons­
tances. Quelques députés pronon­
cent souvent des discours étudiés 
longuement et qui ont une impor­
tance exceptionnelle. Ainsi ceux de 
M. Marier, par exemple, ceux de M. 

( Euler et de quelques autres qui ont

Les troupes françaises se 
préparent contre l’offensive 

imminente des Riffains
Le» tribu» marocaine» sont à la veille de frapper un 

grand coup, d’après les observateurs militaires — 
Sérieux préparatifs — Les négociations de Malvy 
avec le gouvernement espagnol se termineront- 
elles à temps?

L'agitation communiste cause de graves inquiétude» 
en Bulgarie

une valeur aussi considérable que 
ceux des ministres. Mais le parle* 
ment peut s’en tirer en accordant à 
Tunanimlté, un délai plus long à ces 
députés, lorsque l’occasion s’en pré­
sentera, La Chambre, à l'heure ac­
tuelle, passe souvent par-dessus ses 
propres règlements, lorsqu’au eu n 
député n’enrégistre une voix dissi­
dente. Et tout porte à croire qu’elle 
aura les mêmes générosités pour M. 
Marier, M. Euler et les autres, qu’elle 
ne se fera jamais prier pour donner 
son consentement lorsqu’une excep­
tion au règlement s’imposera. Le 
contraire est même très improbable.

CONCISION—CLARTE
La députation oublie trop que la 

concision, la précision, la brièveté 
sont des qualités importantes d’un 
discours et de l’art oratoire en gé­
néral. Elles s’allient le plus souvent 
à la clarté. Et si le règlement le rap­
pelle à tous, bon gré. mal gré, nos 
représentants, en fin de compte, ne 
s’en trouveront pas plus mal, de 
même que le public.

L’ajournement automatique de la 
Chambre à onze heures et demie du 
soir, comme c’est la pratique en 
Angleterre, serait aussi une réforme 
avantageuse. En temps ordinaire, il 
ne se fait rien d’important en Cham­
bre après onze heures. Les nuits de 
veille se passent dans la dissipation, 
Ten nui et ne servent en général qu’à 
des orateurs de vingtième ordre, qui 
n’ont pas encore eu le temps de par­
ler, veulent parler quand même et 
prêchent devant des banquettes vi- 
des au plus grand ennui do tout le 
monde. Le parlement n’avance pas 
alors. Il marque tout simplement le 
pas en attendant l’heure du vote ou 
de l’ajournement.

Que faut-il penser ensuite du 
droit que Ton se propose d’accor­
der à un troisième parti de pré­
senter un amendement à Tamende- 
ment au discours du trône ou au 
budgid? Donner ee droit comporte 
la reconnaissance des groupes, et 
éloigne nécessairement du système 
à deux partis, le parti ministériel

(Suite à la page 2)

Paris, 18 (S. P. A.) — La grande 
offensive des Riffains contre les 
troupes françaises approche. Les 
aviateurs rapportent que des trou­
pes indigènes arrivent par plusieurs 
chemins et que les communica­
tions téléphoniques sont bien éta- 
h’ics.

En attendant, les Français com­
plètent leurs plans pour faire 
echouer cette offensive des Rif­
fains. Mais tout en étant confiants, 
iis ne font pas Terreur de ne pas 
attacher assez d’importance à la 
force de l’ennemi. On dit que T.n- 
fanterieest composée de bons com­
battants et de bons tireurs, mais 
que Tnrlillerie est pauvre parce 
que les canonniers ignorent la mé­
thode moderne de pointer leurs piè­
ces au moyen de calculs géométri­
ques.
VICTOIRE

BAT
DU GROUPE (X)LOM-

______  répondaient „
selon le cas, montrant qu’ils comprenaient fort bien leur texte, 
on faisant à des faits actuels et concrets d’heureuses applica­
tions. Mon compagnon voulut pousser plus loin l’interrogatoi-

donnait pas simplement à ccs enfants le moyen de gagner leur 
vie dans un pays bilingue, qu'on les formait à tous les devoirs 
d une vie militante.

Que d’autres souvenirs il sera facile d’évoquer, lorsqu’on 
écrira cette histoire, et qui aviveront lé sentiment de gratitude 
que nous devons aux Frères connue à leurs compagnons d’armes 
du personnel enseignant, religieux ou laïque!

* * *
Voici près de. quatre-vingt-dix ans que les I* rères des Ecoles 

chrétiennes travaillent chez nous. Existe-t-il un livre qui, sous 
une forme anecdotique et vivante, accessible à tous par conse­
quent, raconte ces longues années d’apostolat et puisse en popu­
lariser le souvenir? Et si ce livre n'existe pas encore, qui sc 
ifcra l’honneur de l’écrire? Il y aurait là tant de faits pittores­
ques. tant d’émouvante* figures à évoquer...

Je demande tout de suite qu’on n oublie point d y reserver 
un médaillon à notre cher vieux surveillant d'Yamacluàhc, que 
les écoliers, peu suspects d’emballement pour les maîtres qui 
doivent réprimer l’exubérance de leurs ébats, qualifiaient tout
uniment de vieux saint.. orner HEROUX.

Vacturdité unie, plane, en beau mor«<r ou en 
ihalte, bien recuite au soleil, sans

Les fleurs
De doctes observateurs ont noté 

>ec beaucoup d'ingéniosité que le 
madien français a la haine Ins- 
active de l'arbre. Ils donnent noue 
lison que no» ancêtres les colons, 
U toujours eu pour plus grand en- 
•mi la forêt qui leur disputait le 
oindre pouce de terrain, et que 
ws aurions hérité de leur haine 
•s souches, des branches et des
mu. A I
Ces savants messieurs ont héla» 
ut Pair d’avoir raison. Rien ne 
jouit plus l’oeil d'un échevln ra­
idie n-françats qu’une sarface \

asphai 
une pointe d’ombre Il préfère
mille fois aux décors changeants de 
la nature, les belles corniches en tô­
le vernie, les escaliers acrobatique- 
ment tirebourhonnès.

L’enfant lui-même à peine, sorli 
des langes n’a pas de. plus grand 
plaisir que. d’écraser des bourgeons 
en fleurs on de casser les branches 
des arbres.

Nos commissaires scolaires veil­
lent avec un soin fabnx en certains 
endroits, à ce qu’aucun brin d’her­
be. ne garnisse les préaux d'écoles, 
à ce qu'aucun arbre n'en ombrage 
les cours brûlantes et faunAtres.

Heureusement non» avons beau­
coup de respect et d'admiration

S

'Nos associés”
Pour la cinquantième fois, on 

arle de diviser Je ministère des 
^oaonies, à iLondres, et de consti­
tuer un bureau spécialement char* 
ge des relations avec les Domi­
nions. .. Ce n’est pas la forme qu'il 
importe de changer mais Jo fond 
et 1 esprit -— si toutefois Ton est 
sincère lorsqu’on parle de l’égalilé 
de droit et de situation de l’Angle­
terre et des “nations soeurs”. En 
réalité, l’Angleterre ne lâchera ja­
mais <la maîtrise des affaires impé­
riales; et, à son point de vue. elle a 
raison. Un empire aussi vaste et 
aussi complexe que le sien ne peut 
se payer le luxe de plusieurs tètes, 
au risque de le» perdre toutes. Le 
seul moyen pratique de concilier le 
principe de l’unité de direction, en 
matières de politique étrangère, et 
celui de Tautonomie coloniale, c’est 
que l'Angleterre arrange ù sa guise 
ses relations extérieures, mais à la 
condition expresse que les Domi­
nions ne soient nullement liés par 
les engagements qu’elle contracte, 
et pourvu qu'il n’y ait pour eux au­
cune obligation morale ou légale 
de soutenir l'Angleterre dans ses 
tractations diplomatiques et les
?uerres qui peuvent en résulter. Tel 
ut l'arrangement conclu, en JKC7, 

entre le gouvernement britannique 
et la Confédération naissante. Pris 
de la folie des grandeurs (et aussi 
du mal de servilité), nous sommes 
sortis de là en 1899, pour perdre 
complètement la tête en 1914, De­
puis, chacun va à lâtqns. Il se pas­
sera du temps avant «rue tout ren­
tre dans Tordre et le bon sens.

Les langues en 
Âfrique^Sud
Le gouvernement de l’Afrique- 

sud a décidé d’accorder une cons­
titution aux habitants du territoire 
enlevé à l'Allemagne, A la suite de 
la guerre. L'iMage de la langue al­
lemande sera admis à rassemblée 
législative et devant les tribunaux. 
Dans l'Union, le néerlandais et l'an­
glais sont également reconnus. Voi­
là donc, comme en Suisse, trois 
idiomes officiel». Personne ne sem­
ble s>n effaroucher.

Pt . -res unilingues? Avant longtemps, 
lis vont ne trouver tou» dépaysés, 
dan* l'Empire. Pour rester Anglais 
lout court, ils seront forcés de se

Que pensent de cela nos primai-

séparer de l’Angleterre et des au­
tres pays britanniques. Au reste, 
c’est dans leur tradition. Un de 
leurs ancêtres disait à lord Dur­
ham, ou peut-être à lord Elgin : 
"This country must be English, 
even if it should cease to be Bri­
tish.’’ Il n’y a pas que les Bourbons 
à ne rien apprendre et rien oublier.

Hypocrisie à bascule
A Washington, en 1922, les h l an­

çais firent échec à toute tentative 
de limiter les armées de terre et les 
sous-marins. A Genève, la semai­
ne dernière, les Anglais, aidés des 
Américains et des Canadiens (les­
quels?), ont réussi à empêcher que 
le contrôle (au sens anglais du 
mot) international du trafic des 
armes ne s’applique aux vaisseaux 
de guerre, aux sous-marins et aux 
aéroplanes.

Par ailleurs, les Français accu­
sent leurs bons amis de Londres 
de fournir des armes aux Maro­
cains; à quoi les Anglais ripostent 
que le gros dos armes dos Riffains 
vient de France même, en pas­
sant par l'Amérique du Sud.

Ne pas oublier que tout au long 
de la guerre et de la période qui Ta 
précédée, nos mines de nickel ont 
fourni, à la connaissance et du con­
sentement de nos gouvernnnls, la 
matière nécessaire au blindage des 
vaisseaux, des canons et des obus, 
lant des “Huns” et des "Boches” 
que des "défenseurs de la civilisa­
tion.”

Quelle immense coalition de cupi­
dités, de mensonges, d’hypocrisie 
— et d’inconscience, au moins dans 
la masse! La Bêtise menée en lais­
se par la Fourberie: n’est-ce pas li­
vrai "triomphe” de la Démocratie?

La “race” et la rage 
du “Soleil”
On me fait parvenir un numéro 

de Torganc du ministère québécois, 
en date du 18 mai. Après une se­
maine de cogitation (et de diges­
tion) et peut-être «ur quelque in­
jonction des gardien» du troupeau, 
le choeur des veaux oui tettent en­
tonne un formidable braiement 
contre mes conférences de Québec. 
“Contempteur de sa race!" tel es» 
le refrain des nourrissons de la pro­
vince. Ce serait terrible, si ce n'é­
tait risible. Trop de lait, Jeune* 
gens, trop de lait! Vous avez beau 
mugir et cabrioler, il est facile de 
voir que vous en êtes encore aux 
dents de lait et aux ongle* mous.

Il y a tout de même un aveu in­
conscient à retenir. Les petits du 
Soleil reconnaissent qu’ils sont 
d’une rare à purt. La nAtre peu» 
avoir de gros défauts; niais elle est 
guérissable. La progéniture du So­
leil n’a guère de chance de s’amé­
liorer que par le i sevrage. Il fau­
drait la sevrer: c'est la nourrice 
qui l’empoisonne. Songez que de ce 
lait trop gras et fortement blendé, 
jes veaux de la f.Ate de la Monta­
gne en tettent pour 1400 p«-

Première commande;
1000

'LA LETTRE DE
MGR BRUCHESI

La première commande de 
la broehurette ‘Les journaux et 
Je crime nous est arrivée à dix 
heures samedi, alors que l'on 
en achevait à peine le brocha­
ge. Elle était de 1000 exemplai­
res et venait d’an curé qui vou­
lait, le lendemain même, faire 
distribuer la broehurette à scs 
jmroissiens. Trois autres com­
mandes, de cent chacune cel­
les-là. ont presque immédiate­
ment suivi la première.

C'était un joli débutt
Les journaux et le crime, 

c’est, comme nos lecteurs le sa­
vent déjà, la reproduction, sous 
un format qui permet de le 
glisser facilement dans une pe 
lite enveloppe longue, d'une 
lettre de S. G. Mgr Bruchési à 
un certain nombre de direc­
teurs de journaux. Ceile lettre, 
vieille de plus de vingt ans, 
mais qui garde toute son actua­
lité, résume, sons une forme 
très concise, tout un ensemble 
de fortes obseriwtions.

C'est une pièce à répandre et 
dont son bas prix facilite sin­
gulièrement la diffusion. Elle 
se vend en effet 15 sous la dou­
zaine, 81.25 le cent, 810.00 le 
mille, franco.

Adresser les commandes au 
Service de Librairie du Devoir, 
336, rue Noire-Dame est, Mont­
réal. (Téléphone: Main 74(50),

“La propriété,
se» borne», scs aim»*'1

Paris, 18 (SiP.A.) — Les engage­
ments sc sont continués sur le front 
marocain hier. On s’attend à une 
nouvelle offensive des Riffains 
cette semaine. Ils travaillent beau­
coup à creuser et à ériger des dé­
fenses tout le long du front et ils 
continuent leur concentration plus 
en arriére. A certains endroits, ils 
ont érigé des obstacles assez formi­
dables que l’artillerie devra les dé­
truire avant que l’infanterie fran­
çaise puisse avancer.

Le communiqué officiel dit: “Sur 
le front ouest, l’organisation do la 
défensive de l’ennemi sc continue, 
particulièrement dans la région de 
Béni Zéroual. Le calme est restau­
ré parmi les tribus de Béni Nesauiil- 
da. La colonne du igénéral Colom- 
bat a occupé Kcllaa sans difficulté. 
Les troupes se sont conduites ad­
mirablement en exécutant les ma­
noeuvres nécessaires dans cette ré­
gion accidentée et en face d’enne­
mis nombreux et bien armés. Au 
centre, Tennemi renforce son 
front.

ON ATTEND LE RETOUR DE 
MALVY

Rabat, Maroc, 18 (S. P. A.), -Les 
troupes françaises consolident leurs 
positions en attendant la seconde et 
ce qu’ils espèrent être la dernière 
offensive pour libérer le territoire 
des Riffains. L’offensive a été remi­
se en attendant les résultats de la 
mission du député Malvy à Madrid.

Celui-ci est chargé de connaître l'at­
titude que prendra le gouvernement 
espagnol au cas où la France sera 
dans la nécessité de poursuivre les 
Riffains en territoire espagnol.

La rupture des lignes riffaines 
actuelles amènera les Français à la 
frontière de la zone espagnole. Les 
autorités militaires croient qu’il 
sera impossible de permettre aux 
Riffains de se réorganiser de nou­
veau et de sc concentrer en terri­
toire espagnol si les Français res 
ton! impuissants à les observer. On 
craint que Abd-el-Krim ne lance son 
offensive avant que les négociations 
avec le gouvernement espagnol ne 
soient terminées.

NAVIRES SURVEILLES
Des navires rapides français ob­

servent attentivement le port d’Aj- 
dir, dans la Méditerranée, au cas oji 
des navires transporteraient des 
munitions aux Riffains.

I.’ét«t-major français n’a aucune 
carte géographique de la région ma­
rocaine en deçà des frontières es 
pagnoles, mais on dispose d'nn as 
sez grand nombre d’avions pour 
qu’ils dirigent l'avance des Français 
et le feu d'artillerie.

EN BULGARIE
Sofia, Bulgarie, 18 (SjP.A.) - On 

remarque une recrudescence des 
activités communistes depuis quel­
ques jours. Plusieurs groupes ai­
més, tous composés de bons tireurs 
et connaissant bien la région, ont 
fait de nombreuses attaques dans le 
centre du pays. Ces attaques on» 
toujours lieu la nuit et toujours la 
jiolice et les troupes ont élé dé­
jouées.

On a découvert plusieurs maga­
sins d’explosifs et d’armes. ,

Des gardes sont placés aux têtes 
de ponts et à rentrée des tunnels; 
tous les trains de voyageurs sont 
protégés par une garde mililaire.

Tout en considérant ces aüa- 
ques comme des incidents isolés, 
les autorités bulgares déclarent 
qu’elles voudraient obtenir des Al­
liés l’autorisation de maintenir pen­
dant deux mois nu moins la moi­
tié des 13,000 soldats supplémentai­
res qu'elle a enrôlés il y a quelque 
temps. Elles n’espèrent pas beau­
coup, toutefois, recevoir l’approba­
tion des Alliés à cause de 1 opposi­
tion des pays voisins.

(Suite à la troisième page.)

La première étape du voyage
CiLe parlement est votre maison’", déclare le prési­

dent des Communes, F bon M. Lemieux — Lue en­
trevue avec le président du sénat et le sergent d’ar­
mes — No» ami» d’Ottawa songent à nous bien re­
cevoir.

L’INSCRIPTION MARCHE EN VITESSE

LA NOUVELLE BROCHURE 
DE M. BOURASSA

La nouvelle brochure de M. Rom 
rassax La propriété, scs bornes, scs 
abus, vient d'èire mise en vente an 
Service de Librairie du Devoir. 
936, rue Notre-Dame est, Montréal 
(Téléphone, Main 7460), au prix de 
15 sous l'exemplaire, $1.50 la don- 
saine, franco; par quantités de 56 
et plu», 10 sous l'exemplaire, port 
en plus.

La brochure, reproduction de la 
leçon professée par l'auteur à La 
Semaine Sociale de Sherbrooke, 
traite d’un sujet dont II n'est pas 
besoin de souligner l'importance. 
On se rappelle que la leçon elle- 
même suscita dans te temps un vif 

1 Intérêt.

L’affluence des demandes continue. Le courrier de hamedi nous en 
: a apporté un nombre exceptionnel. Et la journée d’aujourd'hui ch» encore 
I jeune, au moment où noua écrivonH ces lignes.

A mesure que les heures passent, le programme se précise.
Ainsi que nous le disions samedi, les deux directeurs se sont rendus 

<p jour-là à Ottawa où ils ont été bienveillamment reçus par le président 
de la Chambre des communes. Celui-ci les a assurés du plus chaud 

! accueil pour leurs voyageurs "dans leur maison'’ et a ajouté qu’il ferait 
I son possible pour les recevoir personnellement. 11 est facile de com 
prendre qu’il peut se produire d’ici la date de notre passage à Ottawa des 
événements qui pourront forcer les mandatairevS de« électeurs à sc tenir 

I éloignés de la capitale.
Le président de la Chambre a bien vouiu se charger de nous présen­

ter lui-même à son collègue du Sénat, Thonorahle M. Bostork, qui nous a 
promis dans la partie du vaste immeuble occupée par les sénateurs le 

: même accueil que dan» celle occupée par la députation.
Nous avons rencontré aussi M. le colonel Bowie, sergent d'armes, qui 

! a bien voulu nous dire qu’il veillerait personnellement à ce que toutes 
les portes s’ouvrissent devant nos voyageurs. Nous serons à Ottawa le 
dimanche et, comme on le sait, le dimanche le parlement est fermé en 
temps de vacances.

CHEZ LES CANADIENS FRANÇAIS
Nous avons aussi rencontré plusieurs citoyens canadiens-français 

d’Ottawa, représentants de diverses sociétés, <^ui formeront le comité de 
ré«rcption. Notamment, MM. le docteur Delisle, Marius Guay, Sauvé, 
Cloutier et Desormeaux. Ha ont tracé tout de suite les grandes lignes du 
programme, sujettes évidemment à modification. Tour l’instant, on pro­
jette une grande assemblée à Tuniveraité d’Ottawa, à proximité de l’en­
droit où seront garés les trains, et un? visite de la ville suivant celle du 
parlement. Les heures que nous passerons à Ottawa seront bien remplie*, 
comme on peut le voir.

Nous tenons à exprimer ici notre reeonnaisnance a ces messieurs, 
i de même qu’à notre vaillant confrère le “Droit ", qui nous prête son 
appui le plus entier. Il nous a été donné de visiter l'immeuble «lu ournal 
actuellement eu voie de transformation. Le "Droit” éprouve comme nous 
la nécesaité de s’agrandir, c’est un bon signe. Ces agrandissements ont 
été bien conçus et le journal outaouais aura désormais une installation' 
dont il pourra être fier à juste titre.

Notre correspondant à Ottawa, M. Léo-Paul Desrosiers. qui a un 
faible pour le» recherches historiques, comme nos lecteurs le savent, a 
bien voulu se charger de recueillir d’intéressants détails sur Titinérairc 
que nous suivrons et ce qu’il évoque de souvenir de la première histoire 
canadienne. Il étudiera aussi les ressource» que peuvent présenter les 
divers ministères en fait de cartes et de prospectus et s’efforcera d'en 
approvisionner no* voyageur».

Il va de sol que si cette source de ravitaillement peut donner, nous 
préviendrons no» voyageurs. H» n’ont donc point à nous écrire à ce sujet.

LES SECTIONS PARTENT
Ce qui n’enlève le plus vite actuellement, re sont les sections. Les 

personnes qui désirent choisir leur compagnon de voyage ont done une 
raison particulière de se hâter.

Nous tenons à leur disposition des formules d adhesion que nous leur 
ferons parvenir sur demande.

Sériions (un lit du bas et du haut)
Fit du bas ..................................... ......
Lit du haut.................................... ..

$165
$85
$80

On s'adresse au DEVOIR'' (voysge), esse postsl* 4020. Montrés!.

I
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Le congrès du 
groupe Pie X

DIMANCHE. LE GROUPE PIE X 
A REUNI PLUS D’UNE VING­
TAINE DE SES ANCIENS MEM 
BRES EN ASSEMBLEE ANNU­
ELLE. — CONFERENCE. BAN­
QUET ET SOIREE RECREATIVE

Les anciens du groupe Pie X de 
i’A. C. J. C. ont tenu leur congres 
annuel, dnnancùe, aous les auspi­
ces aes memores actuels du groupe. 
Ils ont renoue, selon la tradition é- 
taüiie depuis cinq ans leurs rela­
tions d'anuue avec les plus jeunes 
qui continuent le bou travail de 
groupe et maintiennent sa renom­
mée dans l'Association.

La reunion a groupé plus d’une 
vingtaine d'anciens autour des jeu­
nes; elle a sussite beaucoup d’inté- 
rét, à cause <ie ia variété cl de l’at­
trait de son programme: séance ré­
gulière du cercle, suivi de la béné­
diction du T. S. barrement, réu­
nion spéciale de la section des an­
ciens avec élection des dignitaires,

up
sur Donoso Cortès, 
qui a fait la valeur de ce chrétien 
de génie: sa grande vertu, son élo­
quence et son action politique. Cor­
tes a prêché par l’exemple, s'est pré­
paré à la lutte et s’est fait le cham­
pion de l’Eglise, contre le rationa­
lisme de la révolution et contre le 
libéralisme; il a soutenu des com­
bats qui ont fait sa gloire rt dont 
les échos après soixante quinze ans 
contribuent encore à enthousias­
mer ceux qui se destinent à l’apos­
tolat laïque.

Cette causerie a donné lieu au 
cours de la discussion à des réflex­
ions salutaires, pour les anciens 
qui veulent orienter leur action so­
ciale et pour lesjeunes qui s'y pré-

“ellî

LA SESSION 
D’OTTAWA

(Suite de la première page) 
et l'opposition officielle. La réfor­
me s’impose si les progressistes dob 
vent continuer à former un parti 
indépendant et autonome. Elle de­
viendrait inutile dans le cas où ils 
dis parait raie ut plus ou moins com­
plètement. i

LES mois AMENDEMENTS
Mais de toutes manières, cette ré­

forme ne peut être dangereuse. A 
supposer que le président des Com­
munes ait aeeepté, cette année, l’a­
mendement du parti conservateur 
et celui du parti progressiste, k dé­
bat sur le budget nYaurait pas été 
plus long. 11 y aurait eu deux vo­
tes l’uti après l’autre, et tout aurait 
été dit. La Chambre se serait dé­
barrassé de tous les amendements 
d’un seul coup. Tandis qu’avec les 
règlements actuels, le parti qui ne 
peut présenter son amendement, 
attend la seconde ou la troisième 
lcrture du budget avant de le lan­
cer. II obtient alors le privilège 
qu’on lui refusait au début. Alors 
les deux solutions reviennent au 
même. Tant qu’à avoir plusieurs 

pourquoi ne pas les

i LETTRES AU 
“DEVOIR"

Nous ne publions que des lettres 
signées, ou des communications ac­
compagnées «Tune lettre signée, 
■ref adresse authentique. Nous ne 
prenons pas la responsabilité de 'ce 
qui paraît sous cette rubrique.

Le C. F. dtm*
le service civil

goûter et soirée récréative
M. Joseph Boileau, président du, aTO n(jeinentsij pourquoi ne pas les 

groupe Pie X, a donne une ttmi aVoir ensemble, d’un seul coup, et 
s; il a souligne * pn fjnjr une ÿ0js j)0ur toutes? On

parenl. Le R. P. Samuel Bellavan- 
ce, s. .1., aumônier du groupe, a ti­
ré les leçons pratiques de la con­
férence et de la discussoin.

Après le saint du T. S. Sacre­
ment, les anciens ont eu Unir réu­
nion spéciale, pour prendre con­
naissance des activités de la sec­
tion durant l’année et procéder aux 
élections du conseil de la .section. 
M. J. C. D’Auteull, président, a 
fait une revue sommaire du travail 
accompli, et M. Roland Lajoie, se­
crétaire, a donné lecture de son 
rapport annuel.

La section des anciens a pris une 
part active à la campagne soulevée 
par la motion Séguin, au sujet de la 
situation du français à Ottawa; 
elle a obtenu, de concert avec la So­
ciété Saint-Jean-Baptiste de Mont­
réal, l’adhésion des principales so­
ciétés nationales du pays, entr’au- 
Ires la Ligue d’Action française, 
l’Association d’Education d’Onta­
rio, l’Association des Franco-flana- 
diens de la Saskatchewan, l’Asso­
ciation d’Education du Manitoba, 
PA.C-J.C., la Société de l’Assomp­
tion de l’Acadie, l’Association Ca­
tholique des Voyageurs de Commer­
ce, la Confédération des Travail­
leurs chrétiens, et autres.

Egalement, elle s’est occupée de 
la Ligue du dimanche, de la lutte 
contre les affiches des théâtres et 
des cinémas, de la protection des 
enfants dans les parcs public» et 
de la plupart des mouvements pa­
triotiques.

Les élections qui ont suivi cet 
exposé ont donné le résultat sui­
vant :

Président, M. Roméo Caron; se­
crétaire. M. Aimé Marcoux; Conseil­
lers, MM. Jean-Charles d’Auteuü et 
Charles-Edouard Parrot.

Le reste du programme de la 
journée a procuré le délassement 
obligé que l’on remarque dans tous 
les congrès: banquet, amusements, 
etc. Cette partie a été également 
bien suivie. Le R. P. Filiatrault, 
recteur de l'Immaculée-Conception, 
i présidé les agapes qui ont réu- 
ti une cinquantaine de convives. 
;uus membres des deux sections du 
groupes Pic X; on a salué la pré­
sence du R. P. Edgar Coldough, s.J., 
mmônier général de l’A.C.J.C.

Après le repas, servi avec soin 
par les jeunes filles de la bibliothè­
que paroissiale, il y eut partie de 
■artes, comédie, chant et déclama­
tion, programme rempli par les 
membres du groupe.

‘France et Italie"

pour
pourrait meme permettre trois 
amendements au budget sans empi­
rer la situation actuelle, car au­
jourd’hui, c’est exactement ce nom­
bre que les partis peuvent présen­
ter sur les diverses lectures du bud­
ged. On condenserait tout cela en­
semble au lieu de l’éparpiller.

Comment faut-il considérer en­
suite la question des comités? Quel­
ques-uns voudraient réduire le 
nombre des membres qui le com­
posent, d’autres l'augmenter. On ne 
peut étudier cette question qu'en 
corrélation avec d’autres. Si la 
Chambre, d’un côté, s’engage à ac­
cepter, les yeux fermés, les rapports 
d’un comité, et à faire passer en­
suite les recommandations de cos 
rapports dans les statuts du pays, 
il uc faut lias diminuer le nombre 
des membres des comités. Mais 
d’autre part, il n’y a aucun danger 
à diminuer le nombre, si le parle­
ment agit à leur égard comme il 
le fait actuellement. L’opposition 
et même le gouvernement accep; 
tent d’innombrables rapports qui 
restent lettre morte, s’ensevelissent 
dans l’oubli et disparaissent pont 
toujours aux regards du publie. Ils 
laissent les comités étudier, enten­
dre les témoignages, recommander 
mais conservent leur initiativa 
quand même. Alors pourquoi ne pas 
favoriser la réduction? Les comi­
tés sont nombreux. On dit qu'ils le 
sont beaucoup plus aujourd’hui 
qu’autrefois. Mais le fait reste qu’il 
y en a de plusieurs sortes, qui siè­
gent aux mêmes heures, et quel­
quefois aussi, pendant que la Cham­
bre siège elle-même. Si les comités 
sont trop nombreux, les mêmes dé­
putés feront partie de plusieurs 
d’entre eux et ne pourront remplir 
leurs multiples devoirs. Sans comp­
ter d’ailleurs qu’un comité réduit 
fait d’aussi bonne besogne et ac­
complit ordinairement son travail 
avec plus de vitesse qu’un comité 
qui compte trente ou cinquante 
membres.

On parle aussi d’augmentsr de 
20 à cinquante le nombre des mem­
bres du quorum. La taille de la dé­
putation nécessiterait plutôt un 
quorum de 50 que de 20, c’est cer­
tain. Mais n’espérons aucun bien 
d’une réforme de ce genre. Soyons 
plutôt sceptiques. Lorsque le quo­
rum manque, comme chacun le de­
vine, c’est qu’il ne se passe rien de 
bien important en Chambre. Au­
trement on verrait arriver la dépu­
tation d’elle-mème. Les accrocs au 
quorum se produisent durant un 
discours terne, ennuyeux et rempli 
de banalités. Obliger alors cinquan-

i»oui nous en avez frustré moins 
cette année que l’année précéden­
te, mais "humbles serviteurs" dites- 
nous le... auez-vous le droit de 
nous frustrer; avez-mus le droit de 
nous arracher nos droits? Répon­
dez.

Pus tous ensemble bien entendu, 
mais répondez tous.

Si votre ministère nous a frustré 
14 postes à* moins cette année 
qu'en lit2IL imuvcz-voas dire qu’il 
a fait sou devoir à notre égard, jhju- 
vez-vous dire qu'il a fait justice à 
l'élément frnitoais de ce pays, qui a 
autant droit au respect de l'Etat 
que des individus, comme il l’a 
fait n ceux des autres races?

L’ignorance va vous forcer à 
nier, quand l’orgueil et le sot esprit

Ces jours derniers, les journaux] de jnirli va vous contraindre à ré 
nous ont rapporte le fait que quel- ] pondre dans l’affirmative, 
qites dé paies ministériels ont pn,-1 // nu a pas QUC /es chiffres des 
f dé de leur discours qn ils ont don-\ employés dont il faille tenir comp­
ile devant les meinbres de la Chain- /e pour prouver que le gouverne- 
bre sur le budget, pour dire a leurs men( actuel nous traite comme des 
auditeurs ainsi quà leurs électeurs 
— car ils le savaient bien que les 
journaux allaient donner tm comp­
te rendu, quelque sonunaire qu'il 
fut, de leur discours — que le luir- 
ti libéral, actuellement au pouvoir, 
a fait beaucoup pour les nôtres, 
qu’il a réparé les injustices faites à 
notre égard par les gouverne meats 
precedents et que. somme toute, 
nous n’avions aucune raison de 
nous plaindre.

C'est ennuyeux de s'entendre di­
re toujours que notre parti ne fait 
rien pour rétablir les droits des Ca­
nadiens; français; que le gouverne­
ment est hypocrite et qu’il dissi­
mule habilement sa haine des Ca­
nadiens français.

Alors, dans un emportement 
“foudroyant ”, à l’aide de paroles 
ronflantes, disons-leur qu'ils se 
trompent el que leurs paroles ne 
sont que calomnies.

Je relève cette assertion et je 
prouve, preuves en main, que nos 
politiciens mentent chaque fois 
qu’ils ont l’audace de dire que nous 
n'avons aucune raison sérieuse de 
nous plaindre de la façon dont le 
gouvernement agit à notre égard et 
que nous sommes beaucoup mieux 
traités aujourd'hui que nous l’é­
tions 1rs années précédentes.

En 1021-22, occupaient les pos­
tes de ministres, sons-ministres, as­
sistants sous-ministres, chefs, sur­
intendants, etc., ÔS Anglais et 10 
Canadiens français.

En 1922-23, on comptait 58 An­
glais et 11 Canadiens français. En­
fin, en 1923-24, année de progrès 
par excellence, selon nos pôliti. 
ci eus, il g amit 72 Anglais et 18 
Canadiens français.

C'est ça faire justice aux nôtres.

panas, des serviteurs de “la race 
supérieure”. Ceux des salaires sont 
infiniment plus précieux, parce 
qu'il prouve davantage ce que nous 
soutenons.

Comme vous le verrez, chers lec­
teurs. vous qui n’avez pas le temps 
de faire semblable travail, le gou­
vernement ne nous fait pas justice 
— le gouvernement se rit des Ca­
nadiens français.

Pour lui, nous ne sommes qu’un 
élément de discorde, piB'ce que 
nous osons réclamer le respect de 
nos droits — et de tous nos droits; 
et parce que nous nous obstinons a 
vivre comme nous devons le faire.

Jugez-en par vous-même,, si ce 
que j’aiHmce est faux, on, si ce sont 
nos politiciens — fidèles serviteurs 
et beaux polichinelles — qui ont 
raison quand ils disent—ci ta façon 
d’un moulin à vent — que “le pré­
sent gouvernement nous traite lo­
yalement à Ottawa. •

Prix Spéciaux
Tkmv* beaucoup de prix t la 

r#comr>rn»e est un stimulant au 
travail et l'éooltar qui travaille 
**»t le meilleur espoir de demain. 
I.rs autres nenaent aux vacances, 
lui pense à la distribution des 
prix, terme glorieux de l'annie.

Tout le monde peut offrir au 
moins un prix spécial.

LA GASP ESI E AU SOLEIL.'par le 
II. P". Antoine Bernard, C. S. V., di­
plômé d'histoire et de géographie <ie 
PL'nlveralté de Paris. Beau volume 
avec couverture ornée d“un dessin, 
format x 5%, illustrations nom­
breuses, 332 pages, au comptoir 90s., 
par ta poste SI .00.

DOLLARD DES ORMEAUX AU 
LONG-fiAULT. gravure in id i te de 
Delfossr. Grand format, l/image me­
sure 19 x 24 et est Imprimée sur un 
papier couché de 35 x 31%. Vaut au 
moins *1 On. Fai tube, franco, 50s.; 
la douzaine (port en plus), |4.$0.

LTJNIQUE SOLUTION, roman par 
M. t'abbe Arsène Goyette, 85s.

LA CAMPAGNE CANADIENNE, ro­
man par le B. P. Dugré, S.J., 85s.

LE BIC, par M. l'abbé Joseph D. 
Michaud, »1.10.

HORIZONS ET PENSEES, par le 
II. P. Hugolin, 85s.

LE CONSEIL DE L'INSTRUCTION 
PUBLIQUE, par Boucher de la 
Bruère, 40s. franco. (S’est vendu Jus­
qu** $1.50.)

LETTRES DE FADETTE — los
trois séries, $1.00 au comptoir, $1.10 
par la poste (valeur $1.751. A ruuité, 
40s. au comptoir, 45». par la poste.

LA TRAGEDIE D’UN PEUPLE,
P'K

ar Emile lauvrièrc. Deux forts voJ 
.unies, le livre classique sur rAca­
die, beau prix dtiiatolre. $4 au comp­
toir, $4.2o par la poste.

SERVICE DE LIBRAIRIE DU 
DEVOIR

Pour les autres livres, demandez 
le catalogue de# livres de récom­
pense du Devoir.

Sous avions droit à 30 postes supé­
rieurs en 1924, et on nous en a ac­
cordé que 18, soit une perte de 12; 
quand en 1922, on nous en a frus­
tré 13 et en 1923, que 11.

Quel beau régime que celui de la 
démocratie, ou plutôt de la plouto­
cratie.

Ces chiffres sont ceux des jmstes 
supérieurs; donnons maintenant 
ceux des postes inférieurs, ou la 
classe des employés permanents.

En 1922, on comptait 9538 fonc­
tionnaires à Ottnifiq seulement, pa­
yés par Raptiste aussi bien'que par 
John. Les Anglais—cela ne doit pas 
nous étonner — aiment ta grosse 
part du gâteau, soit 8018 sur un to­
tal de 9538, ne laissant, rrar consé­
quent que 1520 postes, devant être 
occaipès par tes Canadiens fran­
çais. En cette année de progrès —- 
«5, 1922 — on nous avait frustré 
1059 positions.

En 1923, les rôles ont quelque 
peu changé, puisque sur un total de 
6113 employés permanents, 1249 
étaient de langue française. Bien 
entendu nous n’avions pas la part 
qui nous était due en stricte jus­
tice.
_ En 1923, o/i nous a donc frustré 
/88 postes.

En 1924, année de la grande ré­
colte... du parti libéral, année fé­
conde par excellence, des 7.317 cm-

2o
3o
4o

te députés d’être présents, c’çst; l^V^s permanents, seulement 1,345 
tout simplement donner plus de ^ etalennt canadiens-français.
♦ ....l'oil onv vvliiritf mii tnnfprnnt Hp Un (levait UOUS (ICCOl'di

Ainsi, des 7317 employés de lan­
gue anglaise,
2745 recevaient entre 1000 et $2000, 
954 recevaient entre 2000 et $3000, 
277 recevaient entre 3000 et $4000, 
153 recevaient plus de $4,000.

Tandis que, sur un total de 1345 
Canadiens français 
667 recevaient entre 1000 et $2000, 
200 recevaient entre 2000 et $3000, 

72 recevaient entre 34)00 et $4000, 
21 receiKiient plus de $4,000.
Si le gouvernement avait été jus­

te pour nous, nous aurions eu: *
lo 1138 postes, au lieu de 668, dans 

la 1ère classe;
385 postes, au lieu de 200, dqns 

la 2ème classe;
116 postes, au lieu de 112, dans 

la 'àème classe;
58 postes, an lieu de 21, dans 

ta Aème classe.
On nous a donc frustré: 

lo 470 postes dans la 1ère classe, 
2o 185 dans la deuxième classe,
3o »4 dans la troisième classe,
4o 37 dans la quatrième classe.

Faisons maintenant une compa­
raison avec les chiffres des années 
précédentes. Ainsi, en 
1922, on nous frustrait 484 postes, 

en 1923, 414 dans la \e classe; 
1922, on nous frustrait 161 postes, 

en 1923, 205 dans ta 2e classe; 
1922, on nous frustrait 42 postes, 

en 1923, 57 dans la 3e classe; 
1922, on nous frustrait 6 postes, 

en 1923, 6 dans la 4c classe.
Maintenant, chers lecteurs, vous 

devez juger lequel de nous deux a 
raison: du gouvernement qui sou­
tient qu’il fait justice aux noires à 
Ottawa, ou de l’auteur de ces lignes 
qui soutient lé contraire.

Quand vous entendrez votre dé­
puté ou tout autre “fidèle serviteur’' 
vous dire des faussetés comme 
celle-ci, dites-Iui, sans crainte, qu’il 
n’est qu’un menteur et un farceur.

.4 présent, j'invtte qui que ce soit 
d prouver que cette thèse est faus­
se. Ce sera pour moi un grand plai­
sir de lui prouver — à celui qui ac­
cepte le défi — ainsi qu’au public, 
que mes chiffres sont exacts et que 
ce que j'avance est véridique et in­
déniable.

C. B.

dont on peut disposer. Il demande 
pour cela l’aumône de tous, pauvre 
comme riche.

Aider les tuberculeux à guérir 
leur maladie demande; des dispen­
saires bien outillés, un service so­
cial bien organisé et nombreux, des 
secours matériels dispendieux, des 
oeuvres d'assistance pour les en­
fants des tuberculeux.

AIDONS L’INSTITUT BRUCHE- 
St A LES CREER ! (Comm.)

Le règlement du lait

Notre Concours des bonnes
marques

Les inscriptions arrivent nombreuses. Pour qu’il ny ait 
j-—pas d'erreur, nous répétons, en lès précisant, les conditions du

concours :

L’OPINION DU 
PIERRE

DR GASTON LA-

travail aux whips qui tenteront de 
raccoler le groupe nécessaire.

Quelques-unes des réformes que 
l’on suggère ne manquent pas de 
mérites et de qualités. La Chambre 
les adoptera-t-elle? Elle reste la 
maîtresse suprême en dernier res­
sort. et l’on prévoit qu’elle m* se 
liera pas volontiers è ce que l’on 
peut appeler un poteau de torture.

Léo-Uaul DESROSIERS.

EN
2EME EDITION 
VENTE LE 16 MAL

La 2ènie édition de l’ouvrage de | 
M. l’abbé Antonio Huot "France et 
Italie" (deuxième et troisième mil­
le) est mise en vente depuis sanie-1 
di 16 du courant au Secrétariat des 
Oeuvres. 105, rue Ste-Anne, à la Li­
brairie Garneau, rue Ruade, et chez 
l’auteur No 7, avenue Ste-Geneviè- 
vc. Québec, aux prix suivants: l’u­
nité, franco, 80.55; cinquante, 820.- 
1)0; le cent, $40.00. Pour tous au­
tres renseignements, s'adresser à 
Fauteur.

N.-B.—Les acheteurs à l’unité fe­
raient bien de se hâter; la deuxiè­
me édition de ‘Trance et Italie" est 
pléjà aux sept-huitièmcR vendue; sur 
deux mille exemplaires de ce nou- 
. cnn tirage, il en reste exactement 
175 è vendre. On peut être assuré 
que les 1825 exemplaires vendus se

Encore la question 
du bilinguisme

UNE LETTRE DES VOYAGEURS 
DE COMMERCE CATHOLIQUES

COMITE GENERAL 
On nous communique la lettre 

suivante :
Montréal, le 15 mai 1925 

Honorable M. James-A. Robb, 
Ministre de l'Immigration et de la 

Colonisation,
Ottawa, Ontario.

M. le ministre.
Après une corrospondance plu­

tôt longue et laborieuse, le Départe­
ment ne l’immigration, à qui nous 
demandions des formules büinpies 
pour tous les documents, les décla­
rations et autres blancs en usage 
dans le département, nous adresse 
des blancs de formules françaises 
seulement, portant respectivement 
les nos 23 et 30, en rapport avec k 
service canadien de l’immigration.

Etant donné notre détermination 
bien arrêtée comme votants, con­
tribuables et citoyens canadiens, 
d’exiger le respect de la lettre et 
de l’esprit de la constitution, qui

accorder 2,439 
positions, et on ne nous en a accor- ) 
dé que 1,345, ce qui vent dire une 
perte de 1,094 postes de la classe’ 
des employés permanents.

Vous, politiciens, qui Use; ces li­
gnes pouvez-vous nier ces chiffres?

Sans doute, vous avez la force 
physique d'offrir un démenti à cel­
te assertion, “que nous sommes 
moins bien traités en 1924 qu’en 
1922 et en 1923", mais, vous n'avez 
pas la force morale de le faire, par­
ce que votre conscience — si vous 
en avez une — vous dirait que vous 
mentez; que ce que vous dites est 
faux.

Vous ne pouvez pas nier ces chif­
fres, parce que pas un seul parmi 
vous, ni M. Rinfret, ni M. Fontai­
ne. ni aucun autre h’a eu la pa­
tience de compiler ces chiffres, be­
sogne qui lui aurait demandé plus 
de 4 jours de travail.

Au lieu de dire que j’ai menti, que 
je trompe le public en leur disant 
det choses que vous dites être faus­
ses; au lieu de vous faire le négli­

gez infiniment

Une association de laitiers oppo­
sés à la pasteurisation du lait nous 
écrit, par l’intermédiaire d’un de 
ses avocats, qu’elle serait "bien ai­
se de pouvoir bénéficier” de notre 
propre déposition, “aux frais de 
l’Union”... pour la séance de de­
main à Thôtel de ville. Nous ne 
voudrions pas abuser de tant de gé­
nérosité, nous répondrons GRA­
TUITEMENT aux principaux argu­
ments de cette association, qui veut 
se renseigner à tout pfix...

Il est aujourd’hui dmontré que 
la tuberculose bovine est transmis­
sible à l’homme. L’Association ca­
nadienne antituberculeuse, qui re­
crute scs principaux membres par­
mi les spcialistes en tuberculose 
les plus renommés des différentes 
provinces, vient, après des expé­
riences probantes, de l’affirmer de 
nouveau d’une façon éclatante, à 
son congrès de ces jours derniers à 
Montréal, et elle recommande for­
tement la pasteurisation du lait. Le 
docteur Laberge, chef du service 
municipal des maladies contagieu­
ses à Montrai a fait une étude par­
ticulière de cette question et est ar­
rivé à la même conclusion

L’on fait un épouvantail d’une 
baisse -possible dans le coût du lait 
pasteurisé, en regard du prix du 
lait spécial. Si la chose arrive, il 
n’y aura pas là de quoi s’effrayer, 
tant mieux! tout le monde y trou­
vera doublement son compte.

Le lait pasteurisé ne cause pas le 
scorbut infantile. Depuis sept ans 
que je suis attaché à l’hôpital Ste- 
Justine, j'ai fait un stage d’études 
assez prolongé en Europe, et je n’ai 
pas vu un seul cas de scorbut cau­
sé par l’usage du lait pasteurisé.

L’usage PROLONGE et EXCLU­
SIF de nourritures de conserve ou 
de "lait stérilisé’’ peut causer le 
scorbut, mais l’administration quo­
tidienne et suffisante de jus de 
fruits frais prévient ce trouble, 
lorsqu’il est nécessaire de donner 
pendant ttn certain temps ces nour­
ritures.

En dernier ressort, il est bien 
entendu que le lait pasteurisé lui- 
même doit être conservé dans une 
glacière, avec toutes les précau­
tions de propreté requises pour sa 
manipulation et sa conservation : sa 
seule étiquette de pasteurisation 
n’étant pas une porte ouverte à tou­
tes les imprudences.

L’usage du lait pasteurisé bien 
organisé a été fécond en bons ré­
sultats partoût ou on l’a imposé. 
Les intérêts financiers ont souvent 
cherché à l’incriminer. De rares

Demain, donnons
pour les tuberculeux

Demain, par les rues de la ville, 
de gentilles quêteuses solliciteront 
de la population de Montréal, une 
obole pour les tuberculeux.

Que de pertes de parents ou d’en­
fants évoque pour un grand nom­
bre ce mot: tuberculeux.

Et cependant, quel capital hu­
main. une lutte bien organisée et 
bien soutenue pourrait sauver cha­
que année. 1100 tuberculeux meu­
rent à Montréal tous les ans. Cela 
représente des millions de dollars 
perdus.

Le devoir incombe à tous d’aider 
i ii faire disparaître un mal qui me­
nace chaque individu à quelque 

, classe qu’il appartienne, 
i LTnstitut Bruchési a depuis 14 
! ans organisé activement ia lutte.
L'heure est venue de mener une 
grande offensive libératrice et de voix médicales viennent malheu 
mettre sur pied tous les armements reusement parfois se joindre à eux.

Sociale Liée

i on) promptement distribués, g | place Je français et d'anglais sur un 
nartir d'aujourd'hui, par l’Action ' Plr^ absolue dans tous! les services publics fédéraux, nous 

i nous permettrons de vous transmet- 
. " Iro notre protestation énergique
_ , contre ia pratique qui se perpétue
IJeces j au service de l'immigration, de

mettre en circulation des formules 
unilingues, dont là quasi totalité,

j parmi celles du moins que les of­
ficiers du i

1 ROUVRETTB. — A Montréal, if 17 nuit 
Iffîi, fi Vk$% «I*' .LT an», dèmlè* Min*CKximrr.

Am» funér«lîl*i plus tant. ; fjl ^ (||| 1(lpnvprnrmrnt emploient,
Ï.ORTIE. A Montré»!, 1r 1« nut 1P2S, sont rédigées en anglais.

A8an» n 10 nioi». r*t,iN-é,|f>f Dtf- |,,4 présente a «loue pour but litii- Ohln* D'iueet, .pou» -1-- fru rif-rrr î.ortir ' rir. . n, ir,r lùr-n manAotiKMiI/-* funéraillf» «uront Uni ni»r,ll le 1# cou- . 'DUS pt H men r.cspt, lut 11
rant, i.r eonvol funèbre partira de »,! seinent de nous faire savoir si. 
-Inn.-urr, no 2t, mr nrndtni», k 7 Hnirr» C, | comme chef de l’important Ulinis- riuur «c rrmlrr « ré»llsr NM'.hnrle», «(i l» afrvlee sera r-Méliré 0 8 hriircs ri dp ]n 
Bu «tonr-Uèrr île 1« Cftlf-vlfs-Nrlgf», Uni de 
lu sépulture.

Parmi» rt «ml* sont prié» d‘v n«»l»tfr 
»an* autre invitation.

La défunte était dame de Sainte-Anna.

La Société Coopérative
DK FRAI» FtWRAtRES 

Entr»pt»n»ar» de Pompe» Fnnèbrea «t 
A»»aranre» Funéraire»

EST 1235
M», RU* SAINTE-CA TB RR IN R MT

(ère de l’inmiigrntion, vous seriez 
disposé « faire exécuter dos ordres 
rie voire pari pour que les formu­
les, les blancs, toute la documenta­
tion en un mot, de ce département, 
soient rédigés dans les deux lan­
gues, française et anglaise à la fois.

Sur réception d’une réponse fa­
vorable, nous nous cm presserons <Vc 
vous remrrricr et, dans le cas où 
la réponse serait négative ou ne 
viendrait pas du tout, nous nous ré­
servons de dénoncer la pratique ci- 
dessus nientionnée et de nous em­
ployer, par tou» les moyens énergi­
ques, h arrêter le maintien d’un 
état de ebosex ansst vexant pour

tear de toul, vous fer, 
mieux, et pour vous mêmes et pour | 
notre pays, de vous nxetlre inces-1 
somment à la besogne, et de faire ; 
les calculs que j’ai fais moi-même. | 
Ce reproche, je ne le fais pas tout j 
spécialement aux deux députés ci- ; 
haut mentionnés, mats <i tous les 
politiciens.

Et si vous arrive: A un résultat i 
différent du mien, IA seulement] 
vous aurez le droit de nier /’qn-j 
theniiclté de ce rapport et de me 
considérer comme un fauteur.

Passons à la classe des employés 
dits '‘temporaires".

IA aussi, il n'est pas des plus j 
agréable de manier ces chiffres, j 
dont le résultat nous donne une ; 
preuve concrète, que le gouverne­
ment ne fait pas pour nous ce qu’il j 
devrait faire, ce qu'il est obligé de 
faire.

Ainsi, en 1923, on comptait 3.250! 
employés temporaires. De ce nom­
bre, seulement 569 étaient des nô-, 
très. On nous en avait donc frustre 
576; tandis qu'en 1921 l'année' 
de la grande récolte... libérale 
on nous en a frustré 532. .Vous 
avions droit n 923 positions /cm- i 
poraires, et on nous en a accordé ! 
que 391.

Mais, m'objeeteront ils, fiers du 
progrès que Von constate, est-ce 
que notre gouvernement ne nous a 
pas fait justice cette année?

.Ve nous avons-nous pas frustré 
moins refle année qu’en 1923? 
C'est vrat “humbles serviteurs'',

toute une section principale 
population canadienne.

veuillez agréer. Monsieur- 
nistre, l’assurance de nos 
mentit distingués.

Eugène. THOUIN, secrétaire.

Dollard des Ormeaux au 
Long Sault

Gravure inédite de 
Delfosse

Grand format. L'image 
mesure 19 x 24 et est 

• imprimée sur un papier 
couché de 25 x ntya-
Valeur de $1.00, mise en 
tube, franco .. .. .50
La douzaine (port en 
plus) .» » ,, « • • • 4,80
Cette gravure, qui rap­
pelle d'une façon saisis­
sante l’héroïque fait 
d'armes de 1660, a sa 
place dans toutes les ins­
titutions. écoles, collè­
ges, séminaires, salles de 
réunions publiques, etc.

stimulant à leur

Chaque abonnement de $1.50 donne droit à une réponse.
Les abonnés en règle ont droit à une réponse pour chaque 

montant de $1.50 qui reste au crédit de leur abonnement à 
compter du 9 mai.

m

Les lecteurs de la ville peuvent acheter des carnets de 
coupons au prix de $1.50 pour 2 mois d'abonnement. Chaque 
carnet donne droit à une réponse.

Afin que tout le monde puisse participer au concours, les 
prix seront divisés en quatre classes:

1ère classe—Réponses aux quatre tableaux, soit quatre ré­
ponse}.

2ème classe—Réponses à trois tableaux, soit trots réponses.
dème classe—Réponses à deux tableaux, soit deux réponses.
Aème classe—-Réponse à un tableau, soit une réponse.
Ce qui veut dire que ceux qui auront pris un abonnement 

de $1.50 pourront répondre à un tableau et gagner des prix 
affectés à leur catégorie respective; ceux qui auront souscrit 
un abonnement de $3 pourront répondre à deux tableaux et 
ainsi de suite.

Il va de soi que plus les réponses seront nombreuses, plus 
grandes seront les chances de succès.

Four tous renseignements, écrire

CONCOURS - LE DEVOIR
Boîte postale 4020 - - -, Montréal

m
Tous les fervents du vrai 
Tabac Canadien Naturel 
restent les fidèles amis des 
tabacs Forest Frères, parce 
qu’ils trouvent toujours un 
tabac de qualité uniforme 

dans chaque paquet de
Tabac Pur Canadien Naturel

FOREST FRERES 108

fi

srvice
Vous jouissez de la liberté la plus 
complète sur le bateau tout entier 
lorsque vous traversez en Europe 
par l’un des paquebots

A UNE CLASSE DE 
CABINES

du Pacifique Canadien. Us n’ont qu'use 
seule classe—qu’un seul service pour tou*.
Et ce service n’a d’égal que celui offert par 
le Pacifique Canadien dans se* hôtels 
et wagons-restaurants.

Pour prix et antres renseignements, s'adresser 
à n’importe quel agent de navigation ou à

D. R. KENNEDY,
• font «ènéi"»! 8» trafic océ*nlqn«. Ut, M»ln 770$. 

Ut ru« que», Montréal,

La plus grande 
organisation de 
transport 
au monde.

trouveront

Service de Librairie du DEVOIR
Montréal

drmaln,Reunion de lu
Socù'lt

nucllp « Ottawa cp xoir, 
m prêt'edi et jeudi 

Demain soir, le président, M. J. 
G. McLennan, prononcer* le 4b*

mivaUr mi
senti 336 rue Notre-Dame e«t.

Ottawa, 18. — La Société royale 
du Canada tiendra sa réunion ,in*‘cours d'ouverture.

Petits et grands 
patriotisme.

Commandez 16t. le nombre est limité

217372168273302413

76^773614332
4^99999991
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CALENDRIER — DERNIERE HEURE — DEMAIN J
Demain: HARDI, K mal IMS,

Rogations. Saint Pierra Cctentin. pape, «.

Laver dn soleil, 4 h. !t.
Coucher dn soleil. 7 h. 12. t
Lever du soleil. 3 h. M.
Coucher du soleil, 3 h. &7.

Pleine lune, le 8. A S h. 43m. du matin.
, Dernier quart, le 13. à Oh. 48m. do matin. 

Nouvelle lune, le M, h lOh 48m. du matin. 
Premier quart, le 30, à 3h. 84m. du «oir.

Toutes les nouvelles par nos rédacteurs, nos correspondant» et les services de dépêches du monde entier

«AU ET PLUS CHAUD
MAXIMUM ET MINIMUM

Aujourd’hui maximum 44.
Mémo data Pan dernier. 78.
Minimum aujourd’hui. Jt.
Mtme dato l’an dernier!, iS.

BAROMETRE
18 hvares a.tn. 38 82. U heures «.m. 22.12. 

MIDI: 38.88.

Ouvrir le marché américain
aux cultivateurs de cette province

M. Taschereau a fait cette demande aux ministres fé­
déraux lors du banquet Béland, à Québec — Une 
grande partie de la dernière récolte est dans les 
granges et dans les caves.

Québec, 18 (D.X.C.) — Au cours 
île ia dernière session provinciale, 
le gouvernement s’était efforcé de 
démontrer que ]a classe agricole 
est heureuse et prospère. Or M. 
Taschereau, premier ministre de la 
province, a donné, samedi soir, 
dans un discours au banquet Bé­
land, un aperçu de la véritable si­
tuation des cultivateurs. “Au nom 
de la classe là plus intéressante de 
cette province, au nom de la classe 
agricole, dit M. Taschereau, je de­
mande aux ministres fédéraux d’ou­
vrir fle marché américain aux cul­
tivateurs de notre province; je leur 
demande de faire tous leurs efforts 
pour que nos cultivateurs expé­

dient sur ce marché le surplus des 
récolte» dont nous ne pouvons dis­
poser en ce moment.

“Ce soir, à ce banquet, ce sont 
des pommes de terre des Etats- 
Unis que nous mangeons et, cepen­
dant, le gouvernement donne de 
fortes sommes d’argent à la campa­
gne de “■l’achat chez-nous”. L’Aus­
tralie et la Nouvelle-Zélande nous 
font une forte concurrence pour Te 
beurre et il est nécessaire d’ouvrir 
de nouveaux marchés pour nos pro­
duits agricoles.

“Une grande partie de la récolte 
de l’an dernier est encore dans les 
granges et dtms les caves, attendant 
de nouveaux débouchés,”

Le 283e anniversaire de 
la fondation de Montréal

La réponse française est prête
Les ambassadeurs en prendront connaissance mer­

credi ou jeudi.
Paris,. 18 (S. P. A.) — La note 

française en réponse aux offres 
d’un pacte de sécurité avec l’Alle­
magne est maintenant prête à être 
soumise à la conférence des ambas­
sadeurs. Elle sera probablement en­
voyée à Berlin mercredi ou jeudi, à 
moins que des difficultés ne sur­
viennent concernant sa phraséolo­
gie. Actuellement elle est en termes 
courtois, mais qui obligent l’Alle­
magne à définir clairement ses of­

fres.
LA DETTE FRANÇAISE. AUX 

ETATS-UNIS
Paris.* 18 (SjP.A.)—-Dans les mi­

lieux officiels on dit que la deman­
de des Etats-Unis concernant la 
dette française avâit été prévue. 
C’e s t pourquoi le cabinet a 
chargé MM. Caülaux et Briand de 
trouver une solution à ce problè­
me.

Une nouvelle 
étoile aux deux

Au milieu de fêtes grandioses, de­
vant 60,000 personnes, a eu lieu 
hier ù Home la canonisation de 
suinte Thérèse de l'Enfant Jésus. 
Peu île vies suscitent plus d’inté­
rêt que la sienne dans sa très gran­
de simplicité. Il est à noter qu'elle 
portait presque le meme nom que 
la première Carmélite canadienne 
(Soeur Thérèse de Jésus) entrée 
iluns une autre maison de Tordre. 
( rla la relie pour ainsi dire plus in- 
t i nient au Canada.

t oici une liste choisie d'ouvra­
ges qui ont en un succès particu­
lièrement mérité:

La •'Petite Voie” d’enfance spiri- 
liielie, d'après la vie et les écrits de 
la lise Thérèse de VEnfant-Jésus, 
par le H. P, Martin, .âOs. au comp­
toir, .ôôs. par la malle.

Une Rose effeuillée, histoire d'u­
ne Ame écrite par elle-même. .60s. 
au comptoir, ,65s. par la malle.

L’Esprit —e la Bse Thérèse de 
l'Enfant-Jésus, au comptoir .70s., 
par la malle .75s.

Histoire de 1# Bse Thérèse de 
i’Enfant-Jésus par le H. P. J. Car- 
bond, SJ., au comptoir ,70.s., par 
la vaste .75s.

La Bienheureuse Thérèse de l’En- 
fant-Jésus, histoire d'une âme, vo­
lume illustre 600 pages, au comp­
toir $2.00, par la malle, $2.25.

On adresse toutes les commandes 
nu Devoir, case postale 4020. S’os 
lecteurs sont priés de demander 
notre catalogue des livres de récom­
penses qui constitue un répertoire 
intéressant des livres que nous 
avons en mains non seulement à 
l'époque des prix mais constam­
ment. Voir aussi les prix spéciaux.

Lisez et faites lire ce catalogne.

La grande pêche
à Terre-Neuve

Les fêtes de New-York

Samedi soir à l'Université de 
Montréal M. de Kervereguin a par­
le de la grande pèche à Terre-Neu­
ve, sous les auspices du comité 
France-Amérique. C'est sir Lomer 
• rouin qui a présente le conféren­
cier.

M. Je commandant de Kervere­
guin décrit la formation des bancs 
de Terre-Neuve et énumère les 
poissons qui y habitent. Il fait le 
tableau de la pèche à la ligne ou au 
ébahit. Le conférencier fait revivre 
sur la toile la vie pleine de dan­
gers des morutiers.

Un navire, le Ste-Jeanne-d'Arc, 
parcourt les bancs de Terre-Neuve 
durant toute la saison de la pèche 
et transporte un aumônier, un mé­
decin et un bureau de poste. Ce na­
vire-hôpital porte constamment lo 
Saint-Sacrement ù son bord.

L'usine de Sainte-
Anne-de-Beaupré

Québec, 18 (D. X. C.l. —La nou­
velle compagnie dont la Gazette of- 
Uctellr annonce la formation sous 
e nom de .Sfr-.-lnnc Pomer Compa­
ny, Limited, dont les usines seront 
situées à Beaupré et qui a un capi­
tal de $3,000,(1(10, demande nu gou­
vernement fédéral de construire un 
quai près de l’endroit où sera éri­
gée l’usine. Les ingénieurs fédéraux 
fixeront l’endroit où l’usine devra 
être située.

Cette inscription en droit
Le juge Brunrau rendra jugement 

mercredi sur l’Inscription en droit 
Intentée par MM. Brossard, Lanctôt 
et Michaud pour combattre l’action 
intentée par Edouard (iagnon pour 
annuler le rapport du juge Coderre.

M. le Juge Bruneau doit s’embar­
quer vendredi pour un voyage en 

.Europe,

PROGRAMME ELABORE A L’OC­
CASION DU 75ème ANNIVER­
SAIRE IDE FONDATION DE LA
SOGI ETE SAINT-JE AN-BAPTIS­
TE DE NEW-YORK—UlN TRAIN
SPECIAL

New-York. 18 — Rappelons en 
quelques mots le programme offi­
ciel des fêtes du 75cine anniversai­
re de fondation de la Société Saint- 
Jean-Baptiste de New-York, qui dé­
butera jeudi matin, 21 mai, par une 
grand’messie à 10 heures, à l’église 
St-Jean-Baptiste, avenue Lexington 
et 76e rue. Le soir, à 6 h. 30, diner 
au Sherman Square Hotel. Broad­
way et 71e rue. Après le.diner à 7h. 
30 précises, réunion préliminaire 
des délégués. A 9 heures ils quitte­
ront 1 "hôtel pour se rendre à la ré­
ception donnée en leur honneur au 
theatre Capitol, où Us assisteront à 
la représentation de 9h. 30.

Vendredi, 22 courant à midi et 
demi, départ du quai de la 79e rue, 
pour une prorroenade qui durera 
cinq heures autour de Tile de Man­
hattan, à bord du bateau munici­
pal Colonel Clagton, gracieusement 
m-s à la disposition du comité de 
réception des visiteurs par son 
Honneur le maire John F. Hylan, 
igâce aux démarches du juge Re­
naud.

Vendredi soir, à 8 heures, grande 
assemblée générale à l’hôtel Majes­
tic. Tous les amis du Canada et 
ceux qui veulent le mieux connaî­
tre sont cordialement invites d’y 
assister. Des orateurs canadiens et 
français adresseront la parole. L’en­
trée est gratuite. Les dames seront 
les bienvenues.

Samedi après-midi, de 3 à 5 heu­
res, il y aura réception «à bord du 
paquebot Empress of France, qui 
sera dans notre port, de retour d’u­
ne croisière autour du monde.

Samedi soir, clôture des fêtes à 
l’hôtel Majestic par un grand ban­
quet suivi cie bal. Le poste émet­
teur radiographique WFBH trans­
mettra aux amateurs du radio les 
discours qui y seront prononcés. 
Tendant le banquet, Orphée Lan- 
gevin, le baryton canadien, chante­
ra des chansons canadiennes, ac­
compagnées par l’orchestre dont les 
refrains, imprimés sur io dos des 
menus, seront entonnés par les con­
vive».

A 11 heures, aura Heu la saute­
rie.

* * *
Le Chemin de fer national du 

Canada nous prie d’annoncer qu’il 
organise un train spécial pour con­
duire les délégués canadiens aux fê­
tes de New-York. Il quittera la gare 
Bonaventurc à 8 heures mercredi 
soir. S’adresser pour tous rensei­
gnements è M. J.-iP. Marion, agent 
de district des voyageurs, gare Bo­
na venture.

.4 l’occasion du 283ième an­
niversaire de la fondation de 
Montréal qui tombe aujourd'hui,
M. Charles Duquette, maire de 
Montréal, M. Aégéijiiis Fauteux 
au nom de la Société historique 
de Montréal et le régiment de 
Maisonneuve ont déposé des 
fleurs au pied du monument 
Maisonneuve à la place d’Ar­
mes. _____ _________

Le banquet Béland
LE PREMIER MINISTRE PROVIN­

CIAL FORMULE LES DOLEAN­
CES DE QUEBEC AUPRES DU 
GOUVERNEMENT FEDERAL
Québec, 18. (D.N.C.) 

I. néland

Prochaine assemblée
oppositionniste

M. Alfred Duranlcau, o.r., repré­
sentant de la division Laurier a la 
Législature, rendra compte dp son 
mandat a ses électeurs dans une 
grande assemblée qu’il tiendra, le 
mercredi soir, 27 mai. à la salle du 
Jardin de l’Enfance, boulevard St- 
Laurent, près Saint-Zotique. M. 
Arthur Sauvé sera présent et porte­
ra la parole. Le chef de l’opposi­
tion sera accompagné de ses collè­
gues du district de Montréal.

On sait quel rôle prépondérant a 
joué M. Duranlcau dans l’enquête 
de In Commission des Liqueurs 
commencée à Québec nu cours de 
la dernière session. Il y a tout lieu 
de croire qu’il sera fortement ques­
tion ù cette assemblée de la Com­
mission des Liqueurs et des accusa­
tions déjà portées contre elles.

Comme il a déjà été annoncé, 
l’opposition provinciale tiendra 
olusieurs assemblées au cours de l’élé.

M. le Dr
H. 'Béland et M. Ernest Lapointe, 
ministres, dans le cabinet King, à 
Ottawa, ont été samedi, à Québec 
les hôtes de l’Association de la jeu­
nesse libérale. Environ six cents 
convives réunis au Château Fran- 
tenac ont entendu les deux minis­
tres fédéraux défendre l’adminis­
tration de leur gouvernement et 
laissé entendre que la lutte électo­
rale commencera bientôt.

M. J.-M. Fortin, president de l'As­
sociation de la Jeunesse libérale, 
présidait la réunion. A scs côtés 
avaient pris place MM. Béland, La- 
pointe, Taschereau, -Caron, Gali- 
peault, N. Garneau, N. Francoeur, 
G. Power, M. Madden, L.-P. Para­
dis, E. Michaud, ministre au Nou­
veau-Brunswick. S. II. le maire 
Samson, les députés fédéraux de la 
région de Québec et plusieurs dé­
putés provinciaux.

-MM. Fortin et Hugues Fortier, 
député de la Beaucé, présentèrent 
les hommages des convives au Dr 
Béland. Celui-ci avait le plaisir de 
voir une nombreuse délégation ve­
nue de la Beaucc lui apporter le 
salut de ses partisans et amis. A 
ceux-ci et aux organisateurs de cet­
te démonstration, M. le Dr Béland 
offrit ses remerciements, puis il 
parla de politique.

M. Taschereau s’était chargé de, 
faire connaître aux ministres fédé­
raux ce que. demande le district 
de Québec. Voici ces demandes: 
la votation d’un montant raisonna­
ble, a cette session, pour le déve­
loppement du port de Québec, la 
construction d’un chemin carrossa­
ble sur le pont de Québec, Temhar- 
go sur l’exportation de l’énergie 
électrique, l’ouverture du marché 
américain pour les cultivateurs de 
la province. Construction par le C. 
N.R., du chemin de fer de Rouvn, 
construction par le C.N.R. du che­
min de fer T t «ceinture au lac St- 
Jean. nationalisation du chemin de 
fer de ta Gasjpésiç.

M. Lapointe- a répondu en disant 
que le gouvernement prendra en sé­
rieuse considération la question du 
développement du port de Québec 
et celle de la construction du che­
min de fer de Rouyn. Quant à la 
route carrossable sur le pont de 
Québec, le gouvernement fédéral 
Tu a eonstriiît ce pont au roùt de 
i4 millions de dollars, permettra au 
gouvernement provincial de s'en 
servir si cétùi-ci veut bien construi­
re la route carrossable lui-mème 
avec ses surplus.” Le ministre n’a 
pas parle des autres demandes et 
ses réponses ont jeté beaucoup de 
frqid sur cette manifestation.

M. Veniot à Ottawa
_ Ottawa, 18, (D.N.C.) —- M. J.-P. 

\eniot. premier ministre du Nou­
veau-Brunswick. est dans la Capi­
tale aujourd’hui. On croit qu’il est 
a négocier Tacha» par le C. N. B., du 
Quebec et St-Jean. M. Graham a dit 
en chambre que cet achat est pra­
tiquement décidé. Comme ou s’at­
tend aussi à une élection provin­
ciale au Nouveau-Brunswick sons 
peu il ne faudrait pas »*rc surpris 
si M. Veniot ve consulte à ce sujet 
avec scs amis les libéraux d’Otta­wa.

Tribunaux criminels
Le juge Monet a condamné Lee 

Hang Fong, 977. rue Laurier est, h 
six mois de prison pour possession 
illégale de narcotiques.

* * *
Steve Howiclnick a été traduit 

devant le juge Décarie, accusé de 
tentative de meurtre sur Bock O- 
kosky. Tout cautionnement n été 
refusé.

* * *
Le procès de Kid Baker et de ses 

co-prevenus est terminé.
* *

Le juge Wilson a commencé â 
entendre le procès de William C. 
Smith, ancien soldat de retour du 
front, accusé d’avoir obtenu de l'ar­
gent du fonds de pension par de 
fausses représentations.

A Saintc-Aniic'ilc-Bcaii pré
Québec, 18, (D.N.C.) — Les pè­

lerinages nu Sanctuaire de Ste- 
Anne de Beaupré ont commencé 
hier. Huit cent cinquante pè­
lerins sont allés prier la grande 
thaumaturge. La confrérie des da­
mes de Ste-Famille de la paroisse 
de St-Sauveur, les paroissiens du 
St-Saerement, les paroissiens do 
Maizcret.x sont les trois pèlerinages 
qui se sont rendus à Ste-Anne de 
Beaupré, hier sous la direction des 
curés de ces paroissiens.

Résultats (Texanmis
L'assistnnt-seerétaire général de 

l’Université de Montréal, M. Da­
mien Jasmin, a annoncé, ce matin, 
nu'on fera connaître les résultats 
des examens écrits de licence en 
droit mercredi soir.

Mercredi soir, également, la fa­
culté de médecine communiquera 
les résultats des examens de ses 
élevés de cinquième année. C’eut ce 
que le vice président de cette fa­
culté, le docteur Télesphore Pari­
zeau, a déclaré ce matin.

CANONISATION DE 
SOiUR THERESE

S. S. PIE XI A PROCLAME SOLEN­
NELLEMENT A SAINT-PIERRE
DE HOME HIER LA SAINTETE
DE LA PETITE CARMELITE DE
LISIEUX — CEBBMONTE IM­
POSANTE __
Rome, 18 (S. P. A.) — Une foule 

immense qu'on a évaluée à environ 
60,000 personnes a assisté à ia cé­
rémonie de canonisation de Soeur 
Thérèse de TEnfant-Jésus qui a eu 
lieu, hier, dans la basilique Saint- 
Pierre. Un service spécial de tram­
ways a commencé à transporter les 
pèlerins vers le Vatican dès quatre 
heures du matin, malgré que l’heu­
re de la cérémonie n’était fixée que 
pour huit heures. Des milliers de 
personnes n’ont pu entrer dans la 
grande basilique complètement rem­
plie.

La basilique de Saint-IPierre était 
revêtue de ses tentures de fêtes et 
entièrement illuminée de manière 
à faire ressortir la beauté de son 
architecture. Elle était aussi rem­
plie de roses, ce qui rappelait ia 
promesse que la sainte faisait quel­
ques jours avant de mourir: “Après 
ma mort, j’enverrai du ciel une 
pluie de roses”. Des mégaphones 
avaient été placés aux quatre coins 
de la basilique pour que la voix du 
Souverain pontife fût entendue dis­
tinctement par tous les assistants.

De Saint-Père est entré dans la 
basilique par une porte faisant fa­
ce à Tautel principal. 11 a été porté 
tout le long de la basilique jusqu’au 
trône papal sur la S edi a Gestatoria 
du haut Jaqueille il a béni les pèle­
rins. Il était suivi d’une grande 
bannière sur laquelle était brodée 
Teffigie de la sainte de Lisieux. 
Puis venaient à la suite les cardi­
naux et un groupe d’environ deux 
cents archevêques et évêques por­
tant le costume de Tordre particu­
lier auquel ils appartiennent. Dans 
l’assistance, on remarquait tous les 
hauts dignitaires du Vatican et de 
la cour papale ainsi que le corps 
diplomatique au complet.

La cérémonie de canonisation a 
été très longue: elle a duré de huit 
heures du matin à deux heures de 
l'après-midi. Le point culminant a 
été lorsque les trompettes se sont 
fait entendre du haut du dôme 
pour annoncer que la canonisation 
de sainte Thérèse de TEnfant-Jésus 
du Carmel, de Lisieux, venait d’a­
voir lieu. Immédiatement ensuite 
les cloches des quatre cents églises 
de Rome se sont mises à sonner 
à toute volée.

Moins de trois heures après cette 
cérémonie du matin, le Saint-Père 
est revenu à la basilique, qui était 
remplie de nouveau, pour vénérer 
la nouvelle sainte.

Le soir a en lied la grande illumi­
nation du dôme de Saint-Pierre. 
C’est la première fois que cela est 
fait depuis la chute du pouvoir tem­
porel. Le spectacle était magnifique. 
Le vacillement de la flamme des 
torches et des chandelles, sous l’ac­
tion du vent, donnait l’impression 
que tout le dôme était enflammé. On 
estime qu’un million de gens ont ad­
miré cette scène de splendeur.

A LISIEUX
Lisieux, France, 18 (S. P. A.). — 

Toutes les eloclies (te cette ville de 
Normandie, hier, ont sonné à Tunis- 
son avec relies de Rome à l’occasion 
de la canonisation de Soeur Thérèse 
de l’Enfant Jésus, qui est née ici.

Elle était la fille de Louis Martin, 
un bijoutier. Elle visita Rome avec 
son père alors qu’elle était encore 
enfant et elle demanda au pape 
Léon XIII la permission de se join­
dre aux Soeurs Carmélites. Son jeu­
ne âge Ten empêcha. Elle a attendu 
patiemment jusqu’il IVige de seize 
ans. Elle est alors entrée au elottre 
de’Lisicux où elle a passé huit ans. 
Elle est morte en 1897 à l’âge de 24 
ans. Sa bonté et ses oeuvres ont été 
bientôt universellement connues et 
ont donné lieu à de nombreuse pè­
lerinages de toutes les parties du 
monde à son sanctuaire.

Pendant lu guerre, un grand nom­
bre de soldats l'avaient choisie com­
me patronne. Pour eux, c'est Soeur 
Thérèse de TEnfant-Jésus qui a dé­
tourné les Allemands de Paris et 
qui a sauvé Verdun. Elle a été béa­
tifiée par Pic XI le 30 avril 1920.

Les hygiénistes en visite
Les médecins de l’Amérique du 

Sud et de l’Amérique Centrale en 
route pour l’assemblée d’hygiène 
de la Société des Nations ont été 
hier l’objet de plusieurs récep­
tions. Ils sont allés visiter la trap­
pe d’Oka, conduits par le Dr Deslo­
ges. Ils sont ensuite allés au club 
de golf Laval-sur-lc-Lae où ils ont 
été reçus par M. E.-L. Patenaude et 
le maire Duquette. Ils ont aussi vi­
sité la prison de Bordeaux.

Il y a eu ce matin une réception 
en leur honneur à l’Ûniversité de 
Montréal. M. le Dr Boucher, direc­
teur du service de santé municipal, 
leur a fait un exposé de l’organisa­
tion sanitaire de la ville. Le Dr Bou­
cher leur a offert un dîner au club 
Saint-Denis.

(>| après-midi, les médecins vi­
siteront la laiterie Joubcrt et les fil­
tres de Toqueduc,

J,a faculté de médecine de T'Uni- 
versité de Montréal recevra offi- 
rirllcnicnt. demain, les médecins 
hygiénistes délégués de l’Amérique 
du Sud et de l'Amérique Centrale.

Ce matin. Mgr Vincent Piette. 
recteur de l’Université de Montréal, 
le vice-recteur M. le chanoine 
Chartier, les docteurs Louis de l.ot- 
binière-Harwood, Desloges et Bou­
cher ont souhaité la bienvenue aux 
délégués qui ont ensuite assisté a 
des causeries du docteur Boucher 
et du docteur .l.-A. Beaudoin.

Ouverture <le l'île
Sainte-Hélène .

L’ile Sainte-Hélène sera ouverte 
au public dimanche prochain.

M. Taschereau et le projet
de barrage à Carillon

Le premier ministre donne son opinion en terme» 
voilés.

Québec, 18 (D. N. C.). M. Tas­
chereau, premier ministre de la 
province, a indirectement dit ce 
qu’il pense du projet de barrage à 
Carillon. Parlant de nos ressources 
naturelles, samedi soir, au banquet 
Béland, M. Taschereau demandait, 
au nom de la provinre de Québec, 
aux ministres fédéraux de protéger 
notre énergie électrique et de ne pas 
permettre qu’elle soit exportée aux 
Etats-Unis.

“Si nous aliénons, dit le premier 
ministre de Québec, les pouvoirs 
hydrauliques qui sont plus près de 
nos voisins, qui sont d'exploitation 
plus facile, ceux qui sont à nos por­
tes, et si nous permettons à nos voi­
sins de les utiliser, l’avenir ne nous 
gardera que try pouvoirs d’eau qui 
sont plus loin, plus difficiles à ex­
ploiter.

“Nous avons une grande richesse 
naturelle dans ces pouvoirs d’eau et

let nous devons l’employer chez nou- 
; pour développer des centres indus­
triels. Charité bien ordonnée com­
mence chez soi. Si plus tard nous 

î avons un surplus d’énergie èlectri- 
j que nous pourrons permettre à nos 
; voisins de Tutiliser.

“Un capitaliste américain, M. 
| Duke, a développé le pouvoir du 
1 Saguenay et apres avoir dépensé 
onze millions de dollars dans U 
développement supérieur, il veut 
développer une chute à quelques 

I milles plus bas. Il projette une dé­
pense de vingt millions de dollars, 

I Et M. Duke s’est engagé envers l« 
gouvernement à ne pas exporter un 
seul cheval-vapeur qui sera ainsi dé­
veloppé.

“C’est dans cette richesse qu'est 
l’avenir de la province de Québec; 
gardons-la chez nous et attirons 
l’étranger ici plutôt que de lui of­
frir chez lui le pouvoir électrique 
qu'il demande.’*

AU SEMINAIRE DE JOLIETTE
Programme des fêtes de la bénédiction de la pierre 

angulaire de la nouvelle construction, le 26 niai

Nommé adjoint au
maître du port

Le président de la Commis­
sion du port de Montréal, le Dr 
H’.-L. McDougald, vient d’an­
noncer la nomination du capi­
taine Joseph-Pierre Dufour 
comme adjoint au maître du 
port, le capitaine J.-F. Symons.

Le capitaine Dufour, domici­
lié au no 94, rue Agnès, est su­
rintendant à la Canadian Steam­
ship Lines Company, Ltd. Il 
succède au capitaine D.-J. Per­
rault. ____

Ordinations sacerdotales
Québec, 18. (D.N.C.) — Hier, en 

la chapelle du grand séminaire, S. 
G. Mgr J.-A. Langlois, a élevé à la 
prêtrise sept élèves du grand sé­
minaire; MM. les abbés Jacques 
Gervais, Wilfrid Vachon, Stanislas 
Cantin, Alphonse Marcoux et Lu­
cien Villeneuve, du diocèse de Qué­
bec, M. Tablié Alphonse Dufort, du 
diocèse de St-Boniface, et M. l'abbé 
Jérémiah Howard, du diocèse de 
Notre-Dame de Grâce. Terre-Neuve.

Les nouveaux prêtres ont célé- 
leur première messe ce matin dans 
leur paroisse natale. M. Tabbé 
Gervais à Parisville, où M Tabbé Ca­
mille Roy, recteur de l’Université 
Laval a fait le sermon; M. Tabbé 
Vachon. â St-Frédérick de Bcauce, 
M. l’abbé Cantin au couvent de Sil- 
lery, M. Tabbé Marcoux, à Beau- 
port, M. l’abbé Dufort, au grand sé­
minaire de Québec, M. Tabbé How­
ard, à Ste-Anne de Beaupré et M. 
Tabbé Villeneuve, à St-Malo. M. 
Tabbé Cyrille Gagnon a prononcé le 
sermon de circonstance à St-Malo.

Hommage posthume
à deux juges

Québec, 18, (D.N.C.) — Le Banc 
et le Barreau ont rendu hommage, 
ce matin, à la mémoire de deux ju­
ges en retraite qui viennent d’être 
enlevés à Taffcction de leurs famil­
les et de leurs nombreux amis. M. le 
juge Cyrias Pelletier décédé à l’âge 
de 85 ans, samedi et M. le juge Ro­
dolphe Roy.

A 19 h. .30 il y a eu séance spé­
ciale de la Cour Supérieur, M| le 
bâtonnier Cannon, a fait l'éloge des 
deux magistrats disparus, puis le 
juge en Chef de la Cour Supérieure 
de la Province, sir François Le­
mieux. a exprimé les regrets de la 
magistrature qui perd deux de ses 
anciens membres les plus estimés.

Joliette, 18. i.a bénédiction de 
la pierre angulaire de la nouvelle 
construetion aura lieu le mardi, 26 
mai, à 2 h. 30, et sera présidée par 
Son Excellence Mgr Pietro di Maria, 
archevêque titulaire (i'Iconium et 
délégué apostolique au Canada et à 
Terre-Neuve.

Le 25, lundi. Son Excellence quit­
tera Montréal vers 3 h., en auto, 
passera à L’Epiphanie vers 4 h. 15, 
à Saint-Jacques vers 4 h. 45 et arri­
vera û Joliette vers 5 h. 30. Son Ex-j 
cellcnce descendra à l’évêché.

Le 26 au matin. Son Excellence 
dira la messe au Noviciat de Saint- 
Viateur et assistera à la messe pon­
tificale qui sera chantée à 9 h. 30 
dans la chapelle du séminaire, par 
Mgr G. Forbes, évêque d‘* Joliette.

Le dîner sera servi à 12 h. 30 et I 
sera présidé par Son Excellence. A

i2 h. 30 aura lieu la bénédiction de 
la pierre angulaire par Son Excel­
lence. Avant la bénédiction, un dis­
cours sera donné par M. Tabbé Ar­
thur Lesieur, curé de Sainte-Gene- 
vière de Batiscan, et après la béné­
diction un autre discours se.ru don­
ne oar M. le docteur L.-P. DeGrand- 
pré, de Montréal.

Dans la soirée du 26, Son Excel­
lence visitera les instituts religieux 
de la ville, â savoir: le Précieux- 
Sang, l’Institut Fristel, la maison- 
mère des religieuses des Saints- 
Coeurs, le Jarain de l’Enfance. l'A­
cadémie Saint-Viatcur, ia Provtden- 
cef les Soeurs de Tlmmncuilce-Con- 
ception et la Congrégation de No­
tre Dame.

Le mercredi, 27, Son Excellence 
dira la messe de communauté au sé­
minaire et quittera Joliette vers 9 h, 
poru retourner à Montréal.

8. G, Mgr Deschamps
préside à des ordinations
S. G. Mgr Alphonse Deschamps, 

auxiliaire de Montréal.- a Lait sa 
première ordination hier, à la ba­
silique.

Mgr Deschamps a conféré le 
sous-diaconat à MM. les abbés Hec­
tor Peltier, du diocèse de Mont­
réal, R. Longpré, de Fargo, Armand 
Arès, de Prince-Albert, et aux RR. 
FF. Marie-François-Xavier, (Antoi­
ne Huet), et Marie-Marc, (Eugène 
Laporte), des Trappistes d’Oka.

Les accidents de
chemins de fer

Ottawa. 18. (S.P.C.) Le nom­
bre des accidents survenus sur les 
chemins de fer canadiens pendant 
le mois d’avril a été de 156. 3 per­
sonnes en sont mortes et 199 ont été 
blessées. De ce dernier nombre, 
48 étaient des passagers et 124 (tes 
employés. 27 sont désignés “au­
tres’’.

Neuf de ces accidents ont eu lieu 
à des traverses, ce qui a causé la 
mort de 3 personnes, tandis que 8 
ont été blessées. Six de ces neuf 
traverses iTétaient pas protégées.

Canada et Etats-Unis
Ottawa, 18. — Le taux du chan­

ge pour les expéditions de mar­
chandises entre des points du Ca­
nada et des Etats-Unis, du 15 au 31 
mai inclusivement sera le pair. Il 
n’y a pas de surcharge non plus 
pour le transport international des 
voyageurs.

Dcicguc a New-York
---------\

Québec, 18 (D. N. C.) — M. Cy­
rille Pflàgp, surintendant du Con­
seil de l'instruction publique, a été 
choisi comme représentant officiel, 
à New-York, de la Société Saint- 
Jean-Buptiste de Québec dont il est 
un ancien président. M. Del Âge re­
présentera notre société nationale 
aux fêtes de In Société de Bienfai­
sance Saint-Jean-Raptiste, à New- 
York durant les démonstrations qui 
auront lieu ers Jours prochains.

M. DelAge est parti aujourd’hui 
pour Ottawa où i! va assister aux 
réunions de ia Société royale du 
Canada. _____ __

Les examen»
du service civil

Les premiers examens de la com­
mission du service civil à se tenir 
â l'Université de Montréal, en ver­
tu d’une loi récente, commenceront 
demain.

Le» ouvrier» de
la chaussure

--i, , r •* 0

Le congrès de l’Union des ou­
vriers de la chaussure d’Amérique 
s’est ouvert ce matin, à l'hôtel Mont- 
Royal, sons la présidence de CollLs 
Lovely. Deux cent trente délégués 
étalent présents.

LE TEMPS
Toronto, 18. (S.P.C.) — H y a

dépression dans la région d’Anti- 
rosti. Il fait chaud de nouveau 
dans l’Ouest.

Temperature prévue :
Grands Lacs, Ottawa et haut St- 

Laurent: Beau et plus chaud.

Les troupes françaises se 
préparent contre l'of­

fensive imminente 
des Riffains

(Suite de la première puae.)
SITUATION PEU

ENCOURAGEANTE
Londres, 18, (S.P>A.) — D après 

des dépêches qui viennent de mil- 
garie, les troubles se continuent 
dans ce pays. Comme le gouverne­
ment a dépêché des troupes contre 
les groupes qui font des attaques 
répétées, on en conclut qm le but 
de ces derniers a un caractère j>o- 
Htique.

On comprend qu’il ne sera lias 
permis à la Bulgarie de conserver 
les troupes supplémentaires qu’elle 
a levées à In suite de Tnttentnt de 
la cathédrale de Sofia. On consi­
dère que la situation n’est guère 
cneouragente.
CETTE PRETENDU: NOTE

AI X COMMUNISTES
Londres, 18. (S.P.A.) Le cor­

respondant du Daily Herald a Ber­
lin prétend avoir appris de bonne 
source que la Grande-Bretagne a 
proposé aux Alliés d’envoyer une 
note au gouvernement soviétique 
pour lui demander de répudier Tin- 
ternationale communiste et l’expul­
sion de ses quartiers généraux de 
Moscou.

Commentant crtlp dépêche, le 
Herald, qui est l'organe des tra­
vaillistes à Londres, dit qu'une tel­
le action de la part des Alliées con­
duira le monde ft un désastre mon­
dial parce qu’elle causera facile­
ment une nouvelle guerre Ce jour­
nal ajoute que c’est une interven­
tion dans la politique extérieure 
d’un autre pays et un acte d’hosti­
lité.
41 TITÎS D’UN COUP DE GRISOU

Dorstfeld, Allemagne, 18 (S.P.A.) 
—D’après les derniers rapports 41 
hommes ont été tués à la suite de 
l’explosion d’une mine, samedi, et 
27 ont été blessés.

une surprise désagréable a la Gran­
de-Bretagne. "Les Anglo-Saxons, u- 
joute-t-ellc, nous demandent des mil­
lions qui non seulement pourront 
causer notre ruine financière, mais 
qui pourront aussi faire renverser 
notre coupe d’nmcrtuifie.”

COURTES
NOUVELLES

Genève, 18, (S.P..W) — La criso 
à la conférence internationale sur 
le trafic des armements, causée par 
les Etats-Unis qui refusaient de 
laisser le Conseil de la S. 1). N. nom­
mer le bureau contrai pour le con­
trôle de ce trafic, a été écartée à la 
suite d’une décision abandonnant 
la création de ce bureau central.

4= * *
London, Ont., 18. — La gelée 

d'iiier a causé de grandes pertes 
aux récoltes du sud de la provin­
ce. Les légumes et les fleurs en ont 
particulièrement souffert.

Dans la région d’Ottawa on dit 
que la gelée a été faible.

)|(
New-York. 18, (S.P.A.) — L’avia­

teur lieutenant James Jordan est 
mort hier soir à la suite des blessu­
res qu’il a subies samedi en tom­
bant à ia mer d’une hauteur de 900 
pieds avec un compagnon, Chs. E. 
Bingwall.

}|c ifc ifc
Saskatoon, 18, (S.P.C.) —Le Dr 

(!, Stipe, de Watrous, a été désigné 
comme candidat progressiste pour 
la division de Henkey, nu cours 
d’une convention tenue samedi.

Wcybtirn, Saxk., 18, (S.P.C.)
M. Charles Hamilton, ministre de 
l’agriculture et des affaires muni­
cipales dans le gouvernement pro­
vincial, a été désigné jmr acclama­
tion comme candidat libéral de la 
division Weyburn.

!ft t** ifc
Prince Albert. Sask.. 18, (S.PÆ.)

M. Thomas PI. Fear a été dési­
gné comme candidat progressiste 
aux prochaines tricotions qui seront 
tenues le 2 juin prochain.

♦ * *
WASHINGTON ET LA DETTE

FRANÇAISE
Paris. 18 (S.P.A.) —- La requête 

des Etats-Unis au gouvernement 
français pour un règlement de la 
dette française est ignorée par pres­
que tous les journaux principaux du 
matin, mais r“Exrelsior’’ et quel­
ques organes politiques de moindre 
importance critiquent le gouverne­
ment de Washington qui présente sa 
note au moment où la Trance est 
plongée dans une grave crise finan­
cière.

L’"Exrelsior” dit qu’on ne lie pas 
l’avenir financier d’un pays lorsque 
tous les éléments' de cet avenir sônt 
inconnus. Rappelant que la ques­
tions de* versements de TAilemagne 
en vertu du plan Dnwes est encore 
douteuse, il aoute que pour savoir 
ce qu'il es» possible de payer, il 
faut connaître o« qu'on percevra

Le “Gaulois" croit voir une. in­
fluence allemande dans cette pres­
sion des Etats-Unis.

‘*1.’Homme Libre”, ancien organe 
de Clemenceau, dit que c’est a la 
France que le pays des millionnai­
res demandera de nouveaux mil- 
iions..

L”‘Action Française” dit que la 
France est poussée dans les bras de 
l’Allemagne, ce qui pourra causer

Flint. Midi.. 18, (S.P.A.) — L'an­
cien j»résident de la Dort Motor Car 
Company, M. J. Dallas Dort, est 
mort subitement hier alors qu’il 

| jouait une partie de golf. Il était 
! âgé de 04 ans.

Confiscation de
viandes et d'aliment»

Durant les mois de mars et avril, 
les inspecteurs sanitaires de la ville 

! on*, opéré la saisie de 72.883 livres 
de viandes, de légumes, de fruits et 

i d’aliments impropres a la consom­
mation, ainsi que 380 carcasses d’a- 

| nimaux.
La statistique municipale donne 

j les chiffres suivants: 71,653 livres 
I de viandes, 345 livres de fruits, 75 

livres de légumes et 810 livres d’a- 
I Hnients divers. Ces confiscations 
i ont été faites surtout chez les tnar- 
I chauds de gros, puis dans les gares 
j et chez les marchands-dêtailiants.

Le T. R. P. Roberge, c.».v.
Le T. B. P. Roberge, supérieur 

général ries Clerc» de Satnt-Via* 
i tour, est attendu A la fin de la se- 
I maine ft Montréal, ft bord du Mont­
calm.
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Mise au point du |LES piET()N
rapport Gregory

LE RADIO

1 \ COMMISSION HVDRO-KLFX.- 
THtOl i: D’ONTARIO REPOND 
\{ RAPPORT DE LA COMMIS 
MON NOMMEE PAR LE t'.Ol - 
VERSEMENT DIURY PRE-
AMBULE DE SIR ADAM BF.C.K - 
pTELQlhS MEFETAT IONS
Toronto, 18 (S. P. C.). — Com- 

mission hydro-électrique de la pro­
vince d’Ontario vient de publier un 
communiqué en réponse lui rapport 
dq la Commission d'enquête (Irego- 
rv sur les entreprises hydro-élec­
triques de la province et des muni­
cipalités. La Commission Gregory 
avait été nommée par le gouverne­
ment Orury.

Dans le communiqué de Tllydro- 
élèctrique. il est dit que le rapport 
» ifcgory contient certaines déclara­
tions inexactes et susocpliblcs d'in­
duire im erreur. ( "est pourquoi, 
ajpule-t-on. ce rapport est si injus 
te] Le président de la (.ommission 
IRdro-électriquc dit que ces decla­
rations inexactes sont disséminées 
ail s Etats-Unis.

Mc communiqué est compose 
d'une préface par sir Adam Beck et 
d'une réponse aux différentes de­
clarations du rapport Gregory qu'on 
prétend être erronées.

Sir Adam Beck dit que le 
de la province ne s'intéresse p 
depuis longtemps aux 
( Ont! nues dans le rapport Gregory, ; 
mais qu'à cause de la publicité qui | 
leur a été faite et aux efforts de i 
anus opposés à l'administration pu- 

iuue pour répandre ces déclara-
'e repre- 
manente

position de (’Hydro a ce sujet. Si 
ris critiques sont répandues sans 
être réfutées, les personnes qui lie 
sont pas au courant des activités de 
lli'dro resteront sous une fausse 
impression qui continuera a fail e 
un tort considerable au crédit fi­
nancier îles municipalités.

1 Concernant raeciis;>*un you- 
a Commission Hydro-élee- 
sc soumette |>i(s à sa res­

ponsabilité légale de publier écr­
iai ns estimés, ou répond que rette 
accusation est absurde parce que la 
ldi rend celle publication 
like

M. LE JUGE HIVARD CASSE UN 
JUGEMENT DE LA COLH SUPE- 
K1EURE El DONNE GAIN DE 
C VI SE A MME LOUIS MESSIER 

MEME S'IL TRAVERSE LA 
rCE EN BIAIS, LE PIETON NE 
PEUT ETRE IMPUNEMENT 
ECRASE
La Cour d’appel, division de trois 

a rendu une* décision des plusintéressantes vendredi dernier, en| rorchcfctrt, 
cassant le jugement de la Coui su- - 
périeure, dans ta cause de Mine Oli­
vine Dussault contre la ville de 
Montréal et en condamnant celU; 
dernière à payer à la demanderesse j 
la somme de si,:{Gti.

Louis Messier, époux de la de­
manderesse, avait etc blesse a mort 

une motocvclettc conduite par
tra-par

Pi

un agent de poliee, alors qu’il 
versait la rue Notre-Dame, en mais, 
du nord au sud, à mi-distance en­
tre les intersections des rues Joüet- 
tc et N'icolet.

"Parce qu'il ne traversait pas a 
un coin de rue, dit le juge Rivard, 
Messier pouvait être tenu à plus de 
précaution, niais il avait tout de 
même le droit de traverser à cet en­
droit, d’autant plus que la rue était 
libre et la circulation a peu près 

■ nulle. , ,,
i.rnnle D'autre part, un conducteur d au- 

’ , itomobile est tenu a moins de pre- 
déc la rations S ‘ «•■tmns entre deux rues ^««x en­

coignures; ou mieux, il pi ut s ai 
tendre à rencontrer la. moins de 
piétons; mais s’il en rencontre, il 
doit avoir soin de ne pas les irap- 

C'esl son devoir de tenir

PROGRAMMES D’AUJOURD'HUI
Posle CkAC. Montréal. 

f h. p.m. — Probabilité atmos­
phérique; rapport de la bourse et 
de l'état des grandes toutes.

I h. 30 p.m. Cours en français 
sur lio, par le professeur A.-l*. 1 
Reaucheniin.

Ponte LF CF, Montréal.
7 h. à 7 h. 30 p.m. — Histoire en­

fantine (anglais et français.»
7 h. 3ü à 8 h. 30. — Concert par 

classique de l’hôtel
Mont-Roval. sous la direction de 
M. Rex ‘Battle; En voici le pro­
gramme:
1. Danse des heures, (La JacondeC 

de PonchieLSi.
2. Valse ‘"Tout Vienne”, de Strauss.
3. Fantaisie “La Tosca”. de Puccini
4. Violon-solo, 1er mouvement en 

ré mineur “Concerto”, de VVie- 
uiawski, par Benjamin Scherzer.

â. Sélection folande, de Sullivan. 
(>. Sextette de Lucie, de Donizetti. 

Herbert Spencer à l'orgue.
8 h. Ci à 9 h. 45 p.m. — Program­

me musicale du studio CFCF con-

PETIT BOTTIN DU MONDE PROFESSIOmEL
On a "souvent besoin d'un plus “ferré” quesof'-- dirait Lafontaine

NotaireArchitecte ~
ET«!nation«. f,0«. ttr. Rélair <i!t

Raphaël Boilard
A.A.P Q.. « A.I.C.. A J.A. 

ARCHTTBCTB
ats ST-DENIS. («ncUn n. 1»}). MONTREAL

Dentiste

I

Téléphone Est 9238

Dr A. Heynemancl
1569 ruo Saint-Denis
prè» Demontigny — Montré»!.

L.-D. Clémcnl 
30, rue Saint-Jacques 

Tél Main 8558 Rés. Westmount 1190.J

Avocats Til. Main 4M2-4M1

Archambault & Marcotte
M, ST-JACOUM. MONTRÉAL

jMcph Archambault C.R, VI.F, Êmtla Marcotta 
A,ncat de la Couronna L. L. B.

Dentiste
Bureau: 466. ru# Atwater, angle Notre-Dame

Dr R, Laporte
Spécialité:

eXTRACTION DK DENTS DIFFICILES
Téléphone: Weatmount 644*

Notaires
Edouard Jeannotto Char le* Dura

Jeannolte & Duval
Rtglemente de eueceselons — Prêt* *t 

Placement* — Incorporation*
Tél. E*t 0348 706. STE-CATHERINE EST

trumental arrangé grâce à la cour­
toisie de Mlle Léa Voisard, aidée de 
Mlle Jeanne Arrtiambaiilt et M. L.- 
C. Boulanger.

10 h. 30 à 11 h. 30 p.m. — Joseph- 
C. Smith et son orchestre populaire, 
exécutant le programme à l’hôtel 
Mont-Royal, dans la salle dorée.

A vOCat Tél. Main Si»

Aldéric Blain v.i.v.
Bureau dn Jour: »#. m» Votre-Do me oueat.

Immeuble Duluth, cluimbr» Il 
AHaem legal de l'Aaaecladon dea Homme* 

d’aflaire* de Montréal-Nord

Dentiste
Dr Ad. L’Archevêque

468, PARC LAFONTAINE 

TM Bélelr 14*1 .Angle ChrUtophe Colomb

Notaire Téléphon* : Main 32:*

Horace Lippe
Placement* d'argent — Règlement* d» eaecea- 

•len* — Admlnletratlen d* grogrlétéi, etc.
11. PLACE D'ARMES MONTRÉAL

lions, il rroil necessaire de 
s inter sous mie forme perm 
!» oosition de l’Hy dro à ce s

- - » -

l»it que li 
tqique ne

faculta-

ÎOn répond aussi aux critiqiies du 
vJpport concernant le choix des dé­
veloppements de la rivière Nipigon 
a|i lieu de la rivière Kainiuistikvyia.

»On dit que rette dernière n au- 
r|it pas produit assez d’énergie 
pour satisfaire la demande proba­
ble, que le site u’est pas avantageux 
pour la construction d’une usine 
cl d’un barrage, que le site de la 
rivière Nipigon encouragera le dé­
veloppement des ressources natu- 
iflles de celte région et que le coût 
dp production de l’énergie est 
moins élevé. On «lit aussi que ces 
raisons avaient été expliquées en 
détail aux membres de la Commis­
sion Gregory. Sir Adam Beck dit 
qiie toute cette partie du rapport 
epntiont un grand nombre dYr-

CATHÛUQUf. 
SATI0N6L

per. Gesi son uevou ut , 4^%. «y/-1
compte du droit qu’ont les piétons ^
à l’usage des rues -publiques, et il 
est obligé d’exercer à quelque eu- f L’C SIVlNinifAT^ 
droit I? soit tu soin et puu- * IjIjO O 11 
dom e nécessaires pour éviter tout 

il y avait faute

No 1

réurs.
' <

accident. Même s'il V avait 
du piéton, cette faute ne ferait pas 
disparaître celle de l’aitteur du 
dommage,

"Il y a lieu d'apprécier la som­
me Te précautions qui devait être 
prise par chacune des parties, mais 
d ne. faut jamuG omettre de tenir 
compte de la nature dangereuse du 
véhicide-moteur et par suite des 
soins particuliers que le conducteur 
doit prendre : “Le premier devoir 
de quiconque conduit un vèbicule- 
moteur, c’est de ne pas écraser le 
passant, alla-t-il un me au pas; il est 
tenu de ralentir son allure et au be­
soin d’arrêter, si le passant dûment 
averti, néglige de se ranger, ou mê­
me s’il s’v refuse de propos délibé­
ré”. Il appartient à l’automobiliste 
qui s’aperçoit qu’un piéton est en 
danger, ou que, peut-être, il va s’y 
exposer, de prendre les mesures né­
cessaires que lui indique l’expérien­
ce pour éviter l’accident probable.

“D’abord, continue M. le juge Ri­
vard, quand l’automobiliste se rend 
compte qu'un piéton s’expose a être 
frappé par sa voiture, il doit l’aver­
tir en cornant; mais cet avis ne lui 
donne aucunement le droit de pour­
suivre ensuite sa route sans s’in­
quiéter. Le piéton u tout de même 
le droit de s’attendre à ce que cet 
avis lui soit donné à temps, et il 
y a cela de particulier que le coup 
de trompe donné dans certaines 
conditions peut constituer une fau­
te, si, loin d'aider le piéton à évi­
ter le danger, il est de nature à l’y

paves ainsi que ïes *a”T,s ' précipiter.
1 - ■ “Lappel de corne intempestif,

lancé tardivement et inutilement, 
dit M. le juge Rivard en citant l’au­
teur Sainctelette, constitue une gra­
ve imprudence. Le coup de trom­
pe donné à quelques mètres seule­
ment est inutile, puisqu’il ne laisse 
pas à la personne prévenue le temps 
de se garer, et il est également dan­
gereux, car il est de nature à im­
pressionner celui qu’il surprend et 
a provoquer chez lui des mouve­
ments irréfléchis, désordonnés, qui 
peuvent déterminer une rencontre.”

CATHOLIQUES

Avocat TU. Bur*au : Main 4M* 
Dotal rit* : E**®4(M

Eugène Simard B- A-L L I*-
IMMEUBLE ••SALVECARDS*'.

42, Notre-Dam* E*t Mo»tr6al

Dentiste Haute* d» bureau : 4
». tu. à 4 p. n,

Dr Paul E. Perrault
El traction et traits ment 

aane douleur 
4A.4 RUE ONTARIO EST 

Tél. K*i 8272—W Angle Are Papineau

Optométriste

A vocats
Vanier & Vanier

Anatole Vanier Out Vanier

Tél.Matn 262» 47SAINT-JACQUBS

J On dit aussi qu'une usine à Ka- 
ntinistikwia ne produirait pas suf­
fisamment d’énergie pour les seuls 
besoins de Port Arthur. Le surplus 
réalisé l’an dernier a l’usine de la 
rivière Nipigon a été. tout frais 
d’exploitation 
intérêts sur le capital engage, a été 
de tttÜ.ÛUO. Le surplus pour les 
deux premiers mois de l’année fis- 
■alc courante, après que les mou­
lants nécessaires eurent été versés 
nu fonds de renouvellement, a été 
«le *13,00(1.

Il est aussi dit que malgré que 
des témoins comme l’ancien pre­
mier ministre Hears!, sir Adam 
Beck et M. Gaby, do la Commission 
Gregory, étaient d’accord concer­
nant la quantité d’énergie à fournir 
à la “Great Lakes Paper”, la Gom- 
rnission d’enquête fait des com­
mentaires erronés. La Commission 
Gregory favorisait aussi la cons­
truction d’une usine à Cameron 
Falls. Mais si cela eût été fait, le 
coût du ILP. aurait été de $195 con­
tre *175 à Nipigon. De plus, dès 
septembre prochain, l’usine de Ni­
pigon produira 75,000 ILP. qui se­
ront tous employes tandis que celle 
proposée p;fr là Commission d’en- 
nuète ne pouvait en produire plus

SYNDICAT DES PLOMBIERS
Le syndicat catholique des plom­

biers se réunit, ce soir, à 8 h. 15 à 
la salle No 1. édifice des syndicats 
catholiques, 655, de Montigny est. 
L’ordre du jour comprend les rap­
ports des officiers et de l’agent 
d’affaires. Tous les plombiers sans 
travail sont priés de se rapporter. 
Le placement se fait assez bien dans 
l’industrie de la plomberie, mais le 
travail dans l’industrie du chauf­
fage est très lent à reprendre. Tous 
les membres sont priés d’assister.

MACONS-BRIQÜETEURS
Le syndicat catholique des ou­

vriers maçon-briqueteurs sc réunit, 
ce soir, à la salle No 2, 655, de 
Montigny est. M. R. Binette donne­
ra rapport sur les activités du tra­
vail. Un bon nombre de membres 
seront initiés. Le syndicat des ma- 
çons-briqueteurs a repris une très 
grande activité, grâce au nombre 
considérable de chantiers fermés 
sous son contrôle. Les perspectives 
sont aussi très bonnes pour la sai­
son. Les membres sont invités à la 
réunion. Par ordre.

Médecin (147Téléphona Plat**a

Dr Prévost
de* hOpItaoi d» Part », tondre*, 

et New-Ynrtc
Valae urinaire*, rein*, eenats. matadie* eéai- 

rlonne* — Clinique privée 
*4 HUTCHISON MONTREAL

Soir: 201. rue Boeubten 
Tél. Celumet »34J 

Pear vee yeax, eeneelte*

J.-G. Bélanger
OPTOMETRISTE-OPTICIEN 

2613 RLE ST-HUBERT Tél. Celomet IIS*
prè* Beaabien Montréal

Optométriste Hre» de bureau: 9 6 6

Salon cTOptique St-Gcrmain
Ajustement de lonettee et plnce-nea

2097. RUE SAINT-DENIS,
Ancien numéro 488

Prie ru# Sherbrook*TM. E*t 1748

Avocat
Main 48M-II01 Eu f»c« du P*1»I» d# Ju*«c*

René Thébergc
IMMEUBLE “SAUVEGARDE’'

>2 NOTRE-DAME EST, •uit* *1. MONTREAL

Médecin

T#l.

Coniuhation : de 13 6 8 p. m.

Dr J.-M.-A. Valois
Spéctulirée:

Votee Urinaire* — ElectrothgrapU 
E*t 5417 44, RUE SAINT-DENIS |

Professeur 2*4. ru* ontario b

LeBlond de Brumath
Bachelier deo Unlrereîtée de Fronce et Lave! 

Officier d'Académie —Auteur 
Le plu» ancien cour» préparatoire au* examin* 

de Médecine, de Droit. Chirurgie 
dentaire. Pharmacie

Dentiste
Bureau: Upt. 8.4*2 TEL. Ré* Watt. M2

Dr J.*E. Chalifoux
Extraction aan* douleur — Méthode» moderne* 
144,RUE VINET AnAle SAINT-JACQUES

Notaire t Beuir 214*

Chs Archambault, c.tv».
Heurta da bureau : 1 & S p* ni., I d 81* »->**

755 MONT-ROYAL EST

Professeur t«. bm m*»
Coure préparatoire du profe**»ur

René Savoie, I.C.I.E.
Droit. Médecine, Pharmacie. Art dentaire 

Coure Clsee’gue. Commercial. Leçon* prl»*** 
226. RUE SAINT-DENIS „

Prè» Ecole Polytechnique Montreal.

r

SYNDICAT LA CONFECTION

Feu h*

n

('vrias Pelletier

IL FUT JUGE DE LA COUR SUPE­
RIEURE PENDANT 26 ANS 
A SA RETRAITE DEPUIS 1912.

rie 18,600.

Me
I.

Les eaux limitrophes
EUGENE LAFLEUR PLAIDE 
A CAUSE DU NOUVEAU

BRUNSWICK

Mc Eugène Laflcur, coiueiller pour 
la province du Nouveau-Brunswick, 
n parlé vendredi après-midi. 
Les représentants du Maine et des 
Etats-Unis, avaient prétendu que la 
construction du barrage affecterait 
les droits souverains du Maine et 
«les Etats-Unis et demandaient qu’u­
ne partie «le l'électricité leur soit 
livrée sans droits d'exportation.

M. Lafleur a rétorqué qu’il ne 
s'agissait pas de la violation de 
droits souverains, et que .si tel était 
le cas, ce n'était pas a\cc. de l'ar­
gent que cette violation pouvait se 
régler, mais par des négociations, 
des excuses, ou par l'engagement 
d’un pays à dédommager les parti­
culiers des dommages subis. Dans 
le cas présent, il s’agit simplement 
de fixer les dommages à la 
lé. à quoi le Nouvcau-Br 
consent volontiers et qu’il a déjà 
fait eu grande partie.

Mon il»* M.
Maurice Maunotirv

Québec. 18, (S.P.C.) — M. le juge 
Honoré-Cyrias Pelletier, ancien ju­
ge «le la cour supérieure de Québec 
et à la retraite depuis quelques an­
nées est décédé à sa résidence, No 
5 avenue du Parloir, samedi matin, 
il était âgé de 84 ans.

Le défunt naquit le 18 novembre. 
1840. et fit ses études au séminaire 
de Québec puis a l’Université Laval 
où il fut condisciple de S. E. le car­
dinal Régin.

Le juge Pelletier avait été admis à 
la pratique du droit en I860 alors 
qu'il n’avait que vingt-six ans. Il 
fut créé conseil de la reine en 1879. 
Trois années auparavant ü avait 
été choisi pour faire partie de la 
commission de la refonte des sta­
tus de la province de Québec, avec 
ics honorables Buchanan, Loranger 
cl Boucherville. Il fut nommé juge 
de la cour supérieure en 1866, pos­
te qu’il occupa jusqu’en 1912, soi- 
vingt-six ans.

Le défunt avait épousé en pre­
mières noces Mlle Gourdenu qui le 
précéda dans la tombe, En aecon- 

nrnnrlè. 1 «es noces, il épousuit Mme Morand,
unswiek i ‘1<’ Québec.Lui survivent un frère, M. Joseph 

Pelletier, de lUvièrr-du-Loup; Mlle 
Jeanne Pelletier; trois petits-en­
fants, Yves, Jean et Thérèse Pelle­
tier; une beUe-filIc. Mme Arthur 
Pelletier: deux beaux-frères. MM. 
Richard E, MIevn et M. C. Morand. 
Feu le Dr Catellier était aussi son

Le syndicat catholique des ou­
vriers en confection se réunit ce 
soir, à 8 h. 15, à la salle No 3, 655, 
de Montigny est. Rapport des offi­
ciers et des comités. Tous les nom­
bres sont priés d'assister. Par or­
dre.

CONSEIL D’IMPRIMERIE
Le conseil syndical catholique 

des métiers de l’imprimerie se réu­
nit ce soir, à l’édifice des syndicats, 
655, de Montigny est. Des questions 
urgentes sont inscrites à l’ordre du 
jour. Tous les délégués sont priés 
d'assister sans faute. Le conseil a 
développé depuis «pielque temps 
une extraordinaire activité; les syn­
dicats sc ressentiront beaucoup du 

j travail considérable que fait ac- 
‘ tuellement le conseil. La réunion 
commencera à 8 h. 15 p.m, préci­
ses.

A LACHINE
Le grand tirage au profit du co­

mité d’organisation du conseil cen­
tral des syndicats catholiques de 
Laehine, qui devait avoir lieu le 20 
mai courant, n’aura lieu que le 18 
juin prochain. Comme il y a beau­
coup de billets et de livrets en de­
hors rie la ville, le conseil a décidé 
de remettre le tirage à la date ei- 
haut mentionnée.

Le Docteur Prévost
Médêcin-Specialist*

mut prie d agréer me 
hamrrage* retpecluetu

NOUVELLE ADRESSE i 
84, rue Hutchlaon 

Montréal ÀMlrt/ois 460 St-Omit.

POSTES DE EMETTEURS
Jours et heures (heure de l'Est) des émissions des postes 

d’Amérique. — Le trait indique que le poste est silencieux.
Voir tous les lundis èt jeudis cette liste mise à date.

Postes et endroits Métra I Lundi

$15,000 EN PRIX
d'un mllüonnah

EXECUTIF DES CORDONNIERS
Le bureau exécutif des syndicats 

catholiques «les cordonniers se réu­
nit ce soir, à 8 h., à la salle No 4, 
655, de Montigny est. Rapport sûr 
le placement par l’agent d’affaires 
Acceptation des nouveaux mem­
bres. Rapport du comité sur l’orga­
nisation «tu grand pique-nique an­
nuel. qui aura lieu le 12 juillet pro­
chain.

1er prix, l'aato 
re, $11,500,00.

2ème prix, *2,000.00 en argent.
3ème prix, *1,000.00 en argent.
4ème prix, $500,00 en argent.
Sème prix, $100.00 en argent.
Achetez des billets! Courez xotre 

chance tout en faisant l’aumône au 
Refuge Don-Bosco.

Prix de* billets’. 1 pour $0.21; 10 
pour $1.00: 100 pour $5.00; 600
pour $25,00; 3,000 pour $100.0$ 
25,000 pour $500.00.

Ecrivez a lebûé Philippon, ptr«, 
directeur, ou télèpLonez 6f 
fuse Don-Bosco, Quét)eç;

Vous recevrez vos 
retour du courrier.

^MiHnjIninn

et

821. Re­
billets par lu

parla fameuse route
ma 
GATE 
BRIDGE

Horaire quotidien sorvice direct 
Heure solaire

Bena.)

Mardi

11,30-12.30

10.00- 1.00 
6 30- 9.00 

10.00-11.00
8.45- 10,00
9.45- 2.00 

10 30-12.00
11.30-12.30
1.00-12.00

6.30- 0.30
11.30- 12.30 
9.15-11.00
9.30- 10.00

11.00- 12.30
6.30- 11 00

10.00- 11,30

MONTREAL * 
WASHINGTON

Dép. Mmtrial. Qu*. (Géra 
Arr. SpririffleM, Heu. —
Ait. Hartfere, Cean.--------------
Arr. N** H*»**. Cean. _______
Arr. N*w T*i*. N.Y. <G»r» P*nu.)
Dép. Viw York, N.T. (Gare P*un.)
r>&"N'*^vrrV"v;v.
Arr. Atlantic City, K.J.
Àri: —:
Arr. Tr*nt#n. NJ. _.... 
Arr. N. Philadelphie, Pa. 
Arr. Baltiuierev Md- »... 
Arr. Waihhiften, D.C -

m.)

S.1S p.m.
S.44 a.a. 

.1.44 o.a. 
«.SS a.n. 
S.44 a.ia. 
S.tS *.m
TTëTï

I. 00- 4 00
11.00- 2.30 
1.00- 1 00

11.00- 2.001

II. 00- 2.00
8.00-11.30 
7.06- 8.20

12.14 p.w.
tîstï:ie.is a.**. .11.42 a.**. 
-U» i

L’IMMEUBLE
A MONTREAL

■aoeerdamante fait* 
A Wathlnfton pour 
tou* l«* point* eu *u«l

Paris, 18 (S. P. A.). Maurice 
Maunoury, ministre des colonies 
Lins le cabinet Ribot de 1904 et 
ministre de l'Intérieur sous Poinca­
ré m 1922-23, est décédé.

Arrêtés en face de
Féglise Saint «Jacques

Les détectives Philippe Bélanger,
Ernest Rélanger. Gauthier. Tourville 
et Maloney ont arrêté samedi soir, 
en face de l’église Saint-Jacques, rue 
Saint-Denis, quatre individus ve­
nant de New-York.

Les prévenus sont Ernest Tribri- 
tiehio. 20 ans. 225, rue Lafayette,
New-York, Angelo Canzo, 22 ans.
222, Xlème avenue, Pascale Lamal- .- 
fa, 24 uns. 112, Xlème avenue, et 5137. rue Sherbrooke 
John Mnsterini, 35 uns, de Schenec-1 Northcliffe, $200,900; 
tady, New-York.

La police prétend que les
Los funéraillps auront lieu mardi, premiers ont été identifiés comme 

â 9 heures, à la chapelle du sémi- les auteurs d’un brigandage contre 
naire et l’inhumation au cimetière i M. Robtilard. chauffeur de taxi, le 
Relniont. |2 mai dernier.

I.» maison Ernest Pitt et Lie. 
courtiers en immeubles, rapporte 
pour lu semaine dernière 267 ven­
tes au total de 82,310,235, compara­
tivement u 2M ventes pour lu semai­
ne dernière au total de $3,169,163.

U v a eu plusieurs ventes consi­
dérables la semaine dernière, mais 
aucune n’est comparable à relie du 
coin des rues Sainte-Catherine et 
Bleurv, vendue pour le prix de 
$700,000. Uotte vente représentait 
une large part du total de la semai­
ne précédente.

Les permis de construction _ dé­
montrent une stabilité dans l’aug­
mentation que l'on peut attribuer à 
la facilité «le l'argent offert en pre­
mière hypothèque.

Nous remarquons 20 ventes pour 
@20,000 et plus, comme suit: 5131-

et avenue 
532-534, rue

(Sainte-Catherine ouest, 8102,640; 
trois |372-382c. parc LaFontaine, $91.000;

2.15 p.m. j
Trein enmplet 'mrtgt, \rempoté c* wagon- t 
b so opa, woaon-1w « 
meir "Club,” wa- 
gont-liu A eeetion» 
ntee eompartimonU j «( ealoitt, teaffsu- > 
r *4 Uniront, ttagcnl 
mot/ornoê de pro. 
«tièr*.
Pour tou* reuasQran 
t*ont* et, rétrrvrt dt 
plotioo, Ctdrotoor eu ( 
bureau d*4 billot* tn 
vête, 820 nie St- 
■ 'aerjot*. Main *480.

jnatâcut/

^,3 *

60t. JÈ.

cord. Dans un mots, si les par­
ties n’ont pas réussi à s’entendre, 
lu Commission prendra l’affaire en 
main et adjugera suivant le mode 
ordinaire. ^ ^

Mort du député
d’Hastings-cal

Rellevillc, OnL?!» (S.P.C.) — M. 
Thomas-H. Thompson, député de 
Hnstings-cst aux Communes, est dé­
cédé subitement à sa résidence de 
Madoc hier. Il était âgé de 53 ans 

Feu M. Thompson, qui avait été 
élu pour la première fois aux Com­
munes en 1917 comme conserva- 

cenf; $55.000; ï202-1202n. rue Saint-j leur, était dans le commerce du 
f " rue Shen- fromage depuis nombre «1 années.

‘ Il fut tout d’abord manufacturier, 
puis instructeur et ensuite ache­
teur. Il était autrefois préfet de 
Madoc et Hastings. H était aussi 
directeur de la Eastern Ontario 
Dairv Men's Association.

ll*lflisse sa femme et deux filles. 
Les funérailles auront lieu à Ma­
doc, mardi après-midi, à deux lieu-

coin Lasnl Desjardins. $85,801;

7.00- 8 00
7.00- S.00
6.00- 9.00
8.30- 11.00

8.00- 9.00
8.00- 10.15
8.30- 10.00
9.00- 2.00
6.30- 10.00
7.00- 9.00
7.30- 12 30 

11.00- 1.00
9.30- 10.30

8 30-11 30
6.30- 12 00 
7.46-10.00
8.30- 9.30

9.00- 11.00
8.00- 9 00
6.30- 11.00
8.30- 10.00
5.00- 7.30
7.30- 10.00

6.00-10.30

8 00-10.00 

9.30-10.30 
6 00-10.00

8.00-10.00

8 00-10.00

8 30- 9.30 
6.00- 9.00 
8.30- 9.30 
S 00- 9 00

639, avenue. $61,000; 43, Saint-Yin-

Denis. $49,651; propriété 
nevillc. $48.500; propriété, rue Van 
Horne, 811.560; 40. avenue_Spring- 
gmve, $35.0011; 1751-1757, rue
North. $32,000; 35-145. rue Clarke.
$28,500; 881-897. rue Rivard, et 
13-23. rue Boucher. 927,500; 143o- 
1441, rue Wellington. $25.000; 4/4- 
478. rue Bern. 822.000 ; 416-430. rue 
Gagnier, #21.000; coin Lasalle et 
Desjardins, $20,000; propriété rue rcs et demie. 
Côté. $20,000; 1017-1021. rue Tup-1

$20,000. Avez-vous
------ J I livres?

CFCN, Calgary, Alla........440! “ 1.30-2.30
CFCF, Montréal, Qué........41M2.45— 1.40 12.45—1.40

” ” ” ” 7.30—11.30
CHYC, Montréal, Qué........410
CKAC, Montréal, Qué........426
CKDC, Vancouver, B. C — 410
CRY, Winnipeg, Man.........450
CNRO, Ottawa, Qué...........435
CYB, Mexico, City, Mex.,. .370 
CYL, Mexico City, Mex... .510 
CYX, Mexico City, Mex...,330
KDKA, E. Pittsburg, Pa..... 326
KFAF, Denver, Colo.. ---- 360
K.FGZ, BerrienSpringe, Mich286 
KFI, Los Angeles, Calif..... 469
KFKX, Hastings, Nebr...... 341
KFNF, Shenandoah, la...... 266
K FO A Seattle, Wash ........455
KFPT, Salt, Lake City, Utah268,
KGO . Oakland Calif..........312! 11.00-12.00
KGU, Honolii Hawaii.......3601.00- 2 30
KGW, Portia,nd. Dre.........492 1 00- 1.00
KHJ, Los Angeles,Calif... .395 3.30- 4 301
KLX, Oakland, Calif.........500 It .00-1.00
KPO, San Franeiseo, Calif.423 11.00- 2.00
KSD, St-Louis, Mo............ 546 8.00- 1.00
KYW, Chicago, 111............536 —
NAA, Radio, Va.................. 436 6.45- 8.20
PWX, Havana, Cuba .........400
WBAV, Columbus, O..........423
WBBR, Staten Island, N. Y.273
WBAV, Columbus, O..........423
WBBR, Staten Island. N. Y.273
WET, Charlotte. N. C........360
WBZ, Springfield, Mass....337
WCAE, Pittsburg, Pn......... 462
WCAJ. Univ. Place, Neb—283 
WCAP, Washington, D. C . 469
WCBD, Zion, III................ 345
WCX. Détroit, Mich.......... 517
WDAF, Kansas City, Mo.. .411
WDAR, Philadelphie, Pa..... 395
WKAF. New-York. N. Y... .492
WEBIÏ, Chicago, TH.......... 370
WEAY, Houston, Texas 360
WFAA, Dalla», Tex.............476
WFI, Philadelphie, Pa........ 395
WGÏ. Medford, Maas 360
WGN, Chicago, HI ............360
WGR, Buffalo. N.T...........319
WGY, Schenectady, N. Y.. .380
WH A, Madison, wis...........360
W1IAA, Towa, City 484
WHAS, Louisville, Ky........400
M BAZ, Troy, N.Y............. 380
WHB, Kansas City, Mo— 411
WHN, New-York, N. Y...... 360
WHO. Des Moines, la........ 526
WIP, Philadelphie, Pa........ 509
WJAR, Providence, R. I... .360
W.1AS, Pittsburg, Pa..........286
WJAX. Cleveland, O..........390
WJ Y, New-York, N. Y.......40,
WJZ. Npv-5'ork, N.-Y., .. 455
WKAQ, San Juan. P. R......360
WLS, Chicago. III.............. 345
WLW, Cincinnati, O...........423
WM AO, Chicago. III......... 448
WMC, Memphis. Tenn ...500
WMH. Cincinnati, O........ 309
WN AC, Boston, Mass ....... 278
MOAL San Antonio, Texas. 385 
WOAW, Omaha, Neb .
WOC, Davenport, la...

Mercredi

2.415— 1.40 
7.00— 8.00

6.30- 8.30
11.30- 12.30 
6.30- 7 00

6 30- 9 00

9.46- 2.00 9.45- 2.00 
8.30-10,00 8.30- 10 00 

11.30-12.30 
11.00-12.00

1.00- 2.30 
1.00- 2.00
1.00- 1.00 

11.00- 1.00 
11.00- 1.00
9.00- 10 00
7.00- 12.30 
7.25- 8.40
8.30- 11.00
7.00- 8 00 
7.00- 8.00

6 00-11 00
8.30- 9.30
7.45- 9.40

per, f»e«oin de bons

raux limitrophe»
La Commission df* faux limitro­

phes, chargée dé régler la question 
de la rivière St-.Iean. N.-B„ s est 
ajournée samedi, après une courte 
seanee. Elle se réunira de nou- affaire 
veau dans un mois. Le président a 
déclaré que puisque les parties 
étaient en train de s’entendre elle 

i préfère laisser «’accomplir cet ae

Adressez-vous au Service de 
librairie du •’IJevolr’’, 331» rue 
Notre-Dame eat. Montréal. (Té­
léphone, Main 7460).

WOO, Philadelphie, Pa
WOQ, Kansas City, Mi
WOR, Newark, N. J.
WOS, Jefferson City, M j 
WQJ, Chicago, III.
WRC, Washington, D. 0 
WSAI, Cincinnati, O .
WSB, Atlanta, Ga .
WSY, Birmingham, AU
WTAM, Cleveland, O..........390
WTAS, Elgin. Ill................288
WTAY. Oak Park, III.........263
WWJ, Détroit, Mich........... 61*

7.00- 1200
9.00- 12.00 
6.30-10.00
5 15-10 00 
9.00-10.30!

.. 626
484 

. .509 
. 360 
;. 405
.441 

418
. 469 

30910 00-12.00 
429! 9.00- 1.00 

. .360'
6.00-10 00, 
8.30-12.00

8.30- 12.00 
12.45- 2,00
6.30- 6.30 
7 00- 9.00
7 30-12.30 

11.00- 1.00
9 30- 1.00
7.00- 8.00 
6 30- 9.00
8 30-11 30 
6.30 ■ 7.30
7.45- 10.00
9.00- 10.30 
8 30-10 00
9.00- 12.30
8.30- 11.00
6.00- 12.00
7.00- 8.00 
7.30-10.00
7.30- 10.00
6.45- 8.00 
6 00-10 00 
7.00 9.00
6.30- 1 00

10.00- 1.00 
6 00-10.00
9.30- 1.00
8.00-10.00

10 30-11 30 
7.00-12.00

8.30- 10.05
9.00- 2.00 
6 30-10 00 
700- 9.00
7.30- 12.30

11.00- 1.00

6.30- 9.00 
8.30 11.30 
0.30-12.00

8 30- 9.30 j

8.30- 10.001
8.00- 9.0o!
0.30-11.00
8.30- 10.30
6.00- 7.30| 
7 00-12.00
7.30- 10.00

6.00- 10.30
6.30- 12.00
7.00- 10.00
6.00- 10.00

7.00- 9 00 
6.CO-10 00

9.00-10.30 
5.15- 6.30

o. 8.30 9.301

7 00- 2.00
5 15-11.00
7 00-10.00 
9 00- 1.0(1
6 00- 7.30;
8 30- 1 30' 
6.45- 9.45! 
8.30- 0.30,

0 00-10 00 
6.30-10.00
5 15-10.06 
9.00-10 30 
7 00-12 00

6 00-11.00'
8.30- 12.30 
6 45- 9.45
8.30- 9.30

Heure de l’Est.—Publié avec la permission du "Radio Digest".

dp la 
barge Tremblay

Le capitaine F. Sytnnns, George

Henni, ei Ludger Brien, tous accu- ; 
xés de conspiration relativement à 
la cargaison de liqueur de la barge 
“Tremblay” ont comparu devant le 
juge Monèt samedi matin. Ils oui , 
opté pour un procès devant la cour ' 
des Sessions spéciale*. Le juge De 
carie présidera le procès qui com 
mencera le 26 mai prochain.

Broyé à mort
par mif auk

Léon Paré. 3 ans, rue Mullins, f 
été broyé â mort par une auto, août 
les veux de sa mere, samedi xprér 
midi.

i I

0
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Page du p'oyer
Le jardin

T ouvre les yeux et je vois un beau coin de 
jardin qui s'encadre dans ma fenêtre; des pe­
louses vertes, si fraîches dans leur toilette de 
printemps sous la lumière matinale: des pelou­
ses en terrasses, échelonnées, rayées de longues 
plates-bandes de tulipes jaunes, blanches, 
roses. Et des arbres à foison qui chaque jour 
m’offrent la vue de leurs feuilles un peu plus 
dépliées. Ordinairement, Vhumidité du malin, 
en jeu avec les rayons du soleil, enveloppe ces 
couleurs très vives et toutes neuves, d'un joli 
voile un peu rose. C'est beau à désespérer un 
peintre et à ravir ceux qui n'ont point à se pré­
occuper de copier tant de nuances.

Je referme les yeux, je les ouvre à nouveau. 
Le paysage est toujours là. Il est donc à moi? 
Je puis adopter d’un sentiment plus tendre ce 
bouleau gracile dont le feuillage est d'un vert 
si pâle?

Mais je voudrais voir de près ces tulipes 
qui de loin me paraissent si belles, je voudrais 
les cueillir, en choyer quelques-unes dans les 
plus beaux vases de mon salon, en mettre de­
vant mes glaces pour qu’elles s’y mirent et mul­
tiplient leur beauté; je voudrais mêler leurs 
teintes de quatre ou cinq façons différentes, 
faire des poèmes avec leurs corolles, garnir ma 
table, ma chambre, parfumer notre foyer de 
leur bonne odeur de printemps.

Je me redresse, mieux éveillée par tous ces 
souhaits. J'aperçois le grand château gris1 où 
logent iws gouverneurs, les serres où ils vont 
tour à tour promener leur âme diverse d’étran­
gers, et je devine le domaine qui se prolonge, 
monte la colline et, de hà-haut, regarde avec 
contentement, la rive quèbecquoise bordée de 
longues montagnes bleu marine à côté du ciel 
clair...

Hélas! le jardin n’est à moi que de vue...
Michelle Le NORMAND.

i Rideau-haü, Ottawa.

La Bonne 
Cuisine

Conseils pratiques'Lï. GRAND
NETTOYAGE

SOUPE ROYALE
Rompre une demi-livre fie pain 

en merceaux; ne pas le couper, 
mais le rompre, la soupe gagnant 
énormément à ce procédé. Placez, 
ensuite ce pain dans une casserole, 
avec un peu plus d’ean qu’il n’en faut 
pour que le pain y baigne aisément. 
Couvrez et faites cuire, très douce­
ment, pendant une heure, au moins, 
sans remuer. Ajouter un gros mor- 
rèau de beurre et alors, seulement, 
remuez longuement. Le pain est, 
devenu transparent et la soupe, 
quoique liée, n'est pas comme une 
pâte. Salez légèrement et passez à 
la passoire fine; ajoutez deux cuil­
lerées à bouche de sucre en poudre 
et une tasse à thé de crème fraîche, 
très épaisse. Si '-ems ne sucrez pas, 
remplacez la cremc par deux jau­
nes d’oeufs battus en lalson; avec 
le sucre, la crème est préférable
GAUFRETTES ANGLAISES

POUR LE THE
Mettez dans une terrine une livre 

de farine, V3 livre de sucre en pou­
dre, autant de beurre, trois oeufs 
entiers et le parfum que vous pré­
férez; pétrissez le tout ensemble, 
pendant trente minutes; formez-en 
des boules de pâte de la grosseur 
d’une noix; chauffez et beurrez un 
gaufrier plat. Posez vos boules 
les unes après les autres, cuisez à 
feu doux jusqu’à ce que vos gau­
frettes soient bien dorées et rett- 
rcz-les.

POULET A LA BOHEMIENNE
Choisissez un beau poulet jaune 

et bien en chair; après l’avoir plu­
mé, flambé et vide, assaisonnez-le 
de sel et de poivre. Puis, préparez 
une farce composée de riz, cuit 
dans du bouillon et mélangé avec 
des champignons blanchis et ha­
chés; ajoutez un demi-quart de pâ­
té de fois de porc, un gros morceau 
de mie de pain trempé dans du lait 
et un peu de paprika. Amalgamez 
bien tout cela et garnissez-en l’in­
térieur de votre poulet; puis entou- 
rez-le de bardes de lard, très min­
ces et faites-le cuire, à l’étouffé, 
très doucement. La cuisson ache­
vée déglacez le fond de la cassero­
le, avec une cuillerée à bouche de 
kirsch ou de cherry-brandy. Pas- 
lez ce jus; ajoutez-}1- un grand ver­
re de crème fraîche et épaisse; nap- 
pez-en votre poulet et servez le res­
te dans une saucière.

CONSERVATION DU MIEL
Le miel doit être conservé dans 

un endroit sec; la cuisine est l’en­
droit par excellence, La cave lui 
est défavorable, surtout à cause de 
l’humidité.

Avec le temps, le miel finit par 
se cristaliser, c’est-à-dire qu’il de­
vient en sucre. La cristallisation 
prouve souvent la pureté du miel, 
et non son infériorité, comme on le 
pense généralement.

Le silence n’est pas toujours le 
consentement, il est parfois du re­
noncement, plus souvent même de 
l’héroisme. __

A Sainte-Martine
S. O. Mgr HOULF.AU VISITE 

L’ECOLE MENAGERE — UNE 
SEANCE INTERESSANTE.
Sainte-Martine, 18 — Sa Gran­

deur Monseigneur R. M. Rouleau, 
évêque de Valléyfield, accompagné 
de Mgr .1. de la C. Dorais, G, V., de 
Mgr J.-C. Allard, P. A., curé, de 
Mgr T. Nepveu, curé, de Monsieur j?*mS?***"
le chanoine L.-U. Mousseau, princi-j " rifrhes et feuilies s 
pal de l’école normale de Valley- *

LES CONSEILS 
THIER

DU CHEF GAU-

Voici les conseils du chef du ser­
vice des incendies, M. R. Gauthier, 
à l’occasion de la semaine du grand 
nettoyage:

Les citoyens de Montréal qui 
profitent de la semaine du grand 
nettoyage pour faire régner chez 
eux et autour de leurs demeure^* 
une plus grande propreté font d’u­
ne pierre deux coups: en même 
temps qu’ils contribuent à IVmbel- 
lissement de la ville et à l’observa­
tion des règles de l’hygiène, iis font 
disparaître de nombreuses cause» 
de feu.

En effet, les rapports annuels de 
notre Service font voir que la plu­
part des feux sont dus à la tenue 
négligente ou malpropre des habita­
tions et des dépendance». Ces cau­
ses sont ordinairement les suivan­
tes :

Déchets accumulés dans les ca­
ves, dans les passages, greniers.

LETTRES DE FADETTE

Sème et 4ème séries, 55c franco
Sème série............... 80c franco

Remise spéciale pour les com­
mandes à la douzaine. En vente 
k la librairie du “Devoir”.

pal de i ccoïc normale de Valley- 
field, de Monsieur le chanoine O.j 
Bissonnette, et de plusieurs autres 
personnages distingués, a présidé 
une.séance donnée par les élèves 
de l’école Ménagère de Sainte-Mar­
tine, finissant leurs études dans les 
sciences domestiques, aux cercles 
de fermières de Valleyfield, de Stc- 
Martine et de Saint-Isidore.

L’économie domestique et le rôle 
de la femme au foyer, n été le sujet 
de la première conférence, donnée 
par mademoiselle T. I.aplanie, 
(Valleyfield. Un groupe de jeunes 
tricoteuses (6 à 7 ans) vinrent en­
suite y mettre la note gaie. Made­
moiselle L. Clément (Montréal), 
intéressa vivement l’auditoire dans 
un entretien sur le pain, sa fabri­
cation et son importance dans 
l'alimentation. Les légumes, leur 
cuisson et la place qu’ils doivent 
occuper dans une alimentation ra­
tionnelle, a été le sujet traité par 
Mademoiselle J. Chaput (Montréal)

Monseigneur Rouleau à terminé 
cette séance aussi instructive qu’in­
téressante par des paroles toutes 
rayonnantes de sagesse et de bien­
veillance à la faveur de nos bonnes 
fermières et de l’Ecole Ménagère.

Infirmières diplômées
Deux infirmières de l’hôpital Stc- 

Justine, Mlles Samson et Massé, ont 
reçu leurs diplômes, samedi matin, 
ainsi que huit infirmières bénévo­
les: Mme Alban Germain, Mlle Ga- 
hrielle Groulx, Mlles Marie Rocher, 
Jeanne Déguisé, Angélique Lussier, 
Jeanne Pigeon et Mme J.-P.-A. Ga­
gnon. _

Réélu main* de Lyon
Lyon. France, 18, (S.P.C.) —

Edouard îlerriot, président de la 
Chambre des députes, a été réélu 
hier, maire do Lyon, Tl a reçu cin­
quante-six votes sur les cinquante- 
sept enregistrés. L’autre bulletin 
était immaculé. C’est M. Hcrriot 
lui-même qui l’avait déposé dans 
l’urne.

sèches qu’on 
néglige d’enlever dans les champs 
ou qu’on amasse pour les brûler 
près des maisons;

Poêles et fournaises placés trpp 
près des boiseries, ou près desquels 
on dépose du linge pour le faire sé­
cher; cendres chaudes placées dans 
des boites de bois:

Allumettes laissées à portée des 
enfants et dont on se sert pour vi­
siter les garde-robes;

Cheminées défectueuses ou des­
quelles on n’enlève pas la suie 
après les ramonages;

Pétrole et gazoline que* les mé­
nagères emploient, au risque de 
leur vie. pour allumer Je poêle ou i 
pour nettoyer les étoffes;

Défectuosités dans le système 
électrique; négligence à interrom-, 
pre le courant après s’être servi 
d’appareils électriques, fers à re­
passer, etc., etc.

Il suffit donc de profiter de cette 
semaine pour faire disparaître ces 
dangers et empêcher ensuite qu’ils 
ne réapparaissent.

Ce que cela rapportera?
Une plus grande séeurité à cha­

cun. Des feux insignifiants au dé­
but, ont coûté chaque année la vie 
à une vingtaine de nos concitoyens; 
tandis qu’au delà de 100 personnes 
' sont plus ou moins grièvement 
brûlées ou asphyxiées.

La pnidejiee iet la propreté cou-! 
tribueront aussi à diminuer sensi­
blement les lourdes pertes matéri­
elles causées par le feu. Ces pertes 
se sont élevées Tan dernier à en­
viron 3 1-2 millions de piastres; 
soit une taxe de 13.89 imposée à 
chaque habitant de Montréal; une 
taxe de $20 imposée à chaque fa­
mille.

Ne nous bornons pas à être pru­
dents nous-mêmes; forçons les au­
tres A le,devenir. Pour cela, il faut 
signaler à notre Bureau de préven­
tion des incendies tous les risques 
de feu, toutes les contraventions 
aux règlements municipaux. Nos 
inspecteurs se feront un devoir 
d’appliquer les règlements à cha­
cun de ces cas.

Enfin, que chacun apprenne bien 
la location de l’avertisseur d’incen­
die le plus rapproché de chez lui.

Nouvelles des Magasins EATON
OUVERTS DE 9 HEURES à 5.30 HEURES

A NOTRE RAYON DES
Quelques prix réguliers EATON

Des soies pour vos fraîehes toilettes d’été, à la texture ferme et durable, aux riches nuances, que vous 
trouverez irimporte quand chez Eaton, à des prix tentants par leur modicité.

Crêpe do chine de soie 
d’une belle épaisseur et 
au superbe fini lustré, 
en un grand choix de 
couleurs. 38 a 39 pouces
de largeur. l,a 1.69
verge .............
Crêpe Georgette de soie 
dont la légèreté aérienne 
se prête si bien aux ro­
bes de soirée. Blanc, 
rose, Nil, orchidée, pê­
che, Copenhague, sable, 
rouge, henné, orange, 
gri$, marine, brun et 
noir. .'18 pouces de lar­
geur. La verge 1.10

Soie Fuji, cette soie la­
vable favorite pour l’été, 
en teintes vives ou pas­
tel ainsi que les couleurs 
plus foncées toujours 
pratiques. 29 pouces de 
largeur. La .80 
verge

Crêpe de Chine de soie 
d’une superbe qualité, 
en toutes les couleurs fa­
vorites. 38 pouces de lar­
geur. La verge 2.00

Au deuxième, chez 
Eaton.

TISSUS A RIDEAUX SIMILI-SOIE ET COTON
Teintes garanties inaltérables .98 la verge

leintes inaltérables! Vous savez ce que ces deux mois signifient pour la maîtresse de maison. Ces légers tissus à 
rideaux sont en couleur unies ou deux-tons, les uns à jolies rayures unies ou fleuries. Les couleurs dominantes 
sont vieux rose, vieil or, bleu et mure. 10 pouces de largeur.

Au quatrième, chez Eaton.

Toile Carreautée à 
Vaisselle .28 la vge

Une toile à vaisselle ou verrerie, très 
asséchante et très durable. Qua­
drillée en rouge. 23 pouces de lar­
geur.

Au deuxième, chez Eaton.

Serviettes de Table en 
Toile Damassée 
3.50 la douzaine

Serviettes de toile irlandaise à jolis 
dessins fleuris et conventionnels, très 
durables et conservant leur beauté et 
leur fraîcheur après chaque blan­
chissage. 22 x 22 pouces.

Damassé de Coton 
Blanc Irlandais.75 la vga
Bon damasse très durable et très 
pratique pour usage quotidien, vous 
permettant de ménager vos toiles 
plus coûteuses. Joli dessin fleuri. 58 
pouces de largeur.

Au deuxième, chez Eaton.

Notre rayon des articles 
de voyage est mainte­

nant au sous-sol
T. EATON C?,LIMITED

DE M ONTR E AL

Voyez nos étalages de la 
rue Université pour nos 

occasions spéciales

afin d’éviter, en cas de feu. tout 
retard dans l’appel des pompiers.

Les anciens de l’académie 
Sainte-Brigidc

L’Académie Ste-Brigide fêtera 
prochainement le 80ème anniver­
saire de sa fondation. Los anciens 
sc formeni actuellement en asso­
ciation. Une réunion d’organisa­
tion aura lien à cette fin, à l'Acadé­
mie Ste-Brigide. 203. rue Maison­
neuve, dimanche le 31 mai, A 2 h. 
de l’après-midi. Les anciens qui 
voudraient donne rieurs noms et 
adresses devront communiquer avec 
le directeur actuel, le R. F. Georges, 
à l'Académie.

Mort du R. P. Lortie,
astronome renommé

Londres. 18. — Le R. P. Cortie, 
s.,L, directeur de l’observatoire de 
Stonyhurst, est mort hier, à l’àge 
de fil) ans. C’était un astronome ré­
puté. _________

j
Frappé d'un

coup de poignard
Un Russe nommé Rock Seerosky, 

37 ans, 32, rue Richardson, a été 
frappé d’un coup rie poignard, à la 
suite d'une noce. La lame a passé 
juste au-dessus du coeur. Seerosky 
est entre la vie et la mort. La police 
détient un témoin de Patientât.

Le voyage de
• Liaison française

Il est décidé que la "Liaison fran­
çaise’’ retourne dans l'Ouest et que 
cette fois elle se rend jusqu’à Van­
couver.

C'est une occasion exceptionnelle' 
de visiter des groupes français cta 
blis dans cinq provinces et de jouir 
en même temps des merveilles de 
pittoresque qui sont sur le parcours 
du train spécial du Chemin de tri- 
national du Canada qui conduira 
les excursionnistes.

Pour les membres du clergé qui 
considèrent à bon droit ces voyages 
de "liaison” comme oeuvres natio­
nale», l’excursion de cette année of­
fre un caractère particulièrement 
attachant. S. E. le cardinal Régin a 
en effet signifié son intention d’ac 
eompagner les excursionnistes au 
moins une partie de la route.

Un magnifique itinéraire que 
nous publierons prochainement » 
été préparé pour le second voyage 
de la “Liaison française". 11 com­
prend la visite de l’Abitibi, du Nord 
ontarien, de Minaki, de Winnipeg, 
Saskatoon, Régina et Edmonton, du 
Parc National Jasper, des Monta­
gnes Rocheuses, de Vancouver et 
de la Côte du Pacifique. 11 sera 
agrémenté de banquets et de récep­
tions,

I.e train spécial du Chemin de 
fer national du Canada qui amène­
ra la “Liaison française" partira 
de Montréal le 3 juillet pour y re­
venir le 22 du même mois Le pris 
du passage qui comprend les lits

AHTIKOR-LAURENCE
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et Ik s repas est très bas.
Ceux qui s'intéressent à ce voya-< q

ge d études qui est aussi un 
d'agrément feraient bien

voyage 
de sV

dresser immédiatement à M. l'abbé 
J.-A. Ouellette, directeur des Mis­
sionnaires-colonisateurs, 353, rue 
Craig ouest, Montréal, ou à M. l'ab­
bé A.-S. Deschênes, 565, rue Saint- 
Jean. Québec, qui se feront un plai­
sir de donner tous les renseigne­
ments désirés.

L’ANNÉE SAINTE 
AROME

i n grand nombre de Cana­
diens profiteront de l'occasion 
des fêtes du Jubilé pour voir 
Rome et l’Europe.
Nous nous empresserons Ur donner tous renseignements tUtslrés «u su­
jet de notre servies et des nombreus 
pèlerinage* et voyagea organisés.

PELERINAGES
‘Thomag Cook & Son", 

“Mégantic”, mai 30 
Pères Capucins, Regina, juin fi

Voyages Educationnels
"Hubbeii", juin fi-13-20-27 et 

juillet 4-11
S'adresser au directeur de notre Ser­
vice de langue française.

JH rue MrGIJI, Montréal
Main 776» 1

Mori's «le leurs ItlrnKiires
Edouard Roy, Il ans, 2fi, avenue 

Masse, a succombe’' samedi matin à 
l’hôpital Notre-Dame, aux blessures 
qu’il s’était infligées à l’abdomen, 
vendredi après-midi, en glissant sur 
une rampe d’escalier.

+ * +
Albert Guertin, 31 ans, de Saint- 

Philippe de Laprairie. a succombé 
samedi après-midi, à l’hôpital No­
tre-Dame, a la suite de brûlures re­

çu ene* les 
ggents lo­

caux

WHITE STAR
DOMINION LINE

çurs vendredi après-midi. Alors 
qu’il travaillait a la réfection des 
chemins, un baril de goudron bouil­
lant a éclaté et Guertin a été griève­
ment brûlé.

h Feuilleton du ‘'DEVOIR’

POUR il FOYER
par Claude Bellecombe

u
{bulle)

Après avoir espéré que cette su­
prême épreuve lui serait épargnée, 
elle «’y résigna et elle attendit 
Jean avec une appréhension dont 
elle éprouvait, malgré elle, un âpre 
bonheur.

Jean est arrivé.
Depuis une heure, il est là. assis 

en face de Monique dans le petit 
salon de la Fougeraie où la Jeune 
fille avait rêvé de l’amener un Jour 
en maître.

U a puisé dans son amour de» ar­
guments qu'il croyait convaincants. 
U n’» point demandé l'immédiate 
réalisation de ses voeux. Il atten­

dra, il attendra encore. Ce qu'il 
veut, ce qu'il réclame, c'est que sa 
fiancée lui garde sa foi pour l'heu­
re où elle *e trouvera libre.

Et il a espéré que la jeune fille 
ne saurait rester insensible à ses 
véhémentes prières.

Mais Monique, à son tour parle 
et réfute le<s arguments que Jean 
croyait irrésistibles.

Libre!... le sera-t-elle Jamais? 
Et si ce jour venait enfin, leg an­
nées auraient passé, Jean aurait 
consumé dans l’attente le» Jours de 
sa jeunesse. Cela, elle ne pouvait 
l'accepter.

Son parti était pris, irrévocable­
ment, jamais, jamais elle ne se ma- 

, ricrait. Jean ne devait se leurrer

LE “DEVOIR”
commencera tout prochai­
nement la publication d’un 

nouveau feuilleton.

d'aucun espoir.r. ai lointain qu’il!, 
pût le supposer.

Un instant, la jeune fille se tut... (
Très pâle, les yeux embrumés 

d’une larme qu’elle ne voulait pas 
laisser parler au bord de sa pau-1 
pière, avec une inexprimable don-1 
leur elle regardait Jean, maintenant ; 
debout devant elle.

Le jeune homme la fixait d'un re­
gard sombre Où sc lisaient les sen­
timents divers qui agitaient son â- 
me; surprise, douleur, indignation, 
colère même.

— Monique!... Monique!., dit- 
il enfin d’une voix dure, c’était 
donc là que vous vouliez en venir? 
Quand pendant ces mois d’attente, 
mes pensées volaient vers vous, 
quand mon coeur ne vivait que de 
votre souvenir,. quand j'aspirais 
à l'heure de vous faire mienne, 
vous, vous vous détachiez de moi, 
au mépris de la parole donnée.

— Jean, vous me faltos cruelle­
ment souffrir. C'est dans la joie 
de mon coeur que Je m’étais pro­
mise... c'est avec une heureuse 
fierté que j'aurais tenu ma promes­
se si les circonstances n’avaient 
pas changé depuis le jour où, sous 
les yeux de mon père bien-aimé, 
je vous engageai ma foi.

Vous aussi, von* avez changé,

dit âprement le jeune homme. Cet­
te tâche que vous dressez entre 
nous comme un obstacle insurmon­
table, n’ai-je pas voulu en prendre 
ma part?... Ne vous ai-je pas de­
mandé comme une grâce de la par­
tager avec vous?... Vous me l'ave» 
refusé, l'attendais, l’espoir au coeur, 
et voilà ma récompense!... ajouta- 
t-il d’un ton dont l'amertume brisa 
le coeur rte Monique.

Ah! fallait-il que son dur sacrifi­
ce lui fût rendu plu» dur par la 
révolte de Jean!

— Jean! supplia-t-elle, vous ne

comprenez pas, vous ne voulez p is 
comprendre.

— Oh! ai, je comprend»!. Vous 
ne m’aimiez point comme je croyais j 
être aimé, comme moi je vous ai- 
me! Sans ccln, vous ne renonceriez 
pas ainsi à votre promesse. J’aurais 
dû, il y a six mois, n’écouler per­
sonne, briser ma carrière, coûte que 
coûte et rentrer en France et vous 
demander la réalisation immédia­
te de notre engagement. Vous se­
riez mtenne à l’heure présente, vous 
ne m'éconduiriez pas ainsi pour! 
des raisons qui ne sont que des pré­
textes . Mais à quoi bon?.,. pour* '

suivit-il? avec un sourire plein d'u­
ne dédaigneuse amertume à quoi 
bon?... si vous ne m’aimez plus 
... M'avez-vous même jamais aimé 
véritablement?,..

Monique eut un cri de révolte et 
tendant les mains vers Jean, com­
me pour lui fermer la bouche:

Jean, taisez-vous!... vous 
avez peut-être le droit de me faire 
des reproches... vous n’avez pas 
celui de me torturer par des paro­
les injustes. Mon père vous estl- 
maii, il vous aimait, il vous a choi­
si, j'ai ratifié son choix aver bon­
heur, car vous avez éveillé en moi 

i un sentiment inconnu. Avant de 
j vous connaître, savais-je ce que c'é* 
i lait qu'aimer? Avec joie, j’aurais 
j mis ma main dans la vôtre et je 
vous aurais suivi pour parcourir 
avec vous les chemins de la vie. .. 
Dieu ne l’a pas voulu! ..

— Vous nç le voulez pas.;, dit 
Jean d'une voix sourde.

— Dieu ne l'a pas voulu, répéta 
Monique avec force. U me trace 
d'autres devoirs auxquels je me 
soustrairai d’autant moins qu’ils 
entraînent pour moi un sacrifice. 
Ge sacrifice, mon père me l'a de­
mandé à son heure denière, Je me 
suis méprise d'abord sur le vrai 
sens qu’il donnai! à èetle prière an­

goissée que la mort a glacée sur ses 
lèvres. J'ai cru un moment qu'il 
me serait possible de concilier mon 
devoir et... mon bonheur. Cela 
ne se peut pas.

Elle se tut, un instant, oppressée 
par la violence de ses sentiments, 
mais elle reprit bientôt:

— Soudain, la lumière s’e»t fai 
te devant moi nette et dominatrice.

La voix de mon père retentit en­
core à mon oreille. Elle ne dit pas: 
“Fais à mes enfants une place à ton 
foyer", mais bien: "Garde un foyer 
à mes enfants. Un foyer dont le 
père et la mère seront absents, mais 
qui sera quand même "lour foyeV”, 
Où ils se sentiront aimés et proie 
géx, où ils pourront revenir tou 
jours, sans l’appréhension de s’y 
trouver étrangers!" Aussi, ma dé­
cision est-elle désormais irrévoca­
ble.

(A suivre.)
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE 

DES VIVRES
Le tableau suivant Indique les 

arrivages de beurre, de fromage et 
d’oeufs, à Montréal, pour la semai­
ne derniere, la semaine précéden­
te, et la semaine correspondante 
Fan dernier: ,

Semaine finissant
1925 1924

16 mai 9 mai 17 mai 
Oeufs, caisses 18,129 17,487 20.49U 
Beurre boites 5,323 9,121
Fromage meu. 26,701 26,0o2 15,489

Le tableau suivant indique les 
arrivages des mêmes produits pour 
la période du 1er au 16 mai, cette 
année et l'an dernier:

1925 192+
Oeufs, caisses .... 40,631 55,916
Beurre, colis ........ 11,380 64,215
Fromage, meules . 24,977 29,529

ENCHERES RURALES
St Hyacinthe, 1.8,. r-. A l’enchère 

tenue ici samedi, on a vendu 50 
boites de beurre pasteurisé à 31 s. 
3-4; 50 boites de beurre no 1, à 30s. 
1-2 et 250 meules de fromage à 17s.

ig 9g Ig
Victoriayüle, 18. — A L’enchère 

tenue ici samedi, on a vendu 247 
meules de fromage blanc à 17s. 3- 
16.

LES PRIX DE GROS
Voici quelques prix de gros uue 

nous avons obtenus, ce matin, pour 
ies farines, chez Elrébert Turgeon, 
édifice du Board of Trade; pour 
ies oeufs, le beurre le fromage, le 
mie!, !c saindoux, chez Z. Limoges 
cl Cic. 26, rue William; pour les 
nommes de terre, chez A. Lalonde, 
22 21, place Jacques-Cartier,

FARINE
Par bar:!. 2 sacs:

1ère qualité ............................  $9.80
2èmc qualité ...................   $9.30
Forte à boulanger, le baril, ... $9.10 
Farine à pâtisserie................  $8.20

LES ENGRAIS ALIMENTAIRES

LE MARCHÉ DES OBLIGATIONS
1 e service des statistiques de la maison René-T. Leclerc, Inc» 

nous communique un relevé des emprunts-obligations lances au Ca­
nada, du 8 au 15 mai 1925:
Semaine du 8 au 15 Déj. inscriu Distribution géograpMaue

. 824.33*,333 Vendus au Canada o ^ 62,163,14b 
49,524,4)00 ” aux h.-L.
17,517,037 ” en Angl.
35,000,000 
64,310,000

mai 1925:
L’Etat .............$ • • • • • - • •
Provinces .. 3,500.000
Municipalités 1,094,609 
Chemin de fer 16,350,000 
Sociétés.............................

125,132,500
24,333,333

$20,944,609 $190,684,370 $211,628,979

LE MARCHE Il’AVBIL
Le service de la statistique de la maison 

Uené-Ï. Leclerc, lus., nous tait tenir une 
revue du marché des obligations au cours 
du mois d'avril :

Inactivité du marche en banque ne se 
dément pas. Avril apporte yn 
gent de valeurs nouvel!» oont le total 
reste supérieur à toutes le» émission» des 
mois correspondants depuis quelques an­
née*. Les gouvernements provinciaux *ont 
contribué pour la plus large pafi *
1er le niarciié. Le?, finissions de sociétés se 
classr.nl en secotil. les municipalités qué­
bécoises ont emprunté pour plus de *.i.5 
miliions. Voyons la répartition par grou­
pes des râleurs émises i>n avril et la com­
paraison avec le mois dernier et les mo.s 
S’avrii de 1924 et 1923:

Avril 192S
Province*................ 429,240,W0
Municipalités .. ..
Sociétés.................. / .393,000

arriver sinon à une baisse des prix, du 
î moinsrg une stabilisation des cours. Deux 
Uit? cxpimnent et justifient des prix plus 
élevés et un remiement moindre. On sait 

les valeurs mobilières aux fctats-Lins 
2e rapportent plus que des rendements 
Srés médiocres et il y a pléthm* de capi­
taux disponibles. Nous avons déjà stpialé 
Je phAiomène éc iiomique bien caractérise 
de In migration des capitaux vera les mar- 
ehés à intérêt plus élevé. C est id ,1e cas. 
llurant le seul mois d’avril, les américains 1 
ont absorbé plus des trois quarts des : 
émissions canadiennes nouvelles. Les eni 
prunts de gouvernements ontariens et ma- ; 
nitobains ont été adjugées à des synd,- 
cats d’outre quarante-cinquième. Les capl- , 
taux anglais paraissent devoir bientôt 
conjuguer leur influence dans le même : 
s?2s L’émission British Dominion Land 
Settlement Carp, a été placée en Angleterre. :

Mars 1923 
? 808,000 

4.409^20 
14,525,000

Avril 1924 
S 2^00,000 

9,627,846 
13,050,000

Avril 1923 
$ 5,500,000 

5,510,105 
3,000,000

Ou peut SI garder.

Voici les prix cotés par 1 a mai-
•on Eizébert Turgeon:
Gru blanc, lonnc ................ $34.25
Gru, tonne ............................. *28.25

OEUFS
Oeufs Chanteclerc................ . . 3lis.
Extra frais ............................ .. :$4s.
Premiers frais ...................... .. 32s.
Seconds frais ........................ .. 29s.

BEURRE
Beurre frais:

Crémerie no 1 ......................
Crémerie no 2...................... .. 33s.

Hn bloc de t livre:
Crémerie no 1 ...................... .. 35s.
Crémerie no 2 ...................... .. 34s.

FROMAGE
l'art à la meule........ .. .. 28s
Au morceau .................... .. .. 29s.
Doux, à la meute .. 20s.
Au morceau .............. ..

.. 40s.
SAINDOUX

Tinette .................................. 18s. H
En seau ........................ .. • ■ ■ .. 19 s.
Bloc 1 livre ........................ .. 21s.

Saindoux composé:
En seau ................................ IGs.Và

INCt
Ontario...................................
Ontario...................................
Alberta .. .,..........................
Manitoba...............................
Manitoba...............................

MUNICIPALITES
Timmins.............................. .
Kitchener..............................
Smith’s Kails......................

QUEBEC , ,
Montreal K. C, Schools ..
Montréal................................St-Jean . ;.....................
Hull.........................................
NMérôme de Matane .... 
l ap de la Madeleine .. ..
Str-Thérèse...........................
Donnacima............................
Pointc-au-Pic .......................

SOCIETES
British Dominion l^nd 

Settlement Corp. ..
' Wayagamack Pulp A 1- 

A. P. W. Pulp * Paper 
Archidiocèse de Toronto

On signale de tous les côtés la rareté de 
l'offre de la part des banquiers en va­
leurs et la demande croissante des capi­
talistes. Un fait est évident, c’est la pro­
gression constante des depots a préavis 
dans les banques. Nos analyses du marche 
signalent, toutefois, une recrudescence mar­
quée des emissions nouveites. Les quatre 
premiers mois de 1923 donnent une somme 
supérieure il 185 millions, en augmentation 
de près de 50 millions comparée à ta même 
période de 1924. Il semblerait logique d en

141,506,656 *19,742,520 *24,577,846 *l+èW.405
armi les plus importantes, les émission* suivantes.

*10,000,000
10,000.000
3,740,000
3.000. 000 
2,500,001]

327,556
287,946
190,347

2.000. 000 
002,600
235.000
200.000
138.000
115.000 

15,000
5,000
2,500

XW* 
5 c/o

4fî%

divers
5 %

a'-jv» 
5 cr 
5'A %
oVs11

1 an
2 ans 

25 ans
2rana

20 ans

série
série
série 10 et 20 ans

20 ans
10 ans 
•20 ans 
sérié
série 30 ans 
série 8 ans 
série 13 ans 
5 ans

Emission Paroissiale

$225*000.
L’Oeuvre et Fabrique de la Paroiss# de

Saint-Michel Archange de Montréal
Obligations-or 5%

Datées 1er juin 192S, et remboursables comme auiti

1926 . . 1931. ..$ 8,700 1936 ..*11,100 1941... .. $14,100
1927... 1932. .. 9,100 1937... 11,600 1942...
1928... 1933. .. 9,600 1938 .. 12,200 1943...
1929... * 1934 .. 10,100 1939... 12,800 1944...
1930 .. 1935 .. 10,600 1940... 13,500 1945...

Capital et intérêt semestriel payables 
à la Banque de Montréal, Montréal.

Coupures : $100, $500 et $1000
Au porteur ou nominatieei

Acta de Aducie passé par devant Maître René Faribault, N.P. 
Opinion légale par l'Honorable J. L. Perron, C.R.
Fiduciaire et Régiatrairet La Société Nationale de Fiducie,

Ces obligations sont émises sous l’smpirs de la lai de Québec 5 Geo. V, chap. 131. 
Files «ont garanties par une première hypothèque sur l’église, la presbytère et autres 
immeubles appartenant è la fabrique évaluée à $375,000, ainsi qua par una répartition 
sur les immeubles des paroissiens franc-tenanciers dont l’évaluation municipale excède 
$5,000,000. Cette répartition constitue la première obligation et la première dette 
privilégiée qui engage et grève let immeubles en question.

Le produit de cette émission sera appliqué à liquider la dette hypothécaire actuelle 
de 1s fabrique. »

PRIX: la pair (100%) et l’intérêt courus 
• Rendement 5 pour cent.

GEO. BEAUSOLEIL & CIE
BONS—OBLIGATIONS

112, RUE SAINT-JACQUES,
TELEPHONE MAIN 140S

MONTREAL

PETITES AFFICHES

Tarif
TOUTES DEMANDES — LocsHsa t

maisons, chambres, magasins, etc. 
— A vendre. Perde. Troue*, etc.—
1 sou le met, minimum 25 sous. — 
La même annonce, un mois, remise 
de 10%.

NAISSANCES. DECES. MESSES. 
REMERCIEMENTS — 50 eoua par

» insertion.
CARNET MONDAIN, «te, — *1.00 

par Insertion.

TRANSPORT
ADRESSEZ-VOUS à ‘‘Blanchard Express" 

Jiour votre piano, *4.00; déchargement de 
chars, déménagement, grande voiture, *2.50 
• heure, 2 hommes ou camion. Assumons 
entière responsabilité. Spécialité : démé­
nagement de campagne. Est 5909. 4-10-25

n
DEMENAGEMENT

A nos clients. — Déménagement ou trans­
port général ville et campagne par truck» 
ou express. Prix réduits. Emile Léger, mar­
chand de charbon, 414 Mont-Royal est, 
Bélair 4561. é 24-5-25

nos clients. Déménagement ou trans- 
port général, ville et campagne par truck 
ou express. Prix réduits. 7. Homulus Elle, 

I marchand de bois et charbon, 1250 Marte- 
Anne egt. Amherst 5428. 17-6

COLLEGE DE BARBIER
Vouiez-vous occuper une excellente posi­

tion, avec le plus haut salaire payé? Quel­
ques semaines d'apprentissage suffisent. 

, système moderne. Position assurée, pour­
centage payé en apprenant. d’adresser 
Molijt Barber College, 62, St-Laurent. 1-3-26

HOMMES DEMANDES
Commencez tout de suite. Gagnez au delà 

de <25 par semaine à cultiver des cham­
pignons pour nous dans .votre hangar ou 
votre cave. Brochure illustrée et autres 
détails sur demande pour les frais de 
port. La Cie Champignons du Canada, 118. 
Ranceralles Ave., Toronto. 19-5

CHAMBRE ET PENSION

3.645.000
1.500.000 

800,000 
700,000

o ans

série 10 ans

Au Canada, la vie économique fonctionne 
toujours à capacité réduite. Les banques ne 
trouvent d’emploi rémunérateur pour les 
ressource» disponibles que dans les valeurs 
mobilières Le» compagnies d’assurances 
restent toujours des acheteurs aux larges 

Bien d’étonnant alors que les valeurs 
appétits. „ . ,
s’enlèvent aussitôt offertes et que les ren­
dements soient à la baisse. Cette chute ne 
pourra certes que s'accentuer. Les signes 
en sont nombreux et certains.

Kn tiiiolte ..............................  16s.
En Mue ................................... l?1/!»*-

PRODUITS DE L’ERABLE
Sirop, le gallon 
Sucre, la livre •

..................  $2.35
de 19, 20 et 22s.

MIEL
Miel coulé:

Brun, en seau de 60 livres, la
livre ........................................  10s.

Brun, seau de 5 Ibs, la livre .. Ils. 
Blanc, eumstrt) de 5 Ibs, la livre 15s. 
eanistre de 2 Ibs l4, la livre 13Vis.

POMMES DE TERRE
unîmes de terre du bas Saint* 

L .urent, 60s. le sac de 90 Ibs; pom- 
iiu.., de terre du Nouveau-Bruns- 

ok, le s.te de 90 livres, 65 sous 
„u char, livrées à Montréal; elles se 
levendent 90s. les 80 livres.

Les pommes de terre do Plie du 
i’nnec Edouard se vendent 85s. 
et 90s. par 90 livres aux wagons. 
Elles se revendent $1.00 et $1.10 les 
Ml livres.

LA MATINEE 
À LA BOURSE

DRE A 18G I'2 —«hv L\mvTF 
EI.ECTMC RAILWAY MONTE
DE DEUX POINTS
Le Montreal Power a été, encore 

ce matin, la grande vedette sur n"‘ 
tre place. De 185 1-4, en fermeture, 
samedi, le cours est monte a 1«8. 
dès la première vente ce matin. Ou 
disait que les directeurs allaient au­
jourd’hui meme prendre une deci 
sion au sujet du partage dts ac­
tions. Il était question dune dm 
sion de 4 actions pour une. Les di­
recteurs sc sont réunis ce matin 
mais ils n’ont rien décidé d« te • 
Le cours de l’action qui était mon­
té, jusque vers onze heures, jusq •

■■■
128 5.. % œ

LUte des dividendes dé ckiés sur valeurs cotées
en bourse

(Liste» f minic par la maison
tn mai*1925 Ogilvie Floor Mdl», vieux, prf 

19 “
23 “
23 ■’
31 •’
31 “
1er juin 
15 ’’
:m ••
39

L.-G. Beaubien et Uif) Psyables-le

Ogltvlc Flour Mills, nouveau, prf. .. 
Lake of the Wivxls Milling Uo. ■ ■ 
Lake of the Woods Milling Co. pel.
Montreal Cottons Ltd. .. ................
Montreal » ottons Ltd., prf. ,. . . .
Lgnndlan Pacific Railway ....................
Wabasso Cotton Uo. .............................
Tueketts Totascco (». .............................
thickens Tobacco tAi. prf

1 Vo Ipv juin 1925
IV» 1er “ »«
3 Ço 1er << **
IV» 1er *•
1 (j r:b 15 66
1%% 15 «* **
21-, r- 30 «*
It.mi 2 juillet 64

1 6» 15 ** • «
IVr 15 ét ti

ED.-O. CHAMPAGNE
Courtier d’assurances 

80 ST-FRANÇOIS-XAVIER
Bureau MAin 3150 Montréal Rés. CLairval 6606w

PALMARES

comme suit :
Ilolltngcr ConsonaatM nom 
Banque Canadienne Noltonalf 
Bank of Montreal .. .. - - ■
Braedian Traction .. • ••
Royal Bank of Canada .. .
Union Bank of Canada .. . ■ 
Canadian Bank of Commerce

1 «5 20 mai 1925
1er Juin “

3 c/o 1er *i« 46
. \c/o 1er »« *4

3 # <* 1er ♦ • 4*
. 2% 1er • < 6*

3 % 1er 4* «

LE RAPPORT DE LA 
DOMINION TEXTILE

La

Les faillites

Dominion Textile Go., Ltd., 
,'icut de publier son rapport pour 
l’exercice clos le 31 mars 192«>. (. est 
la première fois que l'on peut éta­
blir une comparaison avec 1 annee 
précédente depuis le partage des ac­
tions en 1923, La comparaison est 
favorable au dernier rapport. Mal­
gré la dépression des affaires oc la 
compagnie au cours du premier se­
mestre, les recettes indiquent au to­
tal une légère augmentation sur 
1923-24. Une augmentation de $100,- 
000 ou d’environ 75 pour cent s’est 
produite au chapitre du revenu des 
placements. Ce revenu représente un 
rendement tie $1.17 par action com­
mune.

Au cours de Tannée, la compagnie 
a retiré environ $1,750,000 tie ses 

| obligations sériées.
! Voici le tableau comparatif du 
compte de profits et pertes :

Profits . < - 
Intérêts, , .

R, v. total . 
lut. oh II g. .

Bêlante . • 
Mauv. arUes

Profits nets

1924-33
*1,684.908

263,579

1923-24 1921 22
1,604,607 *1,768.861 

162,922 138^7»

*1,949.1
«373

*1,310,!

67 *1,767,529 *1.967,237 
12 659,513 *750,286

55 *1,108,916 *1,1.56.951 
•*42,081 501,0(6)

L’agence Dun rapporte douze 
faillites commerciales avec un pas­
sif total de $238,000, dans le dis­
trict de Montréal, la semaine der­
nière, La semaine correspondante 
I an dernier il y avait eu onze fail- 
iites avec un passif total de $270,- 
00.

Toronto, 18. — L’agence Dun j ly*v’ " 
orte 43 faillites, an Canada, la I Baisucr . 
aine dernière au lieu de 54 la D*v. ont. . . 

r.;une précédente et de 40 la mè- Uurpht» . .
•r semaine, l’an dernier. Voici | tiurp. pr'lc..

:,unent les faillites sc sont répar-jT ilR,
y. la semaine di'rnièrc: Québec, i_. — * * * .................. ..

Ontario, 12; Saskatchewan 6; Jmua» dr prn- 
Vlberta, 3; Manitoba, 2; Nouvelle-1 »(0r,.
Ecosse, 2; Colombie britannique et ^ capital liquide «’établit compa- 
N’mneau-Brunswick, chacun, une. ra!jvi,mcnt coimne sutt ;

Les conipaguies nouvelles
Québec, LS. — Grâce aux'incor­

porations de la Sainte-Anne Paper 
Company Ltd., de Beaupré, et de la 
George ' Babinovitch Investment 
Corporation Limited, de .Montréal, 
la liste des incorporation contenue 
dans la dernière livraison de la Gu- 
zettte Officielle atteint la valeur to­
tale de $5,267,900.

Il y a en tout dix-neuf nouvelles 
compagnies à qui des lettres paten­
tes ont etc livrées par le lieute­
nant-gouverneur en conseil et la 
Sainte-Anne Paper Company figure 
pour une voleur de $3,600,000, ce­
pendant que la George Babinovitch 
Investment Corporation en prend 
pour une valeur d’un million de 
dollars, les $657,900 qui restent se 
répartissent entre les dix-sept au­
tres compagnies.

Voici quelques-unes des princi­
pales incorporations enregistrées.

Belmont Associates, Ltd., Mont­
réal, $100,000;

DunfieUls Limited, Montréal, $49,- ^ w„ :if. .■.* * -v. i ^
000; i Brazilian Traction, 2j M à SlL». ^

Gmcrals Gas Corporation, Mont-1 Canadian in.iustria, Aie ,
real, $49,000; , ! ^naJa Lmant, W * toi.ÿ.

(reorge Babinovitch Investment smeHing, ISO de " \'a-
Corporation, Montréal, 81,000,000;! çanoda str-nnishlp, 43 ^ l*-k 

Manoir du laie Saint-Joseph, LI- j^Ttwt

dant que les difecteurs . . 
rant pas à prendre une décision ai) 
sujet du partage des actions, çc qui 
aurait pour résultat immédiat d» 
faire monter .le cours du titte actuel 
jusqu’à 200. ce qui ferait un prix 
de 50, pour les nouvelles. A lc 
cours, le titre serait évidemment 
très populaire sur notre place.

Le Power a rejetc les autres \ a- 
leurs dans l’ombre. t Le Winnipeg 
Electric Railway s est ■cèptndant 
fait remarquer par une avant e t i- 
me de deux points, de 45 a

Le Dominion Textile uaifton uonsoittiaipa ..
points 1-2, l’Asbestos | pmnt d-L (.,on,agas .....................
I’ \tlantie Sugar. 1 point 1-4, le UO- cous. West DomoLi'Æiih?! •» e**'***»- issrÆîr
ce du meme 3-4 de paini. .. Gold I6.ii> ........................

Par contre l’Abitibi est monte ne t,nUie GoM i,td.
i nnirt î-’» et Je Consolidated ht,.iiingn- t .ms 1 pOlIU et ^ Indian
Sn,citing, de t •P*?*'?* 1 "’ t K.dey

I e Sinelting a été assez actu. | Kirkland laikr 
autres n’ont été traitées que pour||,ak 

quelques lots.
OPERATIONS DE LA MATINEE

Nous invitons MM. les Supérieurs et Di­
recteurs des maisons d’enseignement à 

’enir leur place sans retard pour l’im­
pression de leurs palmarès.
Nous recevons dès maintenant la partie 
prospectus afin de hâter le travail

, PRIX ET DEVIS SIR DEMANDE %
L’IMPRIMERIE POPULAIRE, LIEE 

Atelier affilié aux Syndicats catholiques nationaux 
3,16, RUE NOTRE-DAME EST, MONTREAL

ttéparalions terminées, belles chambre*, 
bonne pension pour jeunes gens, *8.00 a 
*8.00 par semaine. Maison St-Joseph, It)'', 
me Lagouchetière ouest.6-6-25

GLACIERES
GLACIERES Fabien pour épiciers, bou­

chers, fleuriste», restaurants, garanties pour 
économiser fOr-o de glace. Termes faciles. 
31, Ste-Cunégonde. York 1590. 6-6-25

MEUBLES ET POELES
Fournaises, poêles, meubles. Nous fai­

sons échange, vendons à termes faciles. 
J.-B. Faquin, 186 Maisonneuve. Kst 4071.

6-6-25

VETEMENTS
Marchandises ordinaires, surplus de l'ar­

mée. Bottines, jambières, euottes, couver­
tures de lits, selles, tentes, etc., pour cam­
peurs, mineurs, forestiers. L.-A. Yanasse 
Liée., 291, rue Notre-Dame ouest. Montréal. 
Main 8463. Catalogue sur demande. 23-3-23

Habits d'hommes presque neufs, *4 à 86. 
C.oslumcs de dames, *3.99; pantalons, 79 ois 
et plus; habits de garçons, bottines, chaus­
sure», *1.49. Mount Royal Bargain Storo, 
286 Mont-Roynl est. 21-5-25

Castle Tretheway 
Clifton Consolidated

78 78
,1^ 8 
170 180

14 IfVi 
26H 27'-j 
1370 1 380

15
%

Ltd,

1
151Ô 1325 

9
190 191 

39 49't 
561 575

51 .-.H

(Cours fournis par la maison 
L.-G. Beaubien et Cie)

BOURSE DE MONTREAL 

DE 1* A H B-

51.steel of Canada, H?. a, ^-.fw j, 
National Brrsverles, »» ‘Lai 
Abitibi F « ni F. ££ '■

»e^TXhSerPttMB UFG f.WK LYQ VPU

Shore M
lar Rose ...............................
Lorrain .................    iiVt ><%
McIntyre .................................  1/49 1,6.)
Monet.) ........................................   13 14',4
McKin J)ar. Savage ........................... 29 31)
Mining Corp. of Canada ................  258 260
Nlpisstng ...................................... .. I®') 5M
Newray Mines Ltd............................ 20 27
Peterson Ia)ke ...................................... C'j _ 7
Preston Faist Dome ........................... z /‘i
Rouyn Gold ......................................... 8 9
Temiskaming ....................................... 16Vb 20
Teck Hughes ........
Tough Oakes ....
Vlpond Cons...........
West Tree .......
Wright Hargftive»
Barry Hrilly .............    48 48’i
Coliunbus Kirkland ......................... 4V» 5
Premier Gold ..................................... 238 240
Fore. Keora .....................   12 12H

136 137 
22 23

112 113 
2*4 3
115 450

187'*

I! 340,835 *1,065.934 *1,106.931 
1.35,842 135,842 135,842

*1.175,013 * 930,092 * 971.109 
OOiyiOO 900.IKK; 900,00#

* 275,013 ? 30,092 * 371,109
5,396,003 5,359,910 4.636,594

Vi/'Oé.Olâ *5.390,902 *5,007,700

bligatatre et loyer.

mitée, Québec, $.'»9,000;
L’Orientale, Limitée, Montréal, 

$49.000;
Metropolitan Amusement Liml- 

te«l, Montréal, $49,000;
Sterling Shoes Stores, Limited, 

Montréal, $49.900;
Canadian Theatre, Limited, Mont­

réal. $99,000;
Sainte Anne Paper Company, 

Ltd,, Beaupré, comté de Montmo­
rency, $3.600,000.

COURS DU CHANGE

U * ha min os américaines

New-York, 18. -..Le rapport heb­
domadaire des banques et des com­
pagnies «le fiducie qui font rapport 
a fii Chambre des compensations, 
accuse un excédent à la réserve de 
s65.676,040, soit une augmentation 
de $42,373.750 sur la semaine pré­
cédente.

Voici le rapport:
Prêts, escomptes, dim. $68,521,000. 
Hncaisse, dans les voûtes, dim.: $1.- 
998,000.

Héserve à la Federal Reserve, nug. 
$34,002,000. A ’ „

Réserve dans les voûtes, dim., 
$2,316,000.

Réserve en fidéicommis, dim., 
$106,000;

Dépôts ô demande, $4,426,743,- 
000; dim., 870.439.900.

Dépôts ii terme. $625.764,000; 
diminution: $8,920.000.

Circulation: 823,0/6,000; aug- 
tation, $94,200.

Dépôts du gouvernement, en 
moins, f23.899.000. ..........

itéseive totale, $662,103,000.

Artif courant 
l’Hskir courait'

1324-23
*9,69 S, W7 1,190,*56

1923-24 ]
*10.311,476 !

*53,094

soital liquide . . • •8.50*,22r> * 9 438
Le bilan s’établit comme suit

ACTIF
924 23 tou;

♦Usine .
Coton h' tU . 
Coton ouvré 
*EnratMii , 
Matériel . . 
Cumptes rec. Aasurauce . 
Placements .

Totaux . ,

*19,333.944 *20.178.013 
5*7,3 
844.84* VU.VK1

2IH>2.k64 1,232,137
2»» ,221 337.727

3,058364 2,622.400
135,000 163,000

2.751,857 3.798.767

*29,234,62* *30,489500

COURS MOYENS LE
I Londres ......................

Paris ...........................
{Bruxelles ..................

Rome ........................
ÏOT V0nèvc

\imtcrdam 
Madrid .... 
Stockholm . 
Christiania 
Copenhague 

I New-York -~ Pair.

18 MAI 1925 
Montréal ; 

4.85 l-l
............  5.20 :
...........  5.05 i
.......... T. 08 1
...........  19.4U ;
........... 40.25 !
............. 14.561

........  26.84
............  16.86
............  18.88

* Y compris bltïcl» reccvattles 

PASSIF

Actions ortltn. , , 
Actions préf. . .
< tbllg..................... .
Depots.......................loin pies pasable*
intérêts «eu. . . ,
Dtv préf...............
Itrscrvca , , , . . 
Surplus

11424 25 192.V24
*15.000.OIM) *I5.IK'0,006 

1,940,600 1,940 606
. S.I72,«K| 6,939.250

74J478 61U>42
, 1791.057 > 552,891

265,09(1 t7t).0<>n I
25,869 ll,7«<)
33,969 33.ÎIH9

2MAU .Î6*i,.552
A .603.017 5,399,902

Tôt*us . .
Y compris 

réienu.

.... •29,234,626 *30,480. .00

résrrve pour in>i>ôt sur le

Obligation» du
gouvernement canadien

(Colts fournit» pur I..-G. Ütoublrn et (le.)
BONS DK LA V1CTOIR*

1944 : 96,90 acheteur ; 97.20 vendeur, 
1937: 101.60 achetrur; 102 vendeur.
1927: 102 70 acheteur; 102 90 vendeur, 
1928: 10.(15 acheteur; 61,35 vendesir é 
933: 106 65 ndbeteur; 106 85 vendeur, 
1931: 104,acheteur; 164.5# vendeur. 
1937; lt».3(l nclietrur.
194.3: 102..?acheteur: 162.7# vendeur.

EMPRl’NTB DH (il. RUHR 
(925: 164.23 acheteur; 100*5 vendeur. (Ttl: 162.35 arheteur; 102 HO vendeur, 
937: 1W..55 achetrur; 161.7# vendeur.

Price Bros.. 160 8 3®-
Québec Fi)W- r, 86 a ? ' ■
StiaHliUgan, 10 h 143. .... .Wtnnlin> 500 do *3J4 « *.
AtlaMic Sugar, d# *fe 2, A 2i ■
I>omtnton Textile, 3-> « <#■
Lyall (instruction. ,-
Dominion Textile M.. J à ‘‘ ■ ,
H ward smith Prf, 7-> * 1<w'* *
Adiestns Prf., 100 à 164.
Howard Sm (11, 120 à 40.
Ilolllngrr, 2 , à 15.
S. i l1 mm, 3 à 78tà.

ns ii n. A r* R- 4& a.m.

Ablttbl F. and P. 30 ‘J5"1*
A.sbfstO* ♦ >ri>„ 10 6 <3
BcU Telnph»' e, 10 de 13/ à (363». «
Bratiilaii Tr.ictlon, 13 j» •'1 ■ _a.
CanadUin Indu»!. Alcohol, 65 fc 16%.
« anaila l>n»eut ,'3 ÿ* .10.1 Y °7 -ni/ 
Cons. Smelting, Ad à 78“ ,S ■*
t^urentld' e.o., 20 • „Mmitrnil Power, 9U* <îril!U,N * ’«O *• 
Np.uilsh Hiver, 123 à H*.
Snawintgan, 90 # 143. _
Wlnnipt'8 UleetrieBy. ‘M de 43 *
Twin (ttv, 52 de HICj * p>.
Si Icarence FU. ■'> * 33.
Tookr I*r(.. 26 il 56.

Penmans Frf .5# J0?' ,, , nu.
Dominion Texiile Prf.. la • lia. 
r.en, KWtrlc !*rf.. 1 * •'3'
Howard Sen 14*1, 80 6 40.
Holilnger, 309 a 1S 6 (?■
G on. Goovcrtrrt, 30 h
Winnipeg liniiwny. *> «
Montréal T>h'4irapRs 
IVlgn Prf , 15 H 99's.
Ontario Steel, 26 i» 53.

banques

Montréal ,1 h 248 J* rente*.
OBLIGATION»

Sherwln Williams. 236# > 102(é rente*.

Bourse des mines

Bo’ir&e de New-York
I Coure fournis par la maison GEOFFRIO.K 

et CIE, courtiers, 101. rue NeMe-Dami 
ouest, Montréal

American Can ...........................
American Inter. Corp.............
American Smelting ................
American Tel and Tel..........
American Woolen .............. b.
Anaconda .................... .............
Atchison T. and S.F..............
Rahlwin Locomotive .......... .
Baltimore and Ohio ..............
Bethlehem Steel ..................
California Petroleum ..........
(onadUtu Pacifie, ........
(Jiandler Motor ......................
Chicago Ris’k Islam) ............
Corn Products ......................
Crucible Steel ........................
(.enearl Motor Un. I) llx
General FTleetrlc ......................
Frie HR.........................................
International Nickel ..........
Inter. Mere , Prf......................
International Paper ............

i Missouri Pacifie L.,,.....
I New York Centrnl ................
Northern l’aelfie ..................

j New-Haven ..............
Pan-American Petroleum
Pan-American R.......................
Pennsylvania BR.....................
Pierce Arrow ............ ...........
Reading ....................................
Republie t. ami S.
Royal Dutch ............ .............
Sinclair Ol ICon*.....................
Southern Pacific ..................
Sbetcbaker ..............................
Texas OU .......... ................... *
Union Rag ................................
Union Pacifie ,............
t’.-S. Industrial Alcohol ...
Û.-s, Rubber .............. ............
Vi-S Steel ............................ ..
Westinghouse
Willy» Overland .............. ..

(Ceers (•atnt* »sr .Ment 4 
«, ru* 6» IR*#4**'>

Cl*. Lté*

Ouv. Midi.
. 1*9% 190%
. 36 ?.♦’»
. 97 ( i 971,
. U* Mi 138',
. 39 jî 
. 38%

39 S
34U»

. 119V, 

... 11*
119'.,
114^i

. 76 76
49Vi. 49 Vi

. J9V2 291,

. lit lit
.. 35.Sk 354
. 47', 47
. 36 35-S

70'A
. 73% 74',

277 279',
. 2* 28 C,
. 29 v; 29

. . . 41'.J IP,
598, 59S

. .15 H 35
.. 117', 117',

62 (i 62*4
. 321, 32 o.

.. T7’„ IT*.
,. TTN «5*4
. . 4.V, 434,

. 2m, 20*,
.. 79'* 79E

45 N 45*»
59** S»**

. . 19',. 19',
102 162'*

.. 4M, 451*

. . 45 V)

.. 47^ 

.. 1385»
471»

8(>«4
.. 47V4 4*’>*»
.. mu 116*,
.. 740, 744»
.. 23’, 231»

MONOGRAPHIES
ECONOMIQUES

Une série d’études sur des 
maisons industrielles et 
commerciales canadiennes- 
françaises, par

EMILE BENOIST 
préface de

M. Edouard Montpetit
Un fort volume de près 

de trois cents pages qu’on 
peut se procurer au service 
de librairie du Devoir et 
dans toutes les bonnes li­
brairies.

C’est l’article tout dési­
gné comme récompense 
scolaire et comme prix de 
fin d’année.

Franco, $1.
Le tirage comprend 75 exem­

plaires numérotés et aulogra- 
phiés par l’auteur. Ces exem­
plaires se vendent $2, franco.
S’adresser à l’auteur, au 
“Devoir”.

DIVERS
ATTENTION! Si vous vinilcz vous dé­

barrasser des coquerellex rapidement, em­
ployes la poudre Parfaite — la meilleure. 
Satisfaction garantie ou argent remis. 
Prix. la boite, 25c. et 50c, cher, les épiciers, 
magasins de ferronneries et pharmacies. 
Ecrives ou téléphone*, Ovila Lisabclle. 682 
Montcalm. Est 7741,1. G-6

TABAC EN FEUILLES
A vendre, choix de tabacs, fermentation 

naturelle, rouge. Parfum d’Italie, petit ca­
nadien, Quesuel pur, rose, Grand Dutch, 
spécial fort, petit rouge, 5 Ibs pour *1,00. 
A. Meunier, 376 Rachel est, expédié sur 
demande. <30-5>

PROPRIETES A VENDRE
. JKAN CADOTTK, Notaire

Shuter. 15 appartements de 3, 4 et i 
chambres, terrain 20 x 107 tout bâti, reve­
nu *4,620. Prix *29,000, comptant *9,000. 
Occasion.

Dsloa, Notre-Dame de Grâces, 2 étages, i 
logement* de sent chambre*, revenu 8912. 
Prix *7,850. S’adri 
Main 3579.

ïresser 20 rue St-Jacques, m

A VENDRE
Par F. G. CRBPEAU. no 310 rua Visitation, 

Tél. Est *971.
t. EMPLACEMENT, avec bâtisses, en face 

des nos 2317 à 2333, rue Lasallc, Maison­
neuve. Terrain de 156 x 100 pled*- En bloc 
ou par lois. Evaluation municipale *10,000. 
Prix $7,500 comptant.

2. Dans la ville de Saint-Laurent, 1* 
lots vacants. Prix : évaluation municipale. 
Contrat immédiat, pas de promesse d* 
vente: pas d’obllgstion de construire. Es­
compte de W/t, pour vente au comptant, 
Occasion exceptionnelle pour ceux qui veu­
lent devenir propriétaires.

3. No 899 Chemin Ste-Catherine. Empla­
cement de 384 x 368 pieds avec terrain 
contigu de 188 x 180. Sept arpents en su­
perficie. Maison et bâtisse»; grand verger; 
arbres centenaire». Sllc Idéal pour com­
munauté religieuse pour hôpital ou au­
tres institutions de ce genre.

Conditions de paiement faciles. Téb LO
0971.

désDouble* votre argent en «é'Y’n'V iiil 
maintenant un emplacement h Lpnguéu l, 
0..(.,,4 i» n ouvra u pont *oit consTruiT.Nous v?>ü* fournissons les matériaux roue 
vous bâtir à rnbon de PBirment «nensm-l;

Téléphone BEUir ST93-J
donat pare

ENTREPRENEUR PLATRIER
Pour la construction et les réparations, 
à l’entreprise ou à la Journée. Evalua­
tion de travaux faite sans obliger à quoi 
<nie ce soit.
154*. AVE PAPINEAU. MONTREAL

21-10-23

A WALL STREET
New-York. 18. — L’ouverlure. ce

’ ouvert. I6.ne.0i. I matln, è Will! Street, tt été marquei
. . , par dr* fluctuation eontradiclolre».
tuf-Tw*»1 as 3» On rèmarqUNit cependnnt des gains
Beaver (gmeol BM 

I Bu.
Rideond 

uckînïhsm

i'tated .......... -j-v
............................ ^, , . a « 4 • * •-•<»* 66 • (Mh # *

^ suhiUantierAO; BUI.-.n».” ■-» T*
‘ ? inoleurs cl u’accssoirr».

nr un bon nombre de 
Le Motor

YAÎieel s’est élevé à un nouveau 
haut pour l’année. Les autres ti­
tres bon marché étaient actifs. Dès 
le début les réalisation* étaient é- 
videntes dans le cas de l’American 
Can et d’autres vedettes habituelles.

Lc marché a fait plus de progrès 
à mesure que le volume des opera­
tions s’est grossi suite d’un afflux 
de commandes d’achat venues de 
l’extérieur, pour les utilités publi­
ques et les spécialités.
Plusieurs valeurs ferroviaires, pay­

ant dividendes, et des industrielles, 
.elles que l’Union Pacific et le Du­
pont attiraient aussi l’attention des 
spéculateurs par leurs avances ra­
pides. Le Nash Motors a réalise 
dès le début un gain de 9 points V 
atteignant d85, un nouveau haut 
pour l’anncp. Le Havana Electric, 
est monté de 5 points à 125, Avant 
la fin de la première demi-heure dè 
nouveaux hauts pour l’année n- 
vaient été atteints par une vingtai­
ne de valeurs, entre autres le Mack 
Trucks, le Bush Terminal, l’Aame- 
rican Waterworks, le Motor Wheel, 
l’Union Bag and Paper et la préfé­
rence Advance Rumely. Les gains 
variaient de 1 à 3 points.

Les échanges étrangers ont ou­
vert fermement, le sterling étant in* 

; changé à $4.851é.

AVIS LEGAUX

Prévint* d* Québec 
DUtrict d* Muntré»!

Cour «upeneure
Prévint, d.

Une «ctinn en xépuratlon de bien» 8 ei(
---- le néinstituée contre

**T”procureur d* 1* deinendcresee.
Pierre ARBOUR. 

Mewtreal, le 15 m*l tSfc.

Cour Supérieure
IntVrnVtlonal Trade, Developer 

politique ri incorporé, iiyent pr'nçm “
place d'affaires dan.* hi ,dan* 1’Etet de ITIlInot», un «le* LUU 
de l’Amérique du Nord, TVmand„ts,,f)

Mutual Traders tncorporatod, 
tlque et Incorporé, ,»»««' m prluclpal* 
place d’affaire» I» Kobe, •,Ht'c”ï)(4f(.n(1orc,se.

Walter M. Kearn», encenteur, des cite et
d Hr£» ordonné'à "l* défenderesse de com- 
paraître dans le mol»-

Montréal, 13 mal 1'2', T nEPATlF^
Député-protonolaire.

nébec
District d*

ALENINA EFSSIEB. épouse de C.-H F»- 
try, dë. Montréal. nemandfrfaJtt

va
C.-H. PATRY, dé Montréel.

défen.Uur. 
de bien» i 

éfendeur par le demsi»

i
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LA VIE SPORTIVE
grand nombre de coursiers

pour la réunion de Mont-Royal
«

Les inscriptions seront nombreuses et les épreuves 
réuniront plusieurs chevaux vus à Montréal pour 
la première fois — Un excellent service de tram­
ways.

C’est samedi prochain que lesige, Fayelle, Lank, Gratian. Humpy, 
fervents du sport des Rois auront Cedric, Lady Longridge, Blue Miss, 
l’avantage d’assister à la première | Henry J., Bert Dennison, Whippet, 
matinée de courses à Montréal, cet- Jos B. Brown, Mr Berk, Lebroe- 
te «saison, et le jour d’inauguration chain. Bungling, Chas Whitney, AV. 
de la réunion du Back Hiver Jockey R. Montgomery, Koenlin, Polite, Si 1- 
Club, à la piste Mont-Royal. ver Spring, Manda. Step by Step,

De toutes les réunions tenues jus- Don Juan, Len Fullon, Night Boat, 
qu’ici à l’hippodrome de la partie ; Red Head, Frizzle, Attoo, Best L., 
nord celle qui doit s’ouvrir sanie- j Witehflower, Shineon, St Paul, Lit* 
di prochain, le 23 mai promet d’é- tie Romper, Zero. Luckey Pearl,
clipser en importance tous les meet 
ings précédents. Les améliorations 
que nous avons déjà mentionnées 
coûteront environ vingt-cinq mil­
le dollars ce qui indique claire­
ment que la direction du Back Ri­
ver Jockey Club n’a rien négligé et 
rien épargné pour mettre la piste 
en excellent état et les amateurs 
pourront se rendre compte de l’é­
nergie déployée par le syndicat a- 
méricain et le président du club, 
M. Tom Duggan, pour doter Mont­
réal d’une piste de course de tout 
premier ordre.

Non seulement le Back River 
Jockey Club a fait des améliora­
tions à la piste mais il a tenu u réu­
nir de rapides coursiers dans les 
épreuves inscrites au programme 
préparé par l’expert Lyles, qui pos­
sède plus de trente années d’expé­
riences dans ce genre dé travail. La 
liste ci-dessous donnera une idée de 
la valeur des pur-sang qui démarre­
ront la semaine prochaine au Mont- 
Royal: Lady Getney, Sand Queen, 
Prudanei, Percilla Greenway, Buzz- 
shaw, Northern Star, Adel Toy, Dé­
pendance, Royal Gift, Ballotcar, Liè-

Pripperra, Gheomissette, Rosebcr- 
ry, Zoma, Tea Cosey, County Times, 
Scholar, Ira Wilson, Hohokus, Jo­
cose, Cleopatra Boy, Star Court, 
Lola, Beunir, San Diego, Sagamore, 
Cornomen, Miss Kit, Blue Dale, 
Boh Baker, Suthi Hag, Charo, Sam­
ple, Fictile, Deep Grass, Salongrass, 
Madfire Roy, Blacktop, Seaman. Fi- 
neyard Brown, Telesphore Boy, 
Star Red et une centaine d’autres 
coursiers qui ont fait de belles 
courses à La Havane, à Columbus, à 
Maple Heights, à Akron et sur les 
autres pistes américaines.

Comme on peut s’en rendre 
compte le nombre des chevaux ne 
fera pas défaut à la première réu­
nion de la saison et nul doute que 
les fervents du turf se rendront 
nombreux à la piste Mont-Royal la 
semaine prochaine.

Pour l’accommodation de ceux 
nui désirent se rendre à la piste 
Mont-Royal la compagnie des tram­
ways a fait poser une voie double 
de Snowdon à la piste de sorte que 
le service des tramway sera irré­
prochable.

Hochelaga Ind. et Guybowg
victorieux hier à Guybourg

Longueuil et Guybourg égaux pour la première place
Malgré la température plutôt gla­

ciale d’hier les estrades du parc 
Guybourg regorgeaient de specta- 
teurs qui avaient bravé le froid pour 
voir les clubs de la ligue Indépen­
dante à l’oeuvre et ceux-là n’ont cer­
tainement pas regretté leur après- 
midi, car les deux parties ont été 
chaudement contestées.

Dans la première partie l’Hoche- 
laga Ind. a triomphé du Laehine 
par 6 à 5, mais il a fallu 9 manches 
pour décider de la victoire de l’Ho- 
chelaga Ind. sur le Laehine, car ce 
dernier égalisa les points à cette 
manche. Fogg et Gross furent les 
«leux lanceurs, le premier venant de 
l’Université du Vermont et l’autre 
de St. Johnbury. Gross a accordé 4 
coups réussis seulement, mais fut 
généreux en fait de passes, en don­
nant 12. Rose le remplaça à la 9ème 
et cela déplut beaucoup au public. 
Fogg lança une bonne partie poul­
ies perdants, mais une erreur de 
Ouimet dans le champ de droite sur 
le deux buts frappé par Tarte per­
mit à deux coureurs «le compter. 
Tarte, Papineau et Gross furent les 
aros frappeurs, tandis qu’au champ 
Richard. Fogg, Carmel et Cross fu­
rent les étoiles.

Dans la seconde paiiie le Guy 
bourg triompha du 
par 4 à 2, ce fut un duel de lan­
ceurs entre Yardnall et Newton, le 
premier allouant seulement trois 

• coups, sur ceux-ci Doc Newton en a 
deux, le dernier eut une mauvaise 
manche, la 4ème, alors que le Guy­
bourg comptant ses points sur une 
erreur de Sealy, sur deux passes et 
quatre coups simples. R. Grégoire 
fit un arrêt sensationnel dans la 
9ème alors qu’il vola un hit à Sa

les buts, Laehine 13, Hochelaga Ind 
8. Temps de la partie, .2.10. Arbi 
très, Payette et McEwcn.

GUYBOURG
A.B. R. H. P.O. A E.

Carter . . .. .. rf 4 0 2 0 0 0
Kennv . 3b 5 0 2 1 2 0
Taillefer . . . hf 4 0 0 1 0 0
Curtis .... ,. rf 4 1 0- 0 0 0
Coderre .. .. 2b 5 1 2 2 4 0
Grégoire . .. ss 4 0 2 4 1 1
Healv .... .. 1 b 4 1 1 12 1 0
Bbwden .. c 4 * 1 0 7 1 1
Yardnall . a. P 4 0 0 0 1 1

Totaux . 38 4 8 27 10 3

ST-JEROME
A.B. B. H. P.C . A F..

Sabourhi . . . rf 5 1 0 2 0 0
Singhcr .. .. ss 4 0 0 1 2 0
Valin .... . hf 1 0 0 3 0 1
Smith .... .. 3b 3 0 0 1 2 1
Sealy .... .. cf 4 0 0 1 Ô 1
Paquette . . .. B 4 0 0 8 0 1.
Bélec . •. • . 2b 4 fl 0 2 2 a
Charcttc .. .. C 3 n 1 8 ï 0
Newton .. . . P 4 i 2 1 2 0

Totaux . 32 2 3 27 9 3
Sommaire par manche:

Saint-iêrôme Guybourg ......... 000 400 000-saint-Jcrome S{^érôme ..............  000 020 000-

SOMMAIRE
Coups pour 2 buts, Kenny. Cha* 

rette; buts volés, Coderre, Bow-den, 
Yardnall; buts sur balles de Yard­
nall 5, Newton 2; retirés au bâton 
par Yardnall 6, Newton 8; mauvais 
lancé. Newton; double jeu, Bow- 

laissé sur les buts,

Brown, Major, Dôylc, Duptantis, Co­
derre et Bowden, ce dernier cx-re- 
reveur du St-Arsène, ayant pris la 
place de Duplessis à qui un acci­
dent est arrivé à la deuxième man* 
he. était oblige de se retirer de la 

partie. Se distinguèrent au champ: 
Gervais, Major, Grégoire et Coderre. 

Résultat par reprise: _ „ .
St-Arsène .......... 140002000—/ 8 o
Guvbourj?.........  02001032x—-8 9 3

Batteries. — Guillaume et Win- 
go; Coderre et Bowden, Duplessis.

LES PAiltlLS DAN'S 
LES GRANDES LIGUES

LIGUE NATIONALE
Joutes de dimanche

Chicago .......  110100000— 3 6 1
New-York ... 30500200x—10 16 3 

Batteries. — Cooper. Blake, Bush 
et Hartnett; Scott et Gowdy.

A Brooklyn. — ,
Pittsburgh .... 012100310—8 la 4
Brooklyn ........ 201000011—5 9 3

Batteries. — Meadows et Gooch; 
Vance, Petty et Deberry.,

Note. — H n’v avait aue deux 
joutes de céduléès pour dimanche 
après-midi.

Joutes de samedi
Cincinnati ........ 100000000—1 3 0
New-York ......... 000100001—2 7 0

Batteries. — Rixey et Wingo; 
Bentlev et Gowdy.
St-Louis ............. 102010000—4 8 3
Brooklyn .........  30012000x—8 7 1

Batteries. — Dickerman et Gon- 
zalves; Osborne et Taylor. 
Pittsburgh .... 102010003—7 14 5
Boston ........... 000020201—5 12 2

Batteries. — Adams et Gooch; 
Cooney et O’Neil.
Chicago .........  110000102—5 8 2
Philadelphie .. 40010002x—7 12 1 

Batteries. — Kaufman et Hart­
nett; Ring et Wilson.

LIGUE AMERICAINE
Joutes de dimanche 

A Cleveland. —
Washington .... 001000010—2 8 0
Cleveland ........ 000000001—1 9 3

Batteries. — Zachary et Ruel; 
Uhle et Sew'ell.

A Chicago. —
Philadelphie ... 400000020—6 8 0
Chicago .........  0010000000—1 5 3

Batteries. — Gray et Cochrane; 
Faber et Schaik.

A Détroit. —
New-York ........ 100000010—2 6 2
Détroit .............  00001020x—-3 4 0

Hoyt, Ferguson et Schang; Col­
lins et Woodall, Bassler.

A St-Louis. —
Boston ...........  000200103— 6 7 ,7
St-Louis ...... 131000U6x—11 4 1

Batteries. Ross, Fuhr et Picinich; 
Gaston et Dixon.

Joutes de samedi
New-York .... 00520122—12 16 0
Détroit ...........  01010001— 3 7 3

Huit manches seulement à cause 
de la pluie.

Batteries. — Shocker et O’Neill; 
Whitehall et BasSlcr.
Washington ... 000000024—6 12 0
Cleveland........  000100001—2 «â

Batteries. — Johnson et Ruel; 
Smith et Mvatt.
Boston. 0001003030— 7 11 2
St-Louis .... 0220020103—10 17 2

Batteries. — Francis et Heving; 
Davis et Severeid.

La joute Philadelphie-Chicago a 
été remise pour cause de pluie. 

LIGUE INTERNATIONALE 
JOUTES DE DIMANCHE 

A Jersey-City:
Première partie

Reading . . .102400301—11 19 0 
Jersey-City . 000200400— 6 9 2

Schroeorr, Smallwood et Smith; 
Roberts, Spaulding ct Freitag. 

Peuxième partie
Reading . . . .0100050—6 10 0
Jersey-City . . .0000121—4 8 2

Hankins, Smallwood, Seasholtz; 
Zellars, Keifer, Faulkner et Freitag. 

Sept manches par entente.
A Syracuse:

Buffalo . . . .000001000—1 5 0
Syracuse . .002001 lOx—4 7 1

Maley el Hill; Frankhouse ct Mc­
Kee.

A Baltimore:—-
Première partie 
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HOCHELAGA 
DEFAIT PAR 

FIT-REFORM
)>
LES EQUIPIERS DE M. POUPART |

ont Eté battus par un re-
I nLLTAT DE 10 A 8 — DEFAI­

TE DU SAINT-HKNHI-VERDl N, | 
SAMEDI APRES-MIDI
Los semaines se suivent et ne se: 

ressemblent pas. Après avoir su­
bi l’humiliation d’un blanchissage | 
aux mains du Beaurivage, il v a 
huit jours, le Fit-Reform allait bat­
tre mer, l’Hochelaga Enrg. dans sa i 
forteresse réputée inexpugnable du 
arc Poupart. Le résultat fut de 10
8.
Le Fit-Reform a fait honneur à sa 

réputation d’équipe parfaitement 
entraînée. Les joueurs de Jack 
Wolman recueillent aujourd’hui les 
heureux fruits de nombreuses pra­
tiques effectuées avec ponctualité 
et méthode. Ils jouissent du sacri­
fice de'nombreuses heures d’un ri­
goureux entraînement. Cuvier, le 
champ de droite, a été particulière­
ment brillant avec trois coups sûr 
dont deux coups doubles. Griff a 
aussi deux deux-buts à son crédit. 
Bremner a été solide pour les visi­
teurs, bien que frappé avec plus 
d’acharnemenh que les deux lan­
ceurs d’Hochelaga, il a su domi­
ner l’attaque ne ses adversaires 
dans les moments critiques. Il a 
retiré quatre frappeurs au bâton.

Georges RobitijUIe, dè l’Hochela- 
ga. a été le roi des frappeurs de 
cette joute. Sur cinq apparitions au 
bâton, il a quatre coups réussis 
dont deux coups doubles. Sauvé. 
Dugas et Girard ont aussi chacun 2 
deux-buts. Le lanceur Poitras s’est 
signalé avec deux durs coups sim­
ples sur deux apparitions au bâton. 
Comme lanceur, Henri a eu une 
journée do malchance, hier, à la­
quelle ont fortement contribué les 
erreurs de quelques-uns do ses ca­
marades de jeu. Hochelaga laissa 
onze, coureurs sur les buts contre 
neuf pour les visiteurs. Maurice 
Boulanger est entré dans la boite à 
la cinquième reprise et scs adver­
saires n’ont compté que deux 
coups sur ses halles en quatre re- 
nrises et un tiers. Armand Zappa 
a brillamment joué au champ ac­
ceptant huit chances sans erreur.

FIT-REFORM 
JÎh.R

CIGARETTES

FAVORITES

PAQUET

Cartes Professionnelles et Cartes ((’Affaires
Jacques Cartier. LL. L. 
J«aa-V(etar Cartier, LL. L. 
L.-J. Barrels, LL. R.

Tél. Main HZ»

CARTIER ET BARCEL0
AVOCATS

Chambra TtSa, Immrubla 
l| aurai raa Crei*

Tewrr"
Montréal

ARTHUR LAL0NDE
AVOCAT, PROCUREUR, E’iC. |

Etudre Foraat. Lalonde, Ceffin at Ri»ard i 
Edtlirr du Crédit Foncier — Montreal | 

Rteidcnre, téléphona: Eat ZîM

S1-GEIIM>IN,SUERIN& RAYMOND
AVOCATS

Tél. Main 5154 3». rnr Sl-Jacquci
P. St-Urrmain, LL. L„ L. Guérin, LL. L. 

P. Panet-Rnymond. LL. L.

JEAN-C. MARTINEAU
B. A., LL. L.

AVOCAT ET PROCUREUR
Jmm. Varanlllra. »9, rua Salnt-Jecquai

MONTRETél. Main OU# EAL

H PO Ass E
Friedman, 2b —5 0 1 1

Roth,

1, 1b........... 2 0 9 0
t 0 2 0

, 3 b. ......... 3 2 2 2 3
, s.s, •••••« O 0 0 0 5

2 1 0 0 0
?r, r.f......... 5 2 3 0 0
n, c............. 5 0 2 5 1
mer, p. ... 3 0 ï 0 2
, e.f............. 3 2 0 4 0

1
d
o
0
1
0
0otm
fl
fl

4Totaux .......  39 10 9 27 12
HOCHELAGA ENRG.

Ab R H PO Ass E
Sauvé, l.f. . ..
Dugas, c.........
Goudreau. 3b. 
Calvert, x.s. .. 
Robitaille, 1b. 
Zappa, 2b. ... 
Girard, c.f. ..
Rivet, r.f........
Poitras. p. .. . 
Boulanger ...

1
1
A
1
1
1
1

2 >6 
2 1

2
?
fl0
4
fl
1 
0 2 
0

1
7
2
2
7
5
1
A
0

secrétaire, ainsi que MM. U. Lamar­
re, Jules Lamarre, A. Peer, gérant 
de la Canada Cycle and Motor Co., 
accompagné de A. et E. Forest, 
voyageurs pour la même maison, et 
un grand nombre d’autres person­
nes représentant les différents clubs 
de la province de Québec.

Tous se sont retirés assez tard 
dans la soirée ct ce certainement 
avec regret que le temps se soit 
lassé aussi vite ct se promettant 
bien de ne jamais manquer une soi­
rée domiée par le club Kxcelsior- 
Héndersôn où on y trouve autant de 
plaisir et de sportsmen.

Bientôt une autre course sera don­
née par un des clubs de la Fédéra­
tion cycliste de la province de Qué­
bec,; aux amateurs de bien suivre les 
journaux, lesquels donnent, comme 
toujours, tout leu rappui au sport de 
la Itici l icite et c’est a eux que nous 
devons le plus de remerciements si 
aujourd’hui le beau sport du cy­
clisme est presque considéré com­
me un sport national.

A. S. ARCHAMBAULT, C.R.
AVOCAT

43, Côte de la Place d’Armo* 
Chambre» 420 et 421 

Téléphone Main 1839 Montréal

MAURICE DUPRE, LU., Cl
AVOCAT ET PROCUREUR

ii« l’Eludi
Fltcpatrlck. Dupré G»gnon »t P»r*nt 

Immtahl» Morin
111, COTE OF. LA MONTAGNE 

Télépbon» 2IÎ «I ïl*
QUEBEC

WF. MERCIER, B.A. LL. L.
AVOCAT-PROCUREUR

Etud* Merci», MorgUr *t 8*o»*g» 
Tl», ST-JACQUES, MAIN »2»J

Bureau du aoir :
fé3 Monl Royal o»t BéUIr S«M

COMPTABLES

LARUE & TRUDEL
(t)M PT ABLER INCORPORES 

«CHarftred Accountant»)
Laltl E. TRUDEL & FICHER

Syndics ct Liquidatnyr*
517, Edifice Insurance Exchange 

MONTREAL
Bureau » Québec : 71, rue Saint-Pierre

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(Chartered Accountant)
Chambre 31.5 

Edifice “Montreal Tru*t“
11, Place d’Armes. Tél. Main 4912

ASSURANCE

Normandin & OesRosiers
Courtier* en Assurances

232, RUE «SAINT-JACQUES,
Tél. Main 3983-4152 MONTREAL

DENTISTES

Totaux .......  39 8 12 27 11 7
Détail par reprise:

R. IL E.
Fit-Reform . «31 042 000 10 9 4 
Hochelaga .. 002 002-004— 8 12 7 

SOMMAIRE
Coups pour deux buts: Guff, 2; 

Cuyler, 2; Sauvé, 2; Robitaille, 2; 
Girard, 2. Sacrifices: Dunn, Guff, 
Bremner, Boulanger; buts volés : 
Fee, Cuyler, Gaudreau, Zappa, Bou­
langer. Laissés sur les buts: Fit- 
Reform, 9; Hochelaga, 11. Retirés

LES ECHECS
UN AUTRE TOURNOI DE MAI­

TRES
New-York, 18. — A la suite «lu 

tournoi international de Baden-Ba­
den, qui a été gagné par Alekhine, 
le maître russe, un tournoi sembla­
ble aura lieu à Marienbad, Tchéco­
slovaquie, commençant le 21 mai.

Un prix de 3,000 couronnes sera 
remis au vainqueur et d’autres prix 
seront donnés comme suit: 3,500 
couronnes, 2,000, 1,500, 800, «500 et 
300. Un autre montant de 5,000 
couronnes sera divisé entre les 
joueurs qui n’auront pas gagné de

den sans aide;
-----. , ... GuybourglO, St-Jérôme 8; temps debounn. Les gros frappeurs de cette j, jjartje 1.40. Arbitres McEwen et 
partie furent Carter, Kenny. Coder-1 p 
re et Newton. Se sont distingués au 1 ‘ 
champ Kenny, Coderre, Grégoire ct 
Newton.

Par suite de sa victoire sur le 
Saint-Jérôme le Guybourg s’est mis 

-sur un pied d’égalité pour la 1ère 
place avec le Longueuil.

Sororaaire :
LACHINE

Royer, 3b . 
Lev cillé, 1b. 
Thomas, c. . 
Delisle, If. . 
i.arche ss. . 
Richard, 2b. 
Parent, cf. . 
Ouimet, cf. . 
Wilkie, rf. . 
Fogg. p . . .

Ab. R. H. Po. A. E.
0
0
1
1
0
1
0
1
1
0

2
8
8
1
2
2
1
1
0
0.

Totaux ... .29 5 4x 25 12 3
HOCHELAGA IND.

Ab. R. H. Po. A. E.
0 
1 
n
0

1
0 
0 
0 
0 

.0
2

xUn de retiré quand le point fut 
compté.
Laehine..................... 020010002-5
Hochelaga Ind. . • .100301001—6

SOMMAIRE:—Coups pour 2 but*. 
Tarte, Gross; huts volés. Urmrl 2, 
Ryan. Rose, Tarte. Percival; coups 
sacrifiés, Papineau; buts sur balles 
de Fogg 5„ Gross 12, Rose 1; retirés 
au bâton par Fogg 7, Gross 9; man­
ches lancers par Gross 8 1-8, coups 
4, “runs" 4; Rose 2 -3. coup 0, ‘‘run ’ 
0; Frappés par le lanceur, Richard, 
WRItie, Percival; mauvais lancés.

Carmel. 1b. . . 4 2 i 13 2
Percival, 3b . 2 0 0 0 3
Papineau, 2b . 3 0

1
«1
ï

2
î

i
Rose, s.s. p • • . t 3
Peltier, c. . • . 4 0 1 R
Stoeckel. If ss , t 1 1 0 T
Tarte, cf. . • . 4 2 n i 0
Ryan, rf. . . . , 4 0 i fl n
Gross, p. . . . . 3 0 2 2 7
Crevicr, if. . • . i 0 0 Ô 0

Totaux . . . *33 T 9 27 19

POSITION DES CLUBS 
G. P

Longueuil ...
Guybourg ....
Hochelaga Ind
St-Jérômc----
Laehine ........

P.C.
.667
.667
.500
.333
.333

LONGUEUIL ECRASE

Fogg 2, Gross; doubles Jeux, Ouimet 
* Fogg à Royer, Gross à Carmel, 

àTelUec à Carmel; laissés surrÔ»’

Le club du gérant Charirand s’esl 
pour de bon réveillé hier après- 
midi, sut; son terrain, et il a inflige 
une dégelée en règle au club de 
Longueuil. Le résultat fut de 10 à 
1 en faveur du St-Arsènc.

Les joueurs du nord n’ont pas 
pèrdu de temps. Dès la première 
manche ils ont enregistré 3 points 
et à la deuxième ils portaient le 
résultat à 5 à 0 pour ensuite l'aug­
menter graduellement. Les frap­
peurs du St-Arsène firent 11 coups 
sur les balles du lanceur adversaire.

Burns a lancé une partie de toute 
beauté pour les vainqueurs. Il n’a 
arcordé que cinq coups réussis, 
Wingo l’a fort bien secondé en ar­
rière du bâton.

Au bâton, Doylc s'est particuliè­
rement signalé et il a frappé pour 
le circuit. Au champ, Gervais ct 
Watson furent 1rs héros de la par­
tie. Le dernier a huit chances sans 
aucune erreur.

Résultat par manche:
Longueuil .... 060100000 1 5 2
St-Arsène ... 32001202x--10 11 2

Batteries. Désy et Chevalier; 
Burns ct Wingo.

SAMEDI A GUYBOURG
Le Guybourg a remporté une vic­

toire bien méritée sur le St-Arsène, 
samedi, à Guylmurg, par 8 à 7. Guil­
laume et Coderre (liront les lan­
ceurs. K premier avant ru’l’avanta­
ge durant 7 manrnes, mais faiblit 
à la 7èmc r( la 8èmc manches, et le 
Gtn bourg en profita pour rempor­
ter la victoire en comptant 5 points 
durant res deux manches, tandis 
que Coderre, pour 1rs gagnants, 
après la deuxième manche, fut so­
lide dans les moment» erltiques.

au bâton: Bremner, 4; Poitras,
Buts sur balle: Bremner, 6; Poitras, j prix.
1; Boulanger, 3. coups réussis suri (u nombre «les maîtres qui pren- 
Poitras : 7 en 4 reprises et deux ! (iront part au tournoi de Marien* 
tiers; sur Boulanger, 2 en 4 repri- i on mentionne sir George Tho- 
scs et un tiers; sur Bremner, 12 en j nK,,s. p. D, Yates et IL P. Mitchell, 
9 reprises. Duree de la joute; 1 j Angleterre; Dr S. Tarrasch. Allcma- 
heure 40. Arbitres: MM. Bruneau et jgne; pr s. Tnrtakower et E. Gruen-
Dicaire. ________ ; feid, Autriche; A. Bogoljubow, S.

SAMEDI APRES-MIDI Roriianski et H. .1. Loewenfisch,
Le Hochelaga Enr, a défait le St-j Hussie; A. Rubinstein et D. Prze- 

{ Henri-Verdun par 6 à 5, samedi ; pjorka. Pologne; A. Raida et K. O- 
j après-midi, au parc Poupart. Jus- pecenskv, Tchéco-SIovaquie; Dr 
j qu’à la septième manche, ce fut un j \tax Euwe, Hollande et A. Nienuo- 
i duel de lanceurs entre "Rie” l’a- wisch, Danemark et P. Johncr, Suis- 

Providencê'^IÔoidoSOOO- 6 13 1 ! (luett,c <* Un ( se"1 se; Frank J. Marshall et Carlos Tor-
Baltimore . . .010010300—5 8 3| point n étant fait avant la septième jre, des Ltats-Unis._

Ellis, Swaney et Styles; Jackson, j lu , „Henderson ct Cobb. Résultat nar manche .
Deuxième nartie St-Henn-Verdun 000 000,410 ,)

Providence. . .0201403—10 7 ] Hochelaga Enrg. 000 000 231 6
Baltimore. . . .0101010- 3 8 4 Batteries. "Rie Paquette et

Swanev et Styles; Henderson, Eg-1 Milner; Boulanger et Dugas. Adn- 
rt et Cobb. * 1res; MM. Jos. Laporte et h. Bcau-

LE TENNIS
les parties”iYeTà coupe da- 

vis

HrorM d* bur»a«ii Tél. R«ll K»l JS#5 
f a.m. k > p.m. Rés. St-Louia 0486 

Conaultei Ic

DR J.-E. LAMONTAGNE
CHIRURGIEN-RENTLSTE

5 bortaui k la dliip<«*ltion da ma nom- 
tireuse rllcntéla 

Traitement à domlcll»
*5* EST. ONTARIO - MONTREAL

Tél. Bail 7*37
Dr GERMAIN CHOUINARD

L. D. S.. D. D. S.
Aulrrfala d* France et d'Angleterre 

Deninie nlUtré des FF. de» Ecole» 
( hrétlenne», «lu Collège Mont Saint- 
Louis, de* SS du Bon-P»»teur, du dull 

de hockey Canadien 
Eitraction aana douleur —• OuTrage 

dr lér* ela*»* aeulament 
2043 AVE PAPINEAU, coin 8t-J*r»me

PROFESSEURS

Domicile ! 1867. Bta-Catherlna Eal. 
Téléphone : Clairral 0466 »

GODIN, D. A. U. L
AVOCAT

30, St-Jacques Tél. Main 4062

TELEPHONE : MAIN 2338

ARTHUR LARAMEE
AVOCAT

180, rue Saint-Jacques Montréal

Cadres! Miroirs! Moulures!

INSTITUT LAROCHE ENRG.
Cours classique — Brevets 

Cours commercial 
30.3, RUE SAINT-DRNIS

(En face du théitre Bt-Deni»>

RELIEURS ET REGLEURS

RELIEURS & REGLEURS
VILLEMAIRE & FRERE

REGLAGE ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE

Main 1735 27, Notre-Dame K.

D Cie Wisintainer & Fils Inc.
Manuftrntrtere-Importateura 

IMAGERIES. VITRES, GLOBES, ETC. 
Groe et Détail

Buraaa et Magasin: Manufacture:
*8. rua Bt-Laurant T, rue Clark j

MONTREAL. QUE.
Téléphona : Plateau 7217-7318
TRAVAUX EN FER

ARGENT A PRETER
Ré».: 643 BWd St-Garmain. 8t-Laurent. 

Montréal. Tél. Atlantic 3852J

Jean Beetz
COURTIER

Argent à prêter — Immrubla» 
Bureau i

20. RUE ST-JACQUES. TEL. MAIN 138»

bert
A Rochester:

Preûiière partie
Toronto. . . .000004220—8 9
Rochester . . .200100000—3 8 3

Smith et Manion; Moore, Thor-
mahlen et Lake.

Deuxième partie
Toronto................ 0013023—9 li 2
Rochester . . . 0000111—.3 7 2

Ai. Thomas et Manion; Tunney, 
Gressett et Head.

JOUTES DE SAMEDI 
Reading R. H. E.

100001000—2 6 2 
Jersey Citv.

0 0 1 1 0 0 4 0 x— 
Batterie»; McNamara ct 

Faulkner et Freitag.
Providence,

0 1 0 5 0 0 0 0 0- 
Baltiniore,

3 0 1 0 1 2 0 2 x—
Batteries : Murry et Styles; Earn 

shaw et Cobb.
Note

din. Londres, 18. — L'Association rie 
Lawn Tennis a annoncé que Ja 
deuxième ronde de la Coupe Davis 
entre la Grande-Bretagne ct le Da-oi Lne coupe pour

F I.g»fiv»A**£»ii»*<»‘n®raark sera jouée à Copenhague r. L-cpptiauct ]es 27) 28 et 29 mai. j,a Grande-

Scott, King Brady, Olivier Secours, 
R. Hamel, Jack Laviolette, 3c Dr Er­
nest Lachapelle, E.-C. Saint-Père, 
Eugène Gauthier.

Pour chaque partie lejj arbitres 
seront choisis par le président de 
la ligue. ,

Le National jouera très prochai­
nement sa première partie et les 
joueurs du vioict-Blanc sc sont mis 
très sérieusement à l’exercice. Dix- 
huit joueurs assistaient à la derniè­
re pratique au terrain de Maison­
neuve et ils ont fait de l’excellent 
travail. Il est certain que le Natio­
nal sera de taille à lutter avanta­
geusement pour le, championnat. 
Chose remarquable c’est que tous 
les anciens joueurs du National, 
ceux qui faisaient partiu rie la der­
nière équipe de crosse qui a joué 
dans une ligue régulière assis­
taient à la dernière pratique. .

Pour sa première partie ainsi 
que pour les parties subséquentes, 
le National compte sur la présence 
de tous les membres et les amis de 
l’Association.

Ladrière gagne la
course du National

Gus. Ladrlère, du Y.M.C.A.. sec­
tion nord, a gagné la course ouver­
te (Union Hun) du National, same­
di a<prè9-midi. Il a couvert la als- 
tanre. environ 2 milles 1-2, en 19

croyaient certainement le voir se 
tuer tant celui-ci prenait des chan­
ces pendant les courses.

C’est Lionel Tremblay qui déte­
nait le titre de champion coureur 
canadien pour la saison 1924 sai­
son pendant laquelle il a cüininé 
pratiquement tous les coureurs lo­
caux sur la piste dans des courses 
de différentes distances.

Il était membre du Club Excel 
sfOr-Henderson depuis plusieurs an­
nées ct les membres- de ce club le 
regrettent amèrement. Tous les 
membres offrent à la famille leurs 
plus sincères condoléances pour la 
lourde perte que ceux-ci viennent 
de subir.

LES JOUTES DE
L’A S S. AMERICAINE

.. 1 3 I
,.4 7 2
et Skiff,

0
3

sior

mer

6 12 3 
Mentor; i

prix
clistes, lesquels sc sont classés 
bonne position.

Plus de cent personnes assistaient 
à cette petite soirée et tous furent 
bien satisfaits do cette récréation en 
l’honneur du beau sport de la bicy­
clette.

11 y eut plus de cinq exhibitions j Hoogstratcm a défait S, F. Scroope 
0 i do boxe par des amateurs de renom j par 0-6, 2-6. 6-3, 6-2, 6-3, ct P. 

et ces combats furent bien goûtés ! Brick, «l’Autriche, a battu L. A. Mel- 
des assistants, et nous devons une | don par 6-4. 6*2, 0-4.

La franchise de Newark a i mention toute spéciale à MM. Tu

6

9 13
8 1

6-2
Dans les finales, dimanche. Lowe 

a défait Fqerster en troi» sets tan­
dis que Kingsley a battu Swede 
par 6-2. 6-0, 6-0.

L’Autriche a gagné les simples 
ïntre l’Irlande. Le comte Nairn

été transférée à Providence. 
Buffalo,

0 0 0 2 1 4 0 0 0... 7 8
Syracuse,

0 0 0 1 1 0 0 1 0— 3 10

renne et Dorval pour la belle exhi- 
ibition qu’ils ont donnée à cette soi- 

0 î rée.Les autres boxeurs aussi ont don- 
4 né quelque chose de très bien et

Batteries: Lenard et HUI; Boyd et I c'est avec plaisir que nous profitons 
N’ribrrgal. de cet article pour les en remercier

Note:—La joute Bochester-To- grandement, 
ronto a été arrêtée pour cause de Nous ne devons pas non pins on- 
pluie a In troisième manche, ; blier de mentionner particulière-

------ mon» MM. Noël Langlois et Pitre
. . mT . , i Pouliot pour la scène comique dontLeg quillour* du National ceux-ci se font fait les deux acteurs.

' Encore une fois de plus, le club

La Suède a gagné les simples con­
tre la Suisse. Malmstrem a défait 
Aeschllman par 6-3, 6-3i 7-9, 6-3. et 
Wallenberg a battu Martin par 6-1, 
6-3, 6-3.

Les Indes ont gagné les simples 
contre ta Belgique, Jacobs bat Wa­
sher.

La Belgique a gagné les «ioubles,
La Hollande a éliminé la Tché­

coslovaquie, Timmer battant Macc- 
n ne tir par 0-1, 6-2, G-2.

tenu un beau résultat. Elle a réuni 
un groupe de seize partants qui ont 
presque tous terminé. Voici le» 
noms de ces concurrents: G. Lu- 
dricTc. F. S. Winbonc. H. Benoit, 
J. L. Charron, tous du Y.M.C A.; J- 
Bailey. P. Quesnot, T. Lack, F. 
Bush, W. Madley, F. Malcolm, V. 
Lough, L. McGarricty, tous du 
Montréal Harrier; Tessier. L. Beau­
doin. J. Bonnier et Laurent Guay, 
du National.

Cet écénemcnl marquait t'inau- 
BUration de la saison de la course 
à pieds à Montrent _

line perte seusihle
pour l'automobilisme

Lionel Tremblay, le chauffeur 
d’autos bien connu vient de mou­
rir, lors d’un accident survenu dan

A Kansas City:—
Milwaukee ............
Kansas City .............. ..

Batteries: Gearing
Schupp et Shinault 

A Columbus:—
Toledo....... ..............
Columbus..................

Batteries: Jon nard, Johnson et 
Shaute; McQuillan et Bird.

A St-Paul:—
Minneapolis «j* s 13 6
St-Paul .......................... 12 16 1

Batteries: Harris, Middleton,
Hamilton, Shea et Ainsmitb; Fuller­
ton, McQuaid et Collins.

A Louisville:—
Indianapolis ».... »...,, «..
Louisville .......... ..............

Deuxième partie
Indianapolis ....................
Louisville .........................

Batterie»: Fitzsirmnon, Henry 
Robertson; Bradshaw, Chincott 
Redman, Mycrv ^ ^

LE CLASSEMENT 
DES EQUIPES
LIGUE NATIONALE

0
1

7
5
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13
8
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, Les principaux frappeurs furent cours de l’hiver.

Le eoneert-boueane des quil- 
leur» du National a remporté un 
grand succès, samedi soir, à la pa­
lestre. Le Dr J.-A. Deniers, prési­
dent de la «ous-commhslon des 
quille*, présidait la fête; B était 
assiste par M. II. Levasseur, secré­
taire, et les autres officiers de la 
«ons-rommission»

il y a eu chant, musique, décla­
mation», exhibition* de lutte et de 
boxe et pour finir distribution des 
prix gagnés par les quilleurs au

Exeedsior-Henderson a la Hollande n’avait besoin queparmi ses membre* des comédiens . , . , • , Timmer nmtr
île première force et nous offrons i j ° 1 mm r , m" fO'
ce» deux messieurs nos plus sincè­
res félicitations pour cette comédie 
qu’ils ont rendue avec une maîtrise 
digne de comédiens célèbres.

Parmi les invites nous remar­
quions MM, Louis Pi Mono, président 
de la Fédération cycliste ne la pro­
vince de Québec, G. Moraehe. pre­
mier vice-président, A. Stuart, 
deuxième vice-président, André 
Dcscarts, trésorier, et L. Chassay,

Dans la deuxième partie, KQseluk,|,|n garHgc de cette ville alors que 
de Tchécoslovaquie, a défait Die- yonel était à terminer les réparu- 
mcrtool, par 3-6, 6-3, 3-6, 6-1, 0-1.

gner. _ ___

La lîgut’ de erosac
L’ouverture officielle de la ligue 

de crosse N.L.U. aura lieu le 31 
mai prochain ai ors que le Car Sleel 
et le Suint-Henri se rencontreront 
à Saint-Henri.

Les arbitres officiel* ont été choi­
sis, ce sont Paddy Brennan, Henry

lions sur une automobile Ghevrolet 
Coupé. Monsieur Lionel Tremblay 
était mieux connu sur le nom de 
"DUSTY” ear celui-ci faisait réelle­
ment plu* de poussière que qui que 
ce soit sur la piste en faisant ses 
tours acrobatiques avec son Fron­
tenac Spécial.

A lui revient l'honneur d'avolt 
défait des coureurs américains lors 
de certaines courses à Québec ct 
ailleurs, Lionel ne craignait pas la 
mort rt plusieurs fois les specta­
teur* aux courses dr Delorlmler

G, P. P.C.
1 Ncw-lurk .... .......... 20 6 .769
Hrooklvu ....... .........  14 13 .519
Philurirlpliic .. .......... 14 13 .519
Pittsburgh .... .......... 12 12 .500
Cincinnati ... .........  11 13 .458
Boston ........... .........  Il 14 .410
Chicago......... .........  Il 15 .425
St-f.üllK......... ......... 9 16 .360

LIGUE AMERICAINEIl 1 > i.« r
Philadelphie .

* *•
......... 20 6 .769

Washington . • .........  19 8 .7(11
! Cleveland .... ......... 1 fi 10 .615
Chicago......... .........  17 12 ,581*
St-Louis......... .........  14 17 .453
New-York .... ......... 9 16 ,29.1

f Détroit ...... ......... 9 22 .290
Boston ........... ....... .. 7 20 .259

LIGUE INTERNATIONAL!
( t. P. P.C.

Baltimore . ... 2| 9 .700
Toronto ......... Ï8 12 .600
Buffalo........... ....... ; 20 14 .583
Jersey City .. .........  17 14 .548
Rochester .... .......... 12 15 .414
Beading ......... .......... 13 17 .433
Syracuse :.... ....... 9 18 .333
Providence ^»-»T*,OJ^rJh 10 21 W

3371
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Belle fête à
Saint-Zotique

L’hommage à 
Jeanne Mance

Inauguration de 
terrains de jeu

!,¥, C.S.V.
CÉPTIOX

PROCESSION. RE-

La paroisse Saint-Zotique a célé­
bré hier sa fête paroissiale avec 
grand éclat. La grand'mcsse a cte 
précédée d’une procession des ti- 
dèles autour du parc en face de 
l’église. La fanfare Saint-ZotiaUe 
était en tête suivie du corps des 
Zouaves Pontificaux de Montréal et 
des membres du cercle paroissial 
de St-Zotique. MM. Lambert et 
Fréchette commandaient les Zoua-

CLa messe a été célébrée par M. 
l’abbé Poitevin, vicaire » Verdun et 
ancien vicaire à la paroisse Saint- 
Zotique, asaisté du n. P- PWtjPP® 
Fafard, C.S.Y., et de M, l’abbe Mar­
tel, comme diacre et sous-diacre. 
Le choeur de St-Zotique a exécuté 
le programme de musique religieu­
se sous la direction de M. Poirier. 
M. J. Boucher était à l’orgue.

La fête paroissiale coïncidait 
également avec le quinzième anni­
versaire de la fondation du temple

])ans une courte allocution aux \ naàa

DF M. L’ABBE GARROUGHTEIT,
P.S.S. __
Suivant une louable habitude qui 

est mise en pratique, maintenant, 
depuis six ans, un groupe féminin 
a organisé une jolie (été patrioti­
que, hier soir, en hommage à 1 hé­
roïque fondatrice de cette institu­
tion, Jeanne Mance, el pour com­
mémorer la fondation de ViÜe-Ma-
h Fidèles aux origines profondé­
ment religieuses de Montréal et de 
ses iincniières institutions, les gar- 
des-madades et la foule des dames 
se sont d’abord rendues à la _cha- 
peile de l’hôpital pour ]a benediç- 
tiou du Très Saint-Sacrement. Puis 
après que l'aumônier de l'institu­
tion eut béni les offrandes de fleurs, 
les gardes-malades portant flam­
beaux et offrandes se sont ensuite 
rendues en procession au monu­
ment de Jeanne-Manre au pt^d du­
quel les couronnes et les cc^beines 
furent déposées ivendant qu’un 
choeur de gardes chantait 0 Co-

fidèles, M. le curé Ovide Mousseau 
a félicité le Cercle paroissial de 
l'apostolat qu'il exerce.

Le B. P. Paul-Emile Farly, C.S. 
V.. professeur au séminaire de Ju­
liette et auteur de “La Terre Sain- 
le, témoin de l’Evangile”, a pro­
noncé le sermon de circonstance. Il 
avait pris pour texte; “Songeons les 
uns aux autres pour nous exhorter 
à la charité et aux bonnes oeuvres 
et ne désertons nas nos assemblées 
(fiebr. X, 24.) ; , , ,Saint Zotique fut un roartvr et il 
mourut pour témoigner sa foi. Fi­
dèles à son enseignement, vous avez 
voulu témoigner de votre foi par 
une entrée triomphale dans votre 
église. Dieu ne vous demande plus 
aujourd’hui de faire le sacrifice de 
votre vie, mais il vous demande tou­
jours de témoigner de Lui, par d’au­
tres moyens, suivant les circonstan­
ces. Il vous demande de vivre en 
union avec l’Eglise dont le meilleur 
nioven est l’esprit paroissial.

IVaü l’importance de bien com­
prendre ce qu’est la communauté 
paroissiale et la discipline parois­
siale.

Notre Seigneur a compare son 
Eglise à un grain de sénévé qui, bien 
petit, développe un grand arbre 
dont la ramure couvre le monde.

La racine cachée est Jésus-Christ, 
le tronc qui parait à l’extérieur c’est 
la papauté, les maîtresses branches 
qui s’en détachent sont les diocè- 
r.es qui sc ramifient en paroisses et 
les feuilles représentent les fidèles.

Notre Seigneur a dit aussi: “Je 
suis la vigne et vous êtes les seg­
ments.’’ Les segments ne produi­
ront que réunis à la vigne.

Dieu a voulu que l’Eglise soit 
une grande famille et c’est pour­
quoi il enseignait "Notre père qui 
êtes aux eieux”. La paroisse est 
aussi une famille symbole de celle 
de l’Eglise. Le curé, dépositaire

Les fleurs déposées au pied du 
monument ont été offertes par les 
gardes-malades de l’Hôtel-Dieu, le 
Cercle d’Etude Jeanne-Mance, l’As­
sociation Jeanne-Mance, la Maison 
du Rosaire, les Amies de Jeanne- 
Mance, le Devoir, l’Union Nationale 
Française, l’éehevin et Madame 
Georges Vandelar, Mlle An gel live 
Gernuy et Madame Hector Harsa- 
lou. Mme Charles Duquette a dépo­
sé une couronne au nom de la 
viile de Montréal.

On s’est ensuite rendu à la nou­
velle salle de réception des gardes- 
malades où il y a eu un concert- 
causerie sous la présidence de 1 au; 
mônicr de l’institution, M. Henri 
(iarroughteit, p.s.s.

Mile Marie-Claire Daveluy, qui a 
fail une causerie sur Catherine Gau- 
ehet de Belleville, a d’abord rappelé 
'a mémoire de Laui'e_ Conan, ^his­
toriographe de nos origines histori­
ques. Lors de la première célébra­
tion en hommage à Jeanne Mance, 
en 11I2U, les organisatrices de cette 
fête du souvenir avaient tenu a ia 
présence de celte écrivain qui a dé 
voué toutes ses énergies à décrire 
la vjc et l’oeuvre des fondateurs du 
pays et de leurs héroïques et zélées 
collaboratrices, Un peu entèfce 
dans sa modestie, (Laure Conan a 
longtemps hésité avant d’accepter. 
Mais elle s’est enfin rendue à la de­
mande qui lui était faite avec in­
sistance et c'est clic qui eut l’hon­
neur de déposer les premières 
fleurs au pied du monument Jean­
ne-Mance.

Catherine Gauohet de Behevine 
est née en province en 1044. EJle 
n’avait que 15 ans, soit en 16.>9. 
lorsqu’elle décida de quitter Paris 
pour venir à Ville-Marie collaborer 
a la grande oeuvre de charité dont 
eht avait entendu les magnifiques 
descriptions de l’inlassable dévoue­
ment des fondateurs. Elle était la

de l'autorité, do l’amour de la I cousine du premier curé de Vïlle- 
puissance et de la miséricorde dl- Marie, M. Souart. p_.s.s
vine en est le père. La maison, 
c'est l’église là où il est né spiri- 
luellenient à la vie de la grâce, où 
i! a éprouvé les plus pures joies et 
les douleurs les plus profondes, où 
il a souffert et pleuré. La paroisse 
a aussi comme la famille, un patri­
moine matériel, et surtout un patri­
moine spirituel, elle a ses tradi­
tions, ses registres, ses souvenirs.

D’ailleurs au Canada, la paroisse 
a été l’instrument de salut de notre 
race, de notre langue et de notre 
foi. C’est en groupant les Cana­
diens français en paroisses, que le 
curé a pu les maintenir et les con­
duire à la survivance à travers mil­
le obstacles et mille dangers.

Et ce fait a tellement impression­
né les catholiques de France, que 
les évêques de France tentent main­
tenant d’organiser la vie paroissia­
le supprimée par la révolution et 
amoindrie plus tard par le Con­
cordat.

Il faut clone maintenir la vie pa­
roissiale. Mais pour cela. 41 faut en 
avoir l’esprit, vivre de la vie pa­
roissiale, en assistant aux offices, 
en s'intéressant activement à ses 
initiatives.

Le rêve des pères
de la Confédération

Mercredi soir le “Confederation 
Club" tiendra sa première réunion 
publique à 8h. là à l’édifice cen­
tra du V. M. C. A., rue Drummond. 
I.e révérend Shatford parlera du ! 
lève des pères de la confédération 
canadienne.

l.c Confederation Club, nouvel­
lement organisé, a pour but l’étude 
des divers problèmes nationaux 
dans un esprit large et conscien­
cieux.

IT
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•Otpuis le ref-.e de Lixm 
d* France, ce beau nin.
dele d'argenterie plaît 
an* jeune* époutée- 
Aujourd'hui, la jeune 
marrfede 1911 apprécie 
fort la heatit é de ce mo­
dèle massif, argent con­
trôlé de Birks.

C'fiST t. ARISTO­
CRATE DF L A 

1 ABLE

Son voyage1 au Canada fut dra­
matique et long, mais elle a sur­
monté tous les ennuis grâce à sa 
confiance inébranlable et à son 
enthousiasme incessant. Dès son ar­
rivée à Montréal, aprfc avoir sé­
journé quelque temps à Québec en 
compagnie de Jeanne Mance, elle 
entre au monastère de l’Hôtel-Dieu. 
Elle est bientôt imitée par plu­
sieurs jeunes filles de la colonie, 
mais après un certain temps elles 
quittent toutes le monastère, appe­
lées vers d’autres activités. Un 
grand nombre épousent des offi­
ciers. Catherine Gaucbet de Belle­
ville fixe son choix sur un jeune 
commis. M. île Bransac. qu’elle 
épouse en 1663. De ce mariage qui 
dure 28 ans. M. de Bransac est 
mort en 1693. - elle a eu de nom­
breux enfants. L’une de ses filles, 
Marianne, «est entrée au cloître de 
l'Hôtel-Dieii.

Devenue veuve, le goût du cloî­
tre reprend Catherine de Belleville, 
mais elle n’est acceptée qu’après de 
nombreuses instances, alors qu’elle 
es! âgée de 62 ans. Sa fille Marian­
ne était déjà morte depuis six ans. 
Ainsi Catherine qui, maintenant, 
est simprement Soeur Gauchet, 
après une longue vie de dévoue­
ment est revenu vers oel Hôtel- 
Dieu auquel elle avait donné ses 
premiers espoirs. Sa vie religieuse 
a duré quinze ans. On ne pouvait 
oublier, dit Aille Marie-Claire Da- 
veiuy, de lui rendre un hommage 
bien mérité.

M. L'ABBE GABROrGHTElT
M. (iarroughteit. p.s.s., a ensuite 

fait une courte allocution. U a féli­
cité les gardes-malades pour le 
pieux souvenir qu’elles conservent 
a la fondatrice de leur institution, 
lu plus ancienne à Montréal. Il a 
aussi félicité la conférencière et 
Mile Idola Saint-Jean qui venait de' 
réciter des vers de Louis Fréchette, 
lia dit que Jeanne Mance lui appu- 

j tait, .ni milieu d’autres petsonna- 
: m illustres, comme uns* tnc.irna- 
j tion de force. Elle lui paraît être | 
; constamment poussée à l’héroïsme.

mais à un héroïsme réfléchi qui 
I devient une vertu admirablement 
i employée parce que sa confiance 

en Dieu est inébranlable. Contrai­
rement à un grand nombre d’au- 

; très, elle n’a pas passé sa vie à se 
j demande»' ce qu’elle devait faire, 

mais elle a agi en sp dévouant tou­
jours pour une cause supérieure.

; Elle a été forte parce qu’elle a su 
| travailler et souffrir après avoir af- 
j fronté de grands dangers. M. Gar- 
' roughteit a terminé en citant Jean- 

ne Mance comme un exemple de 
dévouement aux gardes-malades.

Le choeur cle chant dca gardes- 
malades a rendu plusieurs nièces 
de circonstances et a été très ap- 
piaudi. ^

Le* pèlerinage* à
Ste-Anne-de**.\lonl*

; Ste-Annc-des-Monts. Gaspé, 18. 
Dans une lettre circulaire qu’il 
vient de publier, S. G. Mgr Ross,

Les autorités municipales procé­
deront bientôt à l’inauguration offi­
cielle du nouveau terrain de jeu du 
parc Sohmer et du chalet de golf 
du parc de Maisonneuve. Le pre­
mier sera ouvert le 1er juillet, et le 
chalet dans les premiers jours de 
juin.

Le terrain du parc Sohmer est 
un don de la succession Campbell, 
laquelle exécute les volontés de 
l’avocat Charles Campbell, qui a 
légué une somme considérable pour 
l’acquisition et l’aménagement des 
terrains de jeux dans les quartiers 
ouvriers do la métropole.

I.e terrain mesure une étendue de 
100,000 pieds carrés; ce sera le 
plus grand terrain de jeux de la ville 

4'\ servira aux enfants des quartiers 
Papineau et Sainte-Marie. L’ambi­
tion des organisateurs est d’en fai­
re le plus be,m terrain de jeux d’A­
mérique; on dépensera plus de «lHO,- 
000 pour son aménagement. Les 
jeux seront nombreux et variés pour 
satisfaire les enfants de tous les 
âges; il y aura de grands abris qui 
recevront les enfants advenant un 
orage. On y établira également des 
vespasiennes.

La cérémonie d’inauguration 
marquera une date dans l’nistoire 
des terrains de jeux à Montréal. Les 
représentants de la succession 
Campbell présenteront au maire 
Duquette les clefs du terrajn. en 
faisant officiellement la remise du 
terrain de jeux aux autorités muni­
cipales. On plantera deux arbres 
commémoratifs, l’un portant le nom 
du donateur, feu l’avocat Campbell 
et l’autre le nom du maire.

LE CHALET DE GOLF
L’ouverture officielle du chalet 

de golf municipal aura lieu à la fin 
de mai ou vers les premiers jours 
de juin. M. l’échevin Oscar Lalon- 
de, président de la Commission 
du parc de Maisonneuve, prépare à 
cette occasion, une jolie fête à la­
quelle seront invités le maire et les 
éehevins, ainsi que les représen­
tants des autres clubs de golf.

Actuellement, la commission du 
parc fait l’aménagement complet 
du chalet, ainsi que le nivellement 
des environs; toute la devanture du 
chalet est refaite à neuf; il y aura 
un emplacement pour les automo­
biles. Devant l’entrée du chalet, on 
fera un joli parterre avec des fleurs 
à profusion. Une équipe d’hommes 
exécute ces travaux présentement.

Les amateurs de sport appren­
dront aussi avec plaisir qu’ils 
pourront jouer non seulement au 
golf, mais au tennis cette année, au 
parc de Maisonneuve. Tout près du 
terrain de golf, il y aura douze ter­
rains pour jouer au tennis. Le ter­
rain de golf est sous la direction de 
M. Rernadet, surintendant des 
parcs.

M. Lalonde a déclaré que le club 
de golf municipal compte à l’heu­
re actuelle près de deux cents mem­
bres; il espère que ce nombre sera 
doublé au cours de la belle saison, 
surtout après l’ouverture du chalet 
où les joueurs pourront se reposer 
et se désaltérer.

L’amicale
Saint-Joseph

PRES DE CINQ CENTS ANCIENS 
ELEVES DE I. ECOLE SAINT- 
JOSEPH ONT ASSISTE HIER A 
LEUR DEUXIEME REUNION 
ANNUELLE. — GRAND’MESSE. 
SERMON PAR LE R. P. BE- 
HARD, O. P. — BANQUET

fert ses hommages aux Frères des 
Ecoles Chrétiennes à l’occasion du 
deuxième centenaire de l’approba­
tion des règles de leur Institut. 
Puis, s'adressant aux anciens élè­
ves ;

“Vous avez, sans doute, en vous 
réunissant aujourd’hui, songé à re- i 
voir vos anciens condisciples. Vo-j 
ire! geste, cependant, a une portée i 
encore plus grande; il constitue un 
tribut de reconnaissance envers I 
vos anciens professeurs. Je connais I 
l’oeuvre des Frères des Ecoles chré- j 
tiennes. C’est une oeuvre admira- j 
ble.” Après avoir rappelle qu’à sort j 
passage à Paris, il avait été_ l’hôte 
des Frères des Ecoles chrétiennes, 
rue Oudinot, le docteur F. Daigle 
a dit, en terminant, que ces reli­
gieux trouveraient, à Topcasiou, 
leurs meilleurs défenseurs parmi 
leurs anciens élèves membres d’a­
micales comme celle de Saint-Jo­
seph. »

M. le curé Perras a d’abord ex­
primé sa reconnaissance aux an­
ciens et a ensuite prédit une longue 
vie à l’amicsale des anciens élevés 
de Saint-Joseph, “édifiée par un 
bon architecte sur un excellent ter­
rain.’’ M. i’abbé Perras a aussi parle 
des avantages qu’offre l’amicale St- 
Joseph et du bien qu’elle peut faire.

L’amicale, outre qn’elle entre­
tient le culte du souvenir et quelle 
permet de tirer d’excellentes leçons 
du passé, a aussi pour but de favo­
riser les jeunes, oe leur apporter 
l’encouragement dont ils ont be­
soin à la fin de leurs études et au 
sortir de l'école. ... jM. Louis Guyon, sous-ministre du 
travail à la Législature, a raconte 
quelques anecdotes sur la vieille 
rue Saint-Martin et a évoque d a- 
musants souvenirs. ,

Ai. l’abbé Avila Lepage a rappelé 
que c’est dans l’église de Saint-Jo­
seph qu’il a été ordonne. Cette 
fête de l’amicale, a-t-il dit ensuite, < 
est un hommage aux Freres des 
Ecoles chrétiennes qui consacrent 
leur v le à l’oeuvre dure et obscure 
de l’enseignement. Il a exprime son 
espoir de voir bientôt s élever, dans 
la province où il fait du ministère, 
ce collège des Freres des Ecoles 
chrétiennes qu’on projette d eta^ 
blir pour corriger 1 
neutre de l’Universite d Edmonton, 

M. Alphonse Venne a suggéré a 
l’amicole St-Joseph (le créer en son 
sein un cercle d etudes pour les 
jeunes et pour les vieux.Ec président de 1 amicale. M.
Sawyer, a promis a M. Venue de 
mettre cette idée à 1 etude.

M. l’abbé F.-X. Rabeau a parle de 
l’excellence de la formation que les 
Frères des Picoles chrétiennes don­
nent à leurs élèves. Il a donne | 
d’excellents conseils aux memoi es
de l’amicale. „M. E.-A. Rvan. delègue de 1 ami­
cale du Mont-Saint-Louis, M. A.-L. 
Miller, directeur de la Commission 
des écoles catholiques du district 
centre, M. Cantin, pro-maire de St- 
Lambert, et M. Théodore de Lama- j 
deleine ont aussi adressé quelques! 
paroles juix membres de l’amicale. 

Un prix de présence, offert par
____PR............ m. J.-C. Primcau. représentant de

ption du credo, qui était ce-1 ja Société des Artisans canadiens- 
La Hache. Les solistes étaient français, fut tiré au sort, (.est M.

Les membres de l’Amicale des an­
ciens élèves de l’école Saint-Joseph 
ont tenu leur deuxième réunion an­
nuelle, hier. Le matin, à dix heures, 
les anciens se sont assemblés dans 
la cour de l’école et de là, ayant 
formé les rangs comme au temps 
où ils étaient écoliers, ils sc sont 
rendus à l’église paroissiale en pas­
sant par les rues Saint-Martin et 
Notre-Dame. Au nombre de près 
de cinq cents, ils ont entendu la 
grand'mcsse solennelle qu'un an­
cien. aujourd’hui missionnaire co­
lonisateur, M. l’abbé Avila Lepage, 
a célébrée aux intentions de l’ami­
cale. Les vicaires de Saint-Joseph, 
MM. les abbés Parties! Marsan et Z.- 
A. Campeau, assistaient M. l’abbé 
Lepage.

Le H. P. Albert Bérard, domini­
cain, qui avait accepté l’invitation 
que les anciens lui avaient faite de 
prononcer le sornn n, a pris pour 
texte ces paroles de saint Jacques i 
“La foi sans les oeuvres est une 
foi morte’’. Le P. Bérard a parlé de 
la pratique religieuse. On voit trop 
souvent des jeunes gens qui devien­
nent indifférents en matière reli­
gieuse au sortir du collège où. pour­
tant, ils avaient été formés à la pra­
tique la plus scniDuleuse des de­
voirs religieux. “Gomment en un 
plomb vil l’or pur s'est-il changé?’’ 
se demande-t-on alors, avec le poè­
te. Entre la foi et la pratique il 
existe des relations essentielles. Ne 
nas pratiquer sa foi. c’est une in­
docilité à la volonté divine et une 
hostilité. C’est parce qu’il néglige 
la pratique de scs devoirs religieux 
et qu’il reste indifférent aux dan­
gers que le jeune homme trop sou­
vent perd sa foi. La routine etf le 
formalisme sont les écueils qu’on 
rencontre le plus généralement 
dans l'exercice des devoirs reli­
gieux. Un excellent moyen de les 
éviter, c’est d’agir de toute son a- 
mo. de renouveler fréquemment 
scs intentions, d<' varier scs formu­
les de prières. Faisons un sérieux 
examen de conscience; souvenons- 
nous des enseignements de nos maî­
tres et de nos parents. Les devoirs 
religieux sont des pratiques per­
sonnelles: c’est à chacun de nous 
qu’il appartient d’élaguer ce qui 
est mauvais.

Le P. Bérard a rappelé qu un des 
nrinci.paux buts d’une amicale doit 
être de continuer la bonne influen­
ce de l’école. *

La chorale de Saint-Joseph, sous 
la direction de M. J.-M. Bélanger, 
a rendu la messe de Montani, à 
l’cxcc 
lui de
MAL Achille Deslanriers, Olivier Pa-i Georges Larose qui le ftagna 
gé. Philippe Mailloux, F. Landry et Médéric Lalonde a intéressé 
|>. Barsalo. Le docteur J.-P. Thi-’ ronvives par 
bault touchait l’orgue

quelques

M. 
les 

déclama-

LES COURS DE NOS ECOLES
A la réunion du conseil, mardi, 

M. Trcpanier posera au comité exe­
cutif, l’interpellation suivante;

“La ville acceptera-t-elle l’offre 
de la Commission scolaire catholi­
que de mettre à sa disposition tou­
tes les cours de récréation des éco­
les pour la période des vacances 
pour y laisser s’amuser à l’aise la 
population enfantine?”

LES SALLES A MANGER
AL Gabias soumettra de nouveau 

sa motion au sujet de l’inspection 
médicale des salles a manger, ins­
pection qui portera sur les mets af­
fectés, sur les endroits où ils sont 
apprêtés et sur les personnes qui 
sont chargées de les apprêter et de 
les servir.

La motion vise un certain nom­
bre de salles où la propreté laisse à 
désirer, rue Craig, rue Saint-Lau­
rent et même rue Sainte Catherine. 
“Quelques-unes de ces salles, a 
constaté M. Gabias, sont d'une mal­
propreté telle, qu’on serait en droit 
de se demander si elles servent à 
donner «les repas à des êtres hu­
mains, ("est un état de choses que 
l'inspection médicale fera dispa­
raître: l'examen médical du per­
sonnel fera aussi, j en al la convec­
tion, beaucoup de bien.”

MM. Hnrmisdas Delorme, Wilfrid 
Archambault, Joseph Leblanc et J.- 
C. Primeau ont fait la quête.

On avait décoré l’église comme 
aux plus grandes circonstances.

LE BANQUET
A 1 heure, un grand banquet a 

réuni environ deux cents cinquante 
convives dans la grande salie de 
l’école, gaiement pavoisée et en­
guirlandée. M. Joseph Sawyer, 
président de l’amicale, M. l’abbe 

i Joseph-Amédée Perras, curé de St- 
Joseph, M. l'abbé F.-X. Rabeau, un 
ancien vicaire de la paroisse, les 
vicaires actuels de St-Joseph, MAL 
les abbés Zénon Campeau et Er­
nest Marsan, MM. P.-A. Gince. J.- 
M. Bélanger et L. Joubert, le doc­
teur C.-A. Daigle, président de la 
Commission des écoles catholiques 
du district centre, AL Théod_____ _____ AL Théodule
Bhéaurne, député de Jacques-Car-j 
tier au parlement, M. Louis Guyon, 
sous-ministre du travail a la Lé­
gislature, M. l’abbé Avila Lepage, 
missionnaire colonisateur. Frère 
Jean, directeur de l’école St-Joseph, 
M. A.-C. Miller, directeur-secrétaire 
de lu commission des écoles catho­
liques du district centre, M. E.-A. 
Byan. président de l’amicale des 
anciens du AIont-Saint-Louis, Frère 
Nestor, sous-directeur de l’école St- 
Joseph. Al G. Pigeon, président de 
la Société St-.lean-Baptiste, et quel­
ques autres.

A la fin du banquet on a porté 
lu p ipe et celle du roi, les j

TELEPHONE EST 8000

J.-P. Thi-1 convives
....................... Avant la jtions. , I
sortie, ta chorale a donné le canti- j Des organisateurs do cette tele j 
que de la canonisation; “Rome et ; de l’amicale Saint-Joseph, les mem-j 
l’univers”. . bres du conseil d’administration de t

.j («Association, sont: M. Joseph Saw- 
ver, président; M. Antoine Guyot, 
1er vice-président; M. T. de Lanui- 
deleine, 2ème vice-président; M, 
Albert Marion, secrétaire, et MM. 
Arthur Morin. J.-N. Perrault, Char­
les Leblanc. H. Léveillé. E. Dubuc, 
conseillers. Le curé de St-Joseph, 
AL l’abbé Joseph Amédée Perras, 
le direq|eur de l'école St-Joseph, le 
frère .ftan. et la sous-directeur, le 
Frère Nestor, font partie du conseil 
à titre honoraire.

A la Pointe-Sainl-Charles
____ i

Le cercle Barthélemy-Vimont de i 
l’A.CJ.C. a préparé, dimanche, une | 
manifestation à l’église Saint-Char-j 
les en l’honneur de Saint-Jean-Bap-, 
Este de la Salle, à l’occasion du | 
deux centième anniversaire de | 
l’approbation de l’Institut des Frè-1 
res des Ecoles Ohrétienes, LTnsti-1 
tut, fondé en 1681. par Jean-Baptis- j 
te de la Salle a été canoniquement j 
approuvé en 1725 par le pape Be-j 
noit XIII.

M. le chanoine Coubé a pronon­
cé le panégyrique du saint fonda­
teur de l'Institut et S. G. Mgr Gl- 
nistrv, évêque de Verdun, de pas­
sage à Montréal, a fait une vibran­
te allocution à la jeunesse catholi­
que de la métropole.

On n remarqué, à cette céremo- • 
nie, l’aumônier général de l’A.C.J. j 
G. et les 'délégués des comités ré- i 
gional et central de l'Association-

Vu Mont-Saint-Louis
s. (>.__  -___MESSE SERMON DE Ai. LL 

CHANOINE COURE LA FETE 
DE ST-J K AN-BA DTI STE DE LA- 
SALLE

gagne le derby
18. - Flying

tntt mpU tr m

ARGENT

Birks

Le Mont-Saint-Loujs a fête avec 
éclat hier, la fête de Saint-Jean-Hap- 
liste de La Salle, patron et fonda-] 
tour de la communauté et le deux 1 
centième anniversaire de l’appro­
bation canonique des règles de la 
communauté.

C’est S. G. Mgr Forbes, évêque de 
Juliette, qui a chanté la graini’mes- 
se pontificale. Le R. F. Léopold 
Panzé, supérieur du collège Notre- 
Dame de la Uôte-des-Neiges, était 
le prêtre assistant. Les diacres 
d'honneur étaient MAL les abbé J.- 
B. Poirier et Charles Beaudin. MAL 
les abbés Roméo Alcreure et Phi­
lippe Labolle étaient respective­
ment diacre et sous-diaere d'office.

M. le chanoine Coubé a pronon­
cé le panégyrique de saint Jean- 
Baptiste de La Sitlle. Saint Jean- 
Baptiste de La Salle, né d’une fa­
mille noble cl riche, est frappé de 
l'abandon dans lequel on laisse les 
classe populaires. Il decide de se 
consacrer à leur instruction.

M. ic chanoine Coubé montre en­
suite la nécessité d'unir l'éducation 
chrétienne à l’instruction. Contrai­
rement à ce qu’a prétendu Hous-

I __ . v- , , seau l’enfant ne nait pas bon. C’estévêque de Gaspé, recommande a ses , i>ducll,ioi1 <.„( lr fi)i( rP 1|VI<n scr:,
i»Iii cire?riae des pèlerinages à p|us tard, l.r prédicateur montre 
1 église Ste-Annc-deji-Monia ! comment Voltaire et ses coryphees
rive sud du Saint-Laurent. S. G. Mgr n'aiment pas le peuple. C.Yst pour- 
Ross chantera une grand messe I qnoi üs baissent son vrai bienfai- 
pontificale le jour de la fête de, leur, l'instituteur chrétien, 
sainte Anne. Il y prêchera lui-mê-1 Le prédirateur termine en de­

là santé (,,, «.* ,vi,v .... i #
santés de Painicale Saint-Joseph j h Ivmg Lhony 
et des amicales-soeurs, et on pro-1 
nonça quelques discours.

_____ , Le président de l’amicale des an-.
ui;n KftBlWS CHANTE LA ciens élèves (le l’école St-Joseph, j Louisville, hy.. -«• .

— ...............  AL Joseph Sawyer, souhaite d’abord j Ebony, appartenant à Gifford ..
la bienvenue à tout le inonde et re­
mercie les anciens d’être venus en 
si grand nombre. Il fait remarquer 
que l’Association s’est accrue de 
plusieurs jeunes membres. A voir

me un triduum préparatoire.
~ M ' -Mo

Itanfel

mandant aux religieux de continuer ! Joseph

tout le bien que Itmiicalc n déjà 
fait et celui qu’elle se propose de 
faire, nous avons raison d’être fiers 
de notre association, a dit M. Savé- 
ycr.

(“est M. Horinisdas Delorme, qui 
a porté la santé de l’amicale Saint-
Joseph.

AL Théodule Khéaume, député de 
Jacques (artier au parlement, qui 
répond a cette santé, commence 
par dire qu'il a cherché des rai­
sons pour ne pas parler;

AL Hhéaume a rappelé des souve­
nirs du temps où il fréquentait Pc 
cole Saint-Joseph. Il a parlé du 
“bois Quesnrl où on se réunissait 
pour faire l’école buisonnière. des 
inondations qui valaient des con­
gés aux élèves, des “sports” en usa­
ge dans ce temps—-celui de monter 
des bûches au cinquième étage du 
collège, entre autres etc.

AL Rhéaume a profité de la cir­
constance pour rendre hommage 
au clergé; Sa mission d’évangélisa­
tion et do civilisation, notre cler­
gé la remplit admirablement de­
puis que la croix a traversé l’Atlan­
tique pour la première fois, a dit 
M. Rhéaume eu terminant.

Le docteur C. A. Daigle, président 
île la commission scolaire du dis­
trict centre, a exprimé le plaisir 
que lui causait la lète de l'amicale 
des anciens élèves de Pécolc Saint

ippa
Cochrane, habilement conduit pai 
le jockev Earl Sande a gagne le 
51e Derby du Kentucky samedi a- 
près-midi à la piste de Churchill. 
Downs. Captain Hal. appartenant
„ A. A. Kaider, a fini deuxième, 
battu par une longueur et demie; 
Son of John, à D. AA. ScoIL s est 
clessé troisième et Single Foot a 
décroché la quatrième et dermere 
portion de la bourse.

Vingt chevaux ont prix part a la 
riche classique et Flying Ebony fai­
sait i artie du “field* nu système du 
pari mutuel. Il a rapporté 3.15 
pour 1. Après la course le jockey 
fut longuement acclamé par la mul­
titude. qui emplissait tous les coins 
de la piste.

Lorsque les chevaux furent appe­
lés au poste de démarrage, il pleu­
vait à torrents.

Le Dcrbv était doté d’un bourses 
de $50.000 ajoutés et la part du 
vainqueur fut de 952,950. Le deux­
ième cheval retirait 96,000; le troi­
sième. *3.000 et le quatrième, 
91,000.

Ste-Anne-des-Monls fut jadis le là verser les fruits de leur science I honoraire de l’association, 
lieu de pèlerinage de tous les pè-‘dans_ l’intelligence de In jeunesse cure Perras. et a évoqué le souve

Il a félicité le président 
MhM. le

«•heurs de la Gaspésie. des éroles. nir de son prédécesseur.

Ce *oir, au Gcsù,
Durand et Durand

Ce .toir, à la *alle académi­
que du Ge$ù, le cercle Sntton 
jouera la comédie en troix 
actes de Maurice Ordonneau 
Durand et Durand.

Il reste encore quelques 
bonnes places en vente, dé* 7 
heures, à la porte de la salie

Complets à 
2 Culottes

bouffantes pour garçons de 9 à 15 
ans; modèle Norfolk; tweed chiné 
gris foncé.

5.95
Tlupuls Frères — Au premier.

m

50 rouleaux de jolis dessins 
choisis; 2 verges de lar­
geur (6 pieds). Couverture 
de plancher durable et le 
meilleur marché en ville. 
La verge carrée

Du put» Frères — Au troifrfèm»

Une vente extraordinaire de

Madras de couleur
Ornez vos fenêtres à bon marché chez Dupuis Frères.
Voici une occasion dont nous avons cherché à vous faire béné­
ficier et vous ne serez pas trompés.
Marchandise parfaite, coloris à la mode; prix d’un bon marché 
peu ordinaire.

36 pouces de largeur 50 pouces de largeur
.43 .69

Dupuis Frère* — Au (roisièmt.

Un Char de Laveuses- 
Essoreuses “Savage”

I^a méthode laborieuse de laver le 
linge sur une planche à laver nous 
est venue des temps antiques, lors­
que les femmes ^portaient le blan­
chissage de la famille au bord du 
plus proche ruisseau et nettoyaient 
le linge en le frottant sur une 
pierre.
Au dur labeur du blanchissage, 
que de femmes ont ruiné leur san­
té, ont vieilli avant l'âge et sont 
mortes prématurément.
Frotter! Frotter! Frotter! C’est 
une opération dure pour le linge 
et encore plus pour la santé. Cin­
quante-deux (52) lavages hebdo­
madaires à attendre de chaque année qui commence!!!...
La Laveuse-Essoreuse Savage lave par |e principe rotatoire 
et assèche sans essoreuse; vous n’avez pas à vous tremper 
les mains dans l’eau; pas de boutons cassés, pas d’agrafes 
aplaties; pas de linge tléchiré; pas d'autres cuves. Une 
seule machine compacte, solide, pouvant servir de table; 
légère (ne pèse que 118 livres). Ne requiert aucun huilage 
pour 3 ans, excepté le moteur, 2 fois l’an.

$5.00 COMPTANT-
Vendue aux termes du “Foyer Protégé ”.

•ée par Good Housekeeping Institute; 
Institute; Modern Priscilla Proving

F.ssayée et aj)prouv 
New York Tribune 
Plan I.
A remporté la médaille d'or à la dernière exposition pro­
vinciale de Quebec.
Gratis : A toute personne achetant une Savage, un assor­
timent de 30 morceaux de savon sera donné.
A toute personne payant comptant, un éjecteur Penberthy 
avec boyau, ou une planche à repasser sera donnée.

Dnpul* Frfres Au riruxlkiru'.

Acceptez cette 
offre

Comme invitation spéciale à 
faire nettoyer gratuitement, par 
un de nos experts, une de vos 
carpettes, vous n’avez qu’à ap­
peler Est 8000 et demander le 
rayon de la Hoover, pour fixer 
le moment qui vous convient le 
mieux.
Notre représentant sc fera un plaisir de vous expliquer 
les différents procédés de nettoyage de cette balayeuse. 
Lorsque vous constaterez combien elle travaille bien 
et peut être achetée facilement, vous voudrez en avoir 
une.

Otipui* Frl'rc» Au m-dr-chauss^r.

IC MAGASIN OU PEUPUI
J.-K. Hipal*. Préi. Alh»i( Dupiilt, Vlr*-rréa. A.-J. Duk*(> MrMtMr-filttat 
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